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dAftiih^ Far&oniuS) graveur Italien, XIII. 347. nott. 
d'yiquila, Pierre, graveilr italien. XIII. J47. note* 
^rhoriusy .ffimilius, Gi-ammairien & Aftrologue. 

. iX. 569. 90. 
(T^rbrijfeli Robert, fondateur de l*ordie de Fon- 
tevrault. I. 121. 13. accufe' de excufé par 
Baile au iujet de & vie licencleufe. I22« 
& fuiv. 
^re en Ciel, Antonio de Dominis fut le premier 
qui en expliqua naturellement la formation. 
IV- 302. 9* 
yircbiloque, fa patrie, VIN. 172e. tempi où il vé^ 
eut, thid, pocte fatirique dont la le£hire 
fut défendue à Sparte, I73« éloge qu'ea 
fait QuintUieui ibii* nou 90* 
Ardicès de-Corinthe^ peut être regardé comme 

un des premiers peintres. XIII. 14. mte, 
Arrien^ temps où il vécut* VI. I. bévue de Mo- 
rerî. ihid, lieu de fa nailTance. 4. ce que 
nous favons de lui nous le devons à Pho- 
tins, ihid* il fut hé d'amitié avec Pline le 
jeune, qui en faifoit gi^nd cas. 5. il fut 
difciple d'Epidleté dont il pous a laifTé les 
préceptes, ibid. VIII. 349. fes linges hiflo- 
riques ont été perdus, VI. 6. & fuiv. ce qui 
nous en refte. j. & fuiv. Eloge que Photius 
fait de cet autem-. 9. & fuiv. accufé de ae- 
dulité, 10. & fuiv. l'un de fes ouvrages eft 
traduit par l'Abbé de Bellegarde, Vilf 349. 
Arnin^ Pierre. XI. 307. 12. lieu de fa naiflan- 
ce, XIII. 88* 24. fes ouvrages, ibid* temps 
& lieu de fa mort, ihid, 

'" :tAr^ 
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JtArgtns, le Marquis, nouvelle édîHon <j«fil t 
donnée, avec une ti-adu^^lon françoifê^ de 
Timée de Locres. VIII. 236. 95. Sa tra- 
duâion d'Ocellus Lucanus. 327. fa diQ)ute 
avec Freron à ce fujet, 328. fuiv. L'^ditioa 
qu'il a donnée (avec une traduélion & un 
"• commentaire) de rouvrage de Julien intitulé 
Défènfe du paganisme. III, 149. & VIII. 
436. 3. Ge qu*il dit de rorigine de fa fa- 
mille. XII. 286. 28. Proteftation contre les 
ë^vrages qu'on lui a fauflement attrîbués. 
370. & fiiiv. Impudence de Chevrier qui vou- 
lait fe fcrvir de foifnom pour répandre un 
libelle. 374. Lifte des ouvrages qu'il a 
faits*, ihïà. Ce qu'il dit de fes Mémoires, 
ihid. Ëvenemens de ià vie depuis le temj>s 
où^finiffent fes Mémoires. 376- acquitte le 
fervice. 'i^i^. il paffe à la Haye, de là à 
Maflrric. ibid^ il entre au fervice de la Da« 
chefle^de Wurtemberg. 378. paffe enfuite à 
celui du Roi de Pruffe, -379. qui Tenv^ie 
complimenter le Roi de France. 570. le 
Roi de France lui donne fon portrait, iiii, 
iArgms^ la Marquife, une ode d^Horace qa'elle a 
traduite envers. IX. 128. Quelques paûàges 
de Properce traduits par la même. 283. iîuv. 
note. Une Fable de Gellert traduite par la 
m£mé« ^65. Traduction d'un paffagé des 
poêfies d'un ancien Troubadour. Xif. 291* 
note. 
Ariofie^ LoiÀs, didêrtatlon de Désfpreaux pour 
vprouver la fupériorité de la Fontaine iur 
l'Ariofte, XJ. 141. abrégé de fa vie, XIII. 
47a. 10. fon éloge, 474. U9te. 

Ariflor* « 
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Arîfimrqiu, mît Tllûide 9l l'OdylIes cfaos i'éat o4 
nous Ttrons, ViU. 14. 9. 

y^Arift'ippt^ ce qa*Adiefi^ rapporte de fi» amont 
tvcc Laîs, VIII, 589, Àc fuir. 

ArifiophêMy inrecBre & calomiiie Socnts^ IL 
121. VIII. 152. ^(uiv. «dff goâ: gi. Tempe 
où il vécnt , VIII. 152^ Se patrie inccrtaiiic, 
Hnà, Des cinquante Conicdies qu'il ccrivic 
il ne nous en refte qu'onze, 159. Hon* 
neurs que lui rendit Athènes, ihid. U atta- 
que Euripide, 156. 8^. Ses piai£aueries 
ont ctc trouvées bonnes, mais i tort, ihid. 
note gl & g2. Jugement de Plutarqut fur 
Ariftophane & Menandre, i68* 86. 

Arifiote^ fâ philofophie attaquée par St. Bernard r 
£1 -métaphyGque bmlée : ion crédit dans le 
13. 14. & 15. iîccie. ïhià. II. 128. atta- 
qué par les Rcformateun. 12, pb^çé pari- 
mi les bien heureei: par Sepcdveda. ibii, 
note 2. II. 136. 14. & 15. &par Rodigi- 
nus. II. 203. iès ouvrages peu eftimés par 
Mallebranche, I. r2. fiote^. 11.142. & 201. 
note 7Ç. III. 53. défendu contre. Maiie- 
branche. IJl. 55. 56. 64. Jugement 
de Port- Royal (umblable à celui de Luther) 
fur fes ouvrages de phyfique. I. II. uou 
4. & 5. la crédulité pour les prodiges. H. 5. 
& fuiv. Albert le grand & St. Thomas lui 
donnèrent beaucoup de crédit. 11. ^-Idg» 
éloge exagéré qu'en fait le P. Rapin. IÏ4 
136. & Avcrroès. 111. 5g. Son gC-nie bien- 
tôt développé. II, apo. Il forma une nouvel- 
le école^ i2oi. ingrat envers fen maître. 

ihhk 
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ihid. fes défauts, ibid. III. Ç2. fa mort. II. 
' n62. Fables débitées contre lui, ibid. Ju- 
cement .qu'on doit porter de ce pliilofophe. 
111.60. &fuiv. 204. Reproche qu'on lui fait 
d'avoir eu quelques fentimens barbai es. II. 
'■ .204. Ses idées obfcurcs de la divinité. 236. 
Ce qu'il penlbit de la nature de l'ame.274. 
lll. 50. 46. Où il plaçoit le (icge de l'ame. 
II «8' Sescenn0iflancesenphyfique.lll.5i. 
U établit trois principes, & prétend que la 
matière eft éternelle. 52, DéS.ut de fe» 
. ouvrtges de phyfique. 54. Son hdlo.je de» 
animaux eftimée. 55^ * lP"f, par P.line. 
ibid. me 44. Il V<^o^ a^°"- ^^^^!'^": 57- 
46 Ce qu'on doit pcnler de la Logique. 
68 & fuiv. Il a condamné lesfuperftitions du 
paganisme. 71. 64. Son crédit tomba par- 
les efforts que firent Montagne, Mallebran- 
che, Bacon: Voyez ces articlei. Soutenu 
encore par Berigard : Voyez cet arttde. U 
retoucha l'Iliade que Pififtiate (ou H.ppar- 
. que,) a^oit le premier m.fe en ordre. WII. 
la q Ilfut obligé de fortu- d'Athènes & de 
■ quitter fon école. 382- Comment il fit en- 
; tendre quel étoit celui qu il croyoït propre 
à lui fucceder. ibid. & fuiv. Eloge de la Rhe- 
. torique & de faPoEtique, la première tra- 
duite par l'Abbé CalTandre & la féconde 
par Dacier. X. 382. 88. 
/Iritbéithique binaiie de Leibnitz. IV. 60. ~ 
Arnaud, Doaeur de Sorbonne, fa modération en- 
^'" ;e«Jurieu.I.39. açcufé de fortUége. toj. 
JCon Um (lamorale pratique des l^**' ^j[» 
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Jefuites) eft une fanglante iktire. 291. atta- 
qué par le P. Bouhours. 329. Ecrivit un 
libelle contre Guillaume III. 156. IX. 46Ç. 
96. Temps & Heu de ùl nailTance & de ûi 
mort. 275. note. • 

Artiaud, (Antoine,) Marquis de Pompone, neveu 
^ du prcccdenc, quelques évenemens de d 

vie. XII. 270 25. 
/trnaud, pocte moderne : jugement qu'on en por* 

te. XI. 307. note. 
Arnobcy ne crut ni l'immatérialité ni l'inamorta- 

lité de l'ame. 1. 177. Vill. ^58, 12. Abrégé 

de fa vie. 178. note 63. 

jArnHÎphiy XIII. 262, 

yinveh, André van, peintre de marines, Xin. 
501, 

^feîlio^ Sempronius, temps oii il vécut. VII. 21. 
Ses ouvrages perdus : ibid. Il eft fait men- 
tion de fon hiftoire. ihid. Il ne faut pas le 
confondre avec un autre Sempronius Afeliio,, 
Prêteur à Rome, ibid, note. 

AJlres: l'idée que s'en faifoient Epicure & Lu- 
crèce, Ilf. IIO. 

^ro/o^îV. judiciaire combattue par Pic de laMl- 
randole. IV. 178. 

Aproh^ue Suifi, qui prédit la ruine de l'Em- 
pire Ottoman. IV. 96. 52. 

jithanafe^ Saint, fon ftile. ï. 244. note. Abrégé 
de fa vie. ij>id. Ennemi des Arriéns, ilid. 
Accufé d'êcre turbulent, ibid, 

ToM. XIV. B Athiesi 
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Jthêes: Le gcmic de tous les fiftemes que les 
Athées ont inventés fe jcrouve dans les opi- 
nions d'Anaximene. II I. 12. Si une Société 
d'Athées pourroit fubfifter. XII. 302. 

Athénagore : fon Apologie pour les Chrétiens. 
r. 172. Son idée fur les démons, ibid. fur 
les fécondes nocc;s. ibid. fur le mariage des 
anges avec les femmes des hommes. Vill. 
256. 9. 

Athénée: lieu de fa naiflance. VII ï. 577. Temp» 
où il vécut, ibid. Son ouvrage intitulé: les 
Difeours de table des Savons , ne nous eft pas 
parvenu en entier. 580. comment on y a 
pu fuppléer en partie, ibiâ. L'abrégé de cet 
ouvrage exifte entier : mais on n'en a impri- 
mé que ce qu'il falloit pour fuppléer à ce 
qui manque à l'original, ibid. Contenu de cet 
ouvrage, 481. &. fuiv. Quelques paflages re-. 
marquables. Ç82. fuiv. Cet auteiu- eft accu- 
le d'inexa£titude. 592. 

Atomes: le fyfteme des Atomes atti-ibué à Leucip- 
pe.lll. 90. à Mofchus, 91. développé par 

. " Dempcrite, 92. perfe£Honné par Epicure,99. 
& 104. & foutenu par Gaffendi, 100. A 333* 
&fuiv. comme encore par Newton, IV. 208. 
fuiv. Examen de cette hiporhefe, ibid, re- 
jetée par s'Gravefande, 220. & par Keil,22I. 
expliquée & défendue, 248. & fuiv. Raifbn» 
en fa faveui' alléguées par Voltaii-e, 251. 52. 
Keil refuté, ^254. & fuiv. . Seatiment deBayle, 

^57-. 
Attraêiion Netvtonienney IV- 191 . & fuiv. Preuves 
^ fa faveui-, 200. 25. objeftions, 240. 

•A 
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&fttÎT. Ce qoe pcnfoiem f 'Grtr<6»fe, K^ 
goaulr, Fontenelle, Arc ibid. ^JtffMùiA «ux 
objeâions, 266* â: îi:^^* 

Auhtrt^ TAbbé, fes Fablci, XL 14Ç. 

Aufftftin, (Saint,) abrc?édc & rie, L log. i. fai^ 
modtfte dans iêf ccrit». 1 10. A ixÀ^, Su ^^^ 
crîption det i^aiîTrï du Paradit, l^ A f:*ir^ 
Son éloge, 198. Agire b tpgixujn de Ja pw» 
libilicé d'une înfidclité légitime dam le m*' 
riagc, 143. & «cfr 32. Sei idée* mmtViy^i- 
blés fiir k matière pretmtrt qu1l pretea* 
doit lui avoir été révelcei, 14g* À fuîn Sa ré^ 
pooTe fage fur ce que c eit que le ternpf, 
156. 9g. Cas de ocmfdence fitKn^ l*:r% 
Igl. Son féntimem fur la grâce iumiiosxj^ 
211. & fiûv. Le livre dei Solilofjuei ÊiL(2é- 
ment attribué à ce Fere, 214. tpute. ITabr/rd 
tolérant puis perfbcuteur, 221. fuir. Se twte g« 
trop ardent dans la difpute, 226. mte, ùm- 
tenant des opinions qui £ê contredifènt, ibiJ^ 
pour 6c contre la prédeflination abfblue, ihiJ^ 
Son ftile, 248* 6c miv. Ses Méditations attrî* 
buées à Jean Abbé de Fecam^ & par d'atir 
tres â An&lme de Camorboi^ 249. mte^ 
Souvent un numvvis dédamaifar^ 250. mti^ 
^fuiv. Sa Cité de Dieu eft un excellent oti* 
vrage, 255. note. Sa oiere , Ste. Monique 
«donnée au via, 291. & fiiiv« Accofe d'bérefie 
par le P. Adam Jefiûte, 945. Conte fiiit par 
îe F. René de Cerizieres au fujet du casar de 
ce Saint qui doit treffiûllir dans un cœnr de 
cryftal, IL 47. 29. Tous iès ouvrages font 
des ouvrages iuppofis dans le fyftème du F. 



ao TABLE- 

Hardouin, 9g. Ôc fuiv. IX. 144. 90.. en pai-- 
: ticulier fes Confeflions, II. 102. L éloge 
qu'il fait de Platon, dans les opinions du 
quel ce Père veut tiouver le miftere du Vei> 
be, U. 123. 5 & 6. Il prétendit devoir fa 
converfion à ce philofophe, 22%, Magnifi- 
que portrait qu*il uace de la divinité, 255. 
91. U fut k premier philofophe Chrétien 
qui foutint rimmatéiialitc' de Dieu, 254. 
C'eft dans lès ouvi-ages quon a puiie les 
plus fortes preuves de la nature de Dieu, 
ibîd. Il prétendoit que les Payens n avoient 
pas m«?me pu faire une action vertueufè, 
IIL 189. Ce qu'il penfoit de Tame 6i des 
anges, VJli. 265. Ig. 

Auhi'Gelk, lieu de fa naiflance, IX. 50g. Ses 
études, ihid. Temps où on, le place, ibid. 
Ce qui nous refte de fes ouvrafges, 509. Ses 
Nuits attiques, ihid. Quelques endroits de 
cet ouvrage propres à en faiie jugei-, 5 II, 
& fuiv. Quelques auteurs qui à l'exçmple 
d'Aulu-Gelle ont donne un titre femblablc 
à leui-s ouvrages, 521. 62. 

Aurtk'ViEiory Sexte, temps où il vécut. Vil. 
170. Son. mérite Tclci'a aux grands em- 
plois, ibid & fiiiv. Son Hi/lohe des hommes 
illuftres, 171. ttttibuée à. Pline, à Suétone, 
àCornelm&Nei>os,<S:c, ibid. Jugement qu'il 
faut porter de cet hifterien , ibid, note 30. 
La vie des Empereurs qu'il nous a laifl'ee, 
174. 31. On lui attribue encore un ouvra- 
ge fur rOrigine du peuple romain, 176. 
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Anfofie: lieu et fft naiffance, IX. 96g. Sts étu- 
des, ihid IKenfeigna la grammaire, 370. 
Valentinien le choifit pour précqiteur de 
fbn tils Gratien, ibid. Cela le conduiiit par 
dtfFcrentes charges jusqu'au Confulat. - 371. 
, Temps de fa moit, ibid. Lettre de TEmpe* 
reui- Theodofe à Aufone, ibid. note 95. Elo- 
> ge que les favans ont donné è Aufone, 
372 96. Le P. Vavaflêur rcfiite la aitiquc 
qu'en a fait le P. Rapin, 373. note. Julet 
Scaliger ëc Bayle le trQUvent inégal, ibid* 
& note^y,èc Çniv. preuves de ce jugement, 376. 
note. Quelquefois obfcene, 377. Son Idille 
intitulée, Cupidon crucifié^ ibid. i fuiv. Voflius 
& quelques autres Tont cru payen, 384. 
98- mais à tort, ibid, H compofa fe$ 
centons par ordre de l'Empereur Valenti- 
nien, 388- i^ote. Il y employa une quantité 
de vers de Virgile, ibid, Souchais, dans une 
diflertation fur ce pocte, a relevé plufieurs 
erreui-s de Scaliger, 370. 94* 
Jouteur: fyftème de la fuppofition des auteurs du 
P. Hardouin réfuté par Mr. de la Qoze, 
II. 73 ik 80. La plus grande partie dès au- 
teurs anciens fabriqués, febn cePcre, fous 
le règne de l'Empereur Frédéric IL 79. Ce 
mcme fyftème défendu en partie par u» 
autre Jefuite, 89 & fuiv. Quelques auteurs 
anciens embanaffent peu le P. Hardouin, 
d'autres, <Sc en particulier Virgile, doivent être 
fufpeds, pour que par fon fyftème il puifiê 
détruire les ouvrages de St.Auguftin, I02» 
èc fuiv. IX. 144. 90. Auteurs de l'hiftoire 
Augufte, VII. 164. .Ce. qu'eo ont penl'c les 
B 3 favans 
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favans, lôg. & fuiv. note Vf, Auteuw du 
moyen âge qui. méritent peu d'attention, 
a2i. Autems dpnt les femmes ont été cé- 
lèbres, IX 46. note^ Anciens poctes tragi- 
ques ^ comiques dont les oun-ages ont été 
peidus, 794. 7. auteurs Hébreux, X. I^ 
& fuiv. 

Auerrohy lieu de fa naiflànce, III. 162. Il fe 
palfiona pour la philofophîe d'Ariftotç, ibid.* 
A 164. Ses- Commentaires fur Ariftotc, ihid. 
il les. fir fans lavoir te grec, 163. Accufc 
- tfavoircmal entendu les ouvrage» de ce phi- 
lofophe, tfri//. Peu eftîmé deScot, 164. Se» 
idées fur Tame ne font qu'un pur Spînofis^ 
me, 165. 34. Il croyoit la matière coCter- 
nelle à Dieu, 166. Ses idées fur la divinité 
étoient fauffes & abfuides, 167. & fuiv» 
perfecuté à caufe de cela, accuîe par un 
médecin, & condamné par le Roi de Maroc, 
rôg. & fuiv. Il fe moquoit de toutes les 
religions,*! 69. L'cxcoifimunication qui avoit 
été lancée contre lui fiit levée, 171. It 
enfeigna la jm-isprudence, & mourut Juge 
^ è Maioc, 172. Ses mœm-s étoient pures, 
ihid. Il fut habile médecin, 173. 

. Ainanne^ le temps de fa naiflànce & de fa mort, 
in. 161. Il avoit des moeurs fort déré- 
glées, ibid. Ses talens & fes vertus, ibid. 
Sa vie éaite en Ai-abe & traduite en latin, 
I7«- 38. 
Avimus^ avoit mis Tite-Live en vers Jambes, IX. 
357. 84. St& fables ibid. Vivoit du temps 
de Theodofe, iUd. 
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B. - . 

k Baccid^ Gio*6aptîfla Gàuli, dit leBacdd, tefn{)S 
de lieur de fa naiffance (Sic de là mort, Xin« 
167. 71. Son cloge, ibid, 

BucWy Franc. Bacon de Vemlam, grand philo- 
fophe <!iS: giand bifiorien, El. 21 8- Eloge 
de fes ouvrages, 219. Il épura les ide'es con- 

^ ilifes du Feripatetisme, 220. combattit Tau- 
torité d'Ariftote , 221. réfuta plufieura 
opinions de ce philofophe, 222. & fuiv. Elo- 
ge qu en a fait Voltaii-e, 224. Accufc de 
s*étre laiffé corrompre, 225. Juftifié à cet 
égard, ibid. Se fuiv. Inadvertances de Vol- 
taire relevées, 227. 

Bailcy faudlment accufé d'avarice, 1. 102. l^ieu 
& temps de fa naiffance : fa famille, IV. 94. 
Ses études, 95. Il changea de religion, itiW* 
& retourna enfuite à fa première aoyance,, 
ibid, Excufé fur ces démarches, Unà* Se fuiv« 
Profeffeur à Sedan, 97. enfuite à Rotter- 
dam, ibid. Son «unàge fut* le». Comètes, 
ibid, La jaloufie de Mi*. Jurieu lui fit p*er- 
di-e fa place, 99. Son indifférence à cet 
égai'd, 100. Son dèsintereffement, loi. 
& 102. 55. Sa modeftie, 103. & fdiv. Cri- 
tique que fît TAbbé Renaudot du Diftio- 
naii-e de Baile, IQ4.' & fuiv. Jurieu fut le 
plus întrig-uant de fes adverfaires, io8*, 
Jacquelot, un autre de fes adverfaires, ac- 
" cute d'épre foiube & hipocrite, 109. . Ber- 
nard écrivit auffi contre lui, ibid. Le Clerc fut 
le plus eitimable de fes adverfaiies, 110/ 
B 4 ce 
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ce qui porta ce dernier à écrire contre Bflile, 
ibid Le peu de modération de le Clerc, m, 
Baile juftifié fur les principaux reproches, 
qu'ort lui a faits, 112. & fuiv. Il s'ctoit, 

nofé d'humilier Torgueuil desphilofophes 
;s théologiens trop déciiifs, 114. note ^g*. 
& 59. Défendu contre Croufaz, 116. & 
fuiv. contre Beaufobre, il g. contre Voltai- . 
rc, 120. Fautes tipogjraphiques des différen- 
tes éditions du Diâionaire de Baile, 122. & 
fuiv. Autres ouvrages de cet auteur, 125. 
^Yuiv. Sa mort, 128. Il ne mourut point 
• en efprit fort, preuve de ce fait, 12^. & 
fuiv Différentes perfonnes avec les quelles 
il fut en lîaifon, 152. 67. Ce qu'il dit de 
la diviiîbilitc de la matière à Tinfîni, 257.' 
Maltraité par Racine, contre le quel il efl 
défendu, XII. 74, àc fuiv. Son changement 
de religion, 77, Imputations que lui fait 
TAbbc Rçnaudot, 79. Ouvrages de le Fevie 
& de Qoufaz contre Baile, iaid. Anecdote 
for (à Bibliothèque, 89. 

Bûillet^ Ànàrê^ temps ik lieu de fà naiflance & 
de fa mort, X. 392. -98- Ses ouvrages, ihià^ 
Jugement qu'on en poite, ihià, T Anti-Bail- 
let par Ménage, ihiâ. Exemples du ridicule 
des Jugemens qu'il porte , 394. 6^ fuiv. 
412. 2. 

Balzac, regardé de fon temps comme le plus 
élbquent des hommes, XII. 136. Ses défauts, 
ibid, jugement qu'en porte Boileau, ibid. 
Ce qu'il a fait de bien, 137. & fuiv.* Temps 
& lieu de fa naiffance & dç fa mort, tjg- i* 

Biim" 
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auffi on g^d Sculpteur, ira/"''- " *'« 
B.rW,^ft,e>Sr. Ambroifc fur ce nue ce Pc.. 

contre la cmiq^e de l'aute'ur £ U iï/ *; 

mort, XIU 142. 53. ,„ç^j,,4^ ^'^ ' 

tre avec Caze, 142, & f^,.,^^ ^ 

B-.c^C^édien&a...,,,,^V,,,^.,., 

Baronius, (b Annules, %':f 3^^ 
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te Bajfan, François, fils aine du précédent: grand 
♦ peinue qui devint fou, & fë jetta par les fe- 

neties, XIII. 238. 6. 
le Bajfatty Jacques , dit le Chevalier Leandre, pein- 

tie de mente, . qui devint melancholique» 

XIII. 238. 6. 
k Bajjati,^ Jean Bàpfîfte, troifieme fils de Jofeph, 

peintre médiocre, XIII. 238- 6. 
le Baffàny Jérôme, quatrième fils de Jofeph, pcin- ' 

/ tre médiocre, XIII. 238. 6. 
Bafik, Saint, fon feniiment fur la grâce fufHfin- 
^ te, I. 211. èc fuiv. Ce qu'en difoit Photius, 

ibid. note. Accufé par Chemnitiùs d'avoir 

donné lieu à ce que l'Invocation des Saints 

s'introduifit dans TEglife, v. Pères Grecs. 

Son ftile pm* ^ noble, 241. 21. Prefaé à 

celui de tous les Pères giecs, ibid. & 243. 

Il ne connut pas la véritable ipiiitualité^ 

VIII. 263. 16. 
Basmgey Hemî, temps & liçu de fa naiflknce, 

VIT. 313. Son faiftoire des ouvrages des 
.favans, ibid, 
Basnage, Jacques , temps êc lieu de fa naiffance 

ëc de fa moit, VII. 312. Ses ouvrages, 313. 
Basnage, Samuel, tems &,lieu de fa naifTance, 

VII. 313. Ses omiages. ibid. 
h Bateuxy fon cours de belles -lettres, X. 390. 
Batoniy peinti-e célèbre aujourd'hui à Rome, 

XIII. 32. 
le Beau y hiftorîeh fort eftimé, VII, 262. 
B^utneUey de la, fon fejour à Berlin : anecdote è 

cefujet. JY. 347. 

f Beau* 
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Beaufohre, reproches qu'il fait à Baile, IV. Il g, 
62. Son hiftoii-e du Manichéisme, VU. '912* 

Beccrfumi^ Dominique, temps. & lieu de fa nais< 
fance & de (à mort, XIII. 106. 36. ^Çompa- 
raifon de ce peintre avec Ri^s, 107. & 
fuiv. 

Bechery (Joachim,) fameux cbymifter fâ di^ute 
avec Leibnitz, IV. 66. 

Bellarmin, Jefuite, ce qu'il a dit contre Trajan 
eft fans fondement, VlII. 288. 25. Sa pa- 
U'ie, IX. 4D4. note. Il enfeigna la contro- 
verfe à Rome, ibid, Dément VIII. le fit 
Cardinal, 405. note. Ses ouvrages, ibid. 
Sa do£b:ine reme^ toute la puifTance fupréme 
des Princes* entre les mains du Papç, ibiJ^ 
Son fentiment fur les véritables auteurs des 
livres qui compoiènt la Bible, X. 135. 

i?e /a £e//f, Etienne, graveur italien, XIII. 349. 
note, 

BeVegarde, l'Abbc de, fa tx-adu£lion de ITEnchlri- 
dion d'Epiftete, VIII. 349. hâte. - Nous avons 
de lui plufieurs. ouviag^s utiles, ^^o.*note, 
Malti-aité par Voltaire, 351. 12. & de'fendu. 
conti-e lui,, ibid. 

BeJIitty Gentil, temps de fa mort, XlII. I85. Ce 
peintre fut appelé à Conftantinople par Ma- 
homet 11. ibid. 

BeOtHy Jacques, ternes & lieu de ùl naiflànce & 
de fa mort, XIII. 184. Peintre que fes fils 
Gentil à. Jean furpaffei-ent. ibid. 

Bellinj Jean, le plus fameux des trois, XIII. igç. 
Jugement -cp'eo porte de Piles, 1 86. Temps 
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de fa mort, Ï87. Comment' le Titien ho- 
*norafa mémoire, ibid, 
Bembe^ le Cardinal, fon hiftoire de la République 
de Venife, VllI. 234. Il étoit Gentil -hom- 
me Vénitien, X. 5. Jugement qu'en porte 
deThou, ibid. On lui reproche d'avoir écrit , 
trop licèncieufement, 7,. On en rejeté la 
faute fur Léon X. 6. vote 2. U appeloit 
les Epîtres de St. Paul Epifîolaccia^ & écrivoit 
en latin ëc en italien avec beaucoup d'élé- 
gance. 8. note. Il faifoit tant de cas de ce 
talent qu'il protefloit qu'il ne le donneroit 
pas pour le Mai*quifat de Mantoiie, 8. ''^'f- 
Temps dé fa moit. 8. Jérôme Quirini lu: fit 
drefTer une ftatue, 9. On a débité qu'il avoir « 
été empoifonné ainfi que Sadolet , Contai-eno 
& Compege , tous quan-e Cardinaux ëi amis 
des Proteftans : inais c'eft un conte, II. 4. 

Benedette, Bâptifte, temps où il vécut, XII I. 331. 
45. Comparaifon de ce peintre ûvec Des- 
portes, 331. & fwiv, 

Beiiediâinsj accufation que porta contre eux 
le Père Hardouin, v. Hatdouin, 

Benferade, temps & lieu de fa naiffance Se de fa 
mort, XL 19. 3. Son cloge, 210. àc fuiv. 
Quelques-uns de fes rondeaux, ibid, & noté. 

Beretin^ v. Pierre de Ootone. 

Berghem, Nicolas, temps & }ieu de fa naiflancç 
èc de fa mort, XllL 478. I^. Comparaifon 
de ce peintre avec Jean Foreft, 479. de fuiv. 

Betigard^ lieu & temps de fe naiffance, 111, 

^53. Etoit moins modeite qu'il ne vou- 

j| \ ' ' lut 
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lut le parottre, 254. & fuiv. Ses ouvra- 
ges, ;î55. Ignorance des Théologiens qui 
y donnèrent leur approbation, 256. & 
fuiv. Grand partifan d'Ariftote, 258. Il 
avoit peu de religion , . ihid. Forme 
de fes ouvrages, 259. Il donnoit dans 
l'Athéisme, 261. Se fuiv. Rxpofition de fcs 
. opinions dangereufes, 262. & fuiv. El- 
les ne le font pas moins que celles de Spi- 
nofa, 272. Ce qui peut avoir ébloui les 
théologiens qui ont approuvé les ouvrages 
de Berigard, 273. Se fuiv, 

Bernard, auteur eftimable, mais adver&ire peu 
modéré vde Baile, IV. 109. de fuiv. 

Bernard, (Saint,) ennemi de la philofophie d'Aris- 
tote, I, II. & 13. VII. II. 8. II fait con- 
damner Abailard, I. 26. Immodefte dans (ks 
écrits, 125. de fuiv. Abrégé de fa vie, ibid,- 
note 15. Son idée fur les plaifîrs du Pai-a- 
dis, 139. de fuiv. Son idée fur l'occupa- 
tion des âmes dans le paradis, 188. oes 
prophéties, 189. Son emportement, 297. 
de iuiv. excufé fingulierement, 300. Ses 
prophéties (îngulieres de malheureufes, X, 
201. de fuiv: Pouvoir qu'il attribue aux 
bons anges, 277. 

Bernafcofiij Laura, peignit bien lei} fleui-s, XIII. 
503. 

Bernkr, a donné un abrégé de la philofophie 
de Gaffendi, III. 387. XI. 116. 69. 

Bemis^ le Cardinal, faux jugement qu'il porte 

de Voltaire, XÏI. 44. 12. Il regai-de Rous- 

feau comme le plus srand pocte moderne, 

/ • ibid. 
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plaire du Pentateuqile trouvé du temps du 
Roi Jofias, 175. Difficulté d'expliquer les 
propiietes, 195. <& fuiv, Diverfité des opi- 
nions fur le fens des paffaçes de la Bible 
relatifs au Meffie, 196. de luiv. Quelques 
Rftbins & quelques Pères de TEglife ont 
abandonné le fens littéral de la Genefc, 
543. pourquoi les Papes ont défendu la 
leélure de la Bible aux laïcs, 253. Quels li- 
vres les Protertants rejettent comme Apo* 
a-iphes, 254. 20. 

BUefeld, le Bai-on de, fes comédies, XI 292. 

Bbtty temps où on fuppofe que ce poète a vécu, 
VIII. 100. Lieu de fa naiHance, 103. Elo* 
ge qu'en firit Fontenellc, ibid. Il mourut 
empoifonné, 104. 55. 

Bhnéordy Jacques, temps & lieu de fa naiflance 
«& de fil mort, Xllï. 189. 84. Comparaifon 
de ce peintie avec le Titien, ihid. Se fuiv. 
Éloge qu'en fait de Piles, 190. 

Blanchet, temps & lieu de fa naiffance & de fa 
moi-t. XIII. 314. 37. Ck)mpai'aifod de ce* 
peinti-c avec Schidone, 314, & fuiv. 
'Bhmarî^ Abraham, temps. & lieu de fa naîiTance 
& de fa moKt, XIII. 419. 80. Comparaifon 
de ce peintre avec François Penier, 418. & 
fuiv. 

Slomart, Adrien, Corneille, & Henri, ces trois fils 

\ } du précédent ont été de bons graveurs, 
XIII. 420. . , 

B9chârdy Samuel) lieu & temps de fa ndiffance, 
X.' 198.187.^ Quelques évenemcns de fa 

*...;;^ vie, 



DES MATIÈRES. 33 

vie, ibid. Sa mort, ibid. Vers latins fur 
cette mort, ibid. Son omTage fur les ani- 
maux dont il efl fait mention dans rEaitû- 
re Sainte, • ibid. 

Bodin, Jean, fa critique de Diodore de Sicile, 
V. 144. Jugement qu'on pn porte, XII. 170. 
17. Le peu de cas qu'en faifoit Grotius, 
ibid. 

BoecCj temps où il vécut, VII. 21 3. 51. Il pcutfti*e 
regai'dc, avecSimmaque(5cCafîiodore, comme 
le dernier écrivain qui eut cjuelque mérite, 
quand les lettres commencèrent à tomber 
en décadence, 216. Il fut condamné à mort 
avec fon beau -père, 213. note. Contes que. 
débite à fon fujet Jules Martian Rota, iWi 
S'il eft vraisemblable qu'il fliit coupable, 
214. & fuiv. Le meillem* de fcs ouvragée 
eil fa Confolatîon philofophique, 215. 

Boileau, Nicolas Boileau Sieur Defpreaux , écrivit 
conti-e Perrault, I. 37, Jugement qu'il porte 
deSencque, IX.255.wore. Sa traduction du 
Traité du fublime de Longin, X. 382. 89* 
Quelquefois injùfte dans fes fatires, XI, 47. 
note. Son éloge, XI. 202, Temps de lieu 
de fk nailTance de de fa mort, 203. 94. 
Sqs démêlés avec Huet de le Clerc, 204. 
96. Sa fatire fur l'équivoque peu eftimée : 
* elle étoit faite contre les Jefuites, 210. 98. 
Jugement qu'on peut porter de fcs ouvrai 
ges, 211. Il aempinjnté des anciens, mais 
en habile homme, 215. de fuiv. Son art 
poctique, 221. Le Lutrin, 225; Son carac- 

. ToM. XIV. ^ C tève, 
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tire, 229. Cknnparaifbn du Lutrin avec la 
boucle de cheveux enlevée, XI. 242. Sa gcné- 
rofité envers Patru, XII. 143. 

BoiUau, Gilles, auteur de la vie d'Epiâete, VIII. 

348. 56. 11 a fait une traduâion en vers 

du quatrième livre de l'Enéide, IX. 23. 

^ note. & une traduâion, de Diogene Laerce, 

XI. 273. 

du Bois y Charles, peintre moderne, XIII. 224. I. 

Éol, Ferdinand, temps 8c lieu de fa mortj XUJ. 
393. 68. Elevé deRcmbranc, ihid, 

BontetnpSy Valet de chambre de Louis XIV* ancc*' 
dote à fon fujet, X. 351. 

Borzoni , Fi*ançois Marie , temps Se lieu de là 

' ' naiffance de de fa mort, XIII. 502. Son ta- 
lent pour le payiage, ibid, 

dti Bos, Jean Baptifte, jugement qu'on porte de 
fon ouvrage fur la pocfie àc la peinture, 
XIÏ. 224. & fuiv* Lieu & temps de fa 
mort, 226. note, 

BoJfUi le père le Bofliii temps & lieu de fâ nais- 
fance & de fa mort, X. 391. Son ouvrage^ 

^ fui- le pocme épique, 392. 

Bùffiiet, Evoque de MeïïUx, accufé d'envie, I. 61. 
Sa modeftie, 128. Marié à ce qu'on pré- 
tend, 129. Abrégé de ft vie, ihid, note 21* 
Son hiftoire des Variations des Eglifes pro- 
teftantes, VII. 307. Son éloge, XIL 153^ 
Jugement fur fes ouvrages, 154. à fbiv. 
Ses démêlés avec Mr. de Fenelon à l'occa- 
fion d'une mauvaife aitiquc qu'il fît de Te- 
lemaque, 154. I3« 

B9ucber, 
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Bwcher, peintre qui jouit aujourd'hui d'une ma, 
de réputation, XIII. 453. " 

Beubours, (le Père,) jugement qu'on en p<«e, î. 
328. Attaque Arnaud, 329. Son peu de 
niodiraoon, 330. Ses ouvrages, X. 389- «o«. 
Temps & beu de & moit, ibid. 

Bitt-BouloHgut, temps & lieu de fa naifîancc & 
de fa mort, XIII. 173. 75. Comparaifoo 
de ce pemtre avec Pierre de Crotone, 17a. 

ÈotJongne, Louïs, temps où il mourut, XlII 177 

JLtfe:?7r'?fi;?r ' ^'^"^ ''^^'^ ^^ 

Temps & heu de fa najffance & de fa morti 

^oi.ri/o«, ou Bourdone (Paris) lieu de fa naiflân. 
• «' ^^.^6. 76. Jemps & lieu de a 
mort,, «W. 

•«wrrfMi, Sebaftien, t«nps & lieu de & naiffim» 
ce & de fa mort, XIU. 273. 20. Un d^ 
trois pçmtres fi-ançois que les italiens efti. 
ment le plus, ibid. Comparaifon de oc 
peintre avec Annlbal Carache, 272. & foiv! 
^ Dhs lâge de 14 ans U fe fit admirer, 274. 

frB<»«r^«ÇM« Jacques Courtois dit, temps & 
lieu de & naiflànce & de fa mort, ^III 
lîr'- 73'., Kmpoifonna fa femme & fc fit 
Jéfmte, ,fa^. Comparaifon de ce peintre 
me Michel. Ange des ÇataiUcs, 170. « 

Bourféa, XL sa^. 9. 

C » Èy/arJo, ' 
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Bqyardof Matthieu Marie Boyardo, Gomtc dp 
Scandiane; lieu de fa naiflânce, XIII. 475, 
note. Temps à peu près où il naquit, ibid. 
Jugement qu'on en porte, ibid. 

Bo)^er,.Guiihem; Troubadour céle1)rc, dont des- 
cendent les Boyers d*Ai*gens & ■d'Egaillés, 
: • Xlf. 286. 28. Un pafTage de fes' poëfie» 
î ti-aduit par la Marquife d'Argens. 29Î. note, 

BrMntome, (Picii-e de Bourdeille Seigneui- de) fa 
, famille, XIL 228. Temps où il vécut, ibicL 
Jugement fur fes ouvrages, ibid. 

Brebenfy Guillaume, temps où il mourut, XI. 
233. II. Malti-aité par Boileau, ibid. Sa 
Phaiiàle, v. Lucain, 

Breugle, Pierre, dit le jeune, fils de Éierve Breu- 
gle, bon peintrç, Xlil. 373. note. 

BronfpiCy le Pnncc Frédéric; Son éloge & celui 
de fes ouvrages, XII. 323. 

Brtigle , Jean , fumommé de Velours^ éloge de ce 
peintre,^ XIII. 373. note. Temps Se lieu de 
fa naiflànce de de fa mort, f^fi. 

Bnmioiy le Pei-e, Jefuitc : examen de ce qu'il dit 
du mérite d'Efchile & de Sophocle, VIII. 
125. 64. Jugement fur fa tradu£lion des 
Ti-agiques gi-ecs, 134, mte. Un peu tlop 
prévenu "pour les anciens, ibid. Se 147. «or. 
Ce qu'il dit de Seneque le tragique, IX. 
257. Son éloge, X. 116. 50. 

le Brm, Qiarles : oii accufe Ces écoliers d'avoir 
gâte des tableaux de le Sueur, XIII. 38. 7- 
Temps Ôc lieu de fa naiffance de de fa mort, 

. - . * ' 67. 
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67.;^ 16. Comparaifbn de ce peintre avec 
Michel-Ange, 67. & fui V. Brouille avec le 
Sueur, 68. Mérite de fon coloris, 72. II 
a quelques défauts, ibifi, 
Brunoy Qiriftoflc , v. Quinte Cnrce. 
la Bruyère, TAbbe d'Olivet rabaifl'e le prix de fes 
ouvrages, XII. 219. Eloge des Caraderes, 
220. 
Bucer, Martin, 'un des premiers réformateurs, 

. VIL 291. 
Bucbanan, George: éloge qu'en fait de Thou, 
X. 50. Lieu de fa naiftance, ib'id. Il j^afla 
une grande partie de fa vie en France, 51. 
Appelé à Conimbre il y enfeigna les bclles- 
letti-es, iW. Ce fut dans un G)uvent de 
moines, en Portugal, où il étoit en prifbn, 
qu'il compofa la paraphrafe des Pfeaumes, 
qui eft le chef - d'œuvre de fcs ouvrages, 
50. 22. Nicolas de Bourbon la prcfeioit 
à l'Archevcché de Paris, ihid. Raifons qui 
fi/ent qu'on le perfécuta, 52. Eloge que lui 
• donne Jof. Scaiiger, 54. note, Qitiquc 
' ' par le P. Rapin, que le P. Vavafleur réfute, 
ibid, & fuiv. Grotius n étoit pas content 
des tragédies de ce pocte, 55. note. Il fut 
précepteur de Jacques^ VI. 55. Il écrivit 
l'Hiftoii-e de fon pays étant déjà vieux, 56. 
Temps de fa mort, 57. Il eft douteux s'il 
mourut fort i-éligieufement , 57. 25. 

du Buijfoth peintre, XIII. 224. «. 
Butiau, (le Comte de) hiftorien allemand, VII. 
^57- 

C 9 Buona- 
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Bnottûcorfi^ v, Perrin iel Vaga. 

Purigity, VII. 263, 

Buxtorfi Jean, temps & lieu de fi natf&ncc, 
X. 327. 49. Ses ouvrages, ibid, Accufé 
d'aniinofire contre les Juifs, 323. «©te. Faus-' 
fes imputations tju'il leur a faites, 324. ilote^ 
Injurea qu'il leur prodigue, 337. note. 



Cadran Solaire: on en attribue l'invention à Ana<* 
ximandi-e, m. II. Pline l'attribue à Ânaxi< 
mené, 14, 

Caius Fannius: temps où il fut Quefteur de Rome, 
Vn, lo, Sonhiftoircfut eltimce, II. 

Calcar, Jean de, lieu de fa naiflknce, XIII. 405. 
Temps Se lieu de fa mort, ibid. Peintre fort 
eitimé de Rubens, ibid, 

CiJcQndjhj^ Demetrius, lieu de fa naiflànce, X« 
17. g. Profeffeurà Florence, qu'il quitta à 
caufe de fes dilputes avec Politien , ibid. Ses 
trois fils furent malheureux, ig. note. 

Cakondyle, Laonicus, Athénien, vécut au milieu 
du quinzième liecle, X. ig. note. Il a écrit 
en grec Thiftoire des Turcs, ibid, A été criti- 
qué mal à propos par Bellarmin , ibid. 

Cakid différentiel: diiputç fur Tinventeur de ce cal- 
cul, IV. 91. & fuiv. Ce qu'en ditFontenel- 
le, 164. <Sc Igl, note. 

Calderan: auteur dramatique efpagnol, VUI. 232* 

Caliari^ Paul, v, Veronefe. 

CaUeri^ Benoit, peintre & fculpteuT} Xin.205. natti 

CaUe^ 
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CaUeri, CarUcto, fils de Paul Veronefe, &peihtrt 
d'un grand mérite, XIlI. 205. uot^» 

Calierif Gabriel, fils de Paul Veronefe, peintre 
mcdioae, XIlI. 205. note, 

Gûifortiietts : une coutume biikrre qu'ils ont, XII. 
338. 

Callcp, Jacques, Lorrain, fut le premier graveur 
fran^ois qui fe diftingua, XIU. 389. 

Cêlmkf D. Auguftin, favant Prieur de l'Abbaye 
de Senones , fon commentaire génâral fur la 
Bible, X. 2ig. 92. , 

la Ca^fiuerky fes tragédies & fes romans > XI.4 
I58>86. 

Calvin: calomnie fui* fa naiflânce, I. 268? Abre* 
gé de fa vie, ibid. not, 38. Son éloge, 271. 
Sa dilpute avec Weftphale, 272. Weftpbalc 
le calomnie, & Beze le défend, 272 & (biv. 
Bellarmin refuté fur ce qu'il dit de la mort de 
ce Réformateur, IX. 472; note, -r- 

Campiftron (Jean Galbe,rt de) , dut là fortune à 
Racine, XI. 162. Ses tragédies, X.64.~ 
temps ^ lieu de fa naiffance ^ de & mort, 
165. 87« * Juflifié contre Voltaire, 166. 
Arminius eft & meilleure pièce, 171, Ses 
Comédies, 176. fes Opéra, 177, Vautres 
ouvrage^, ibid. 

Camus y Jean Pierre Camus, Evéque du BcUey: 
temps de fa naiflânce & de (à mort, VIIL 
386. 71. Il a compole cinquante romans de 
Q)irituali£é & de morale, ibid. 

Canlaffii v. Gagnacci, 

C 4 Cyf- 
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Capitùlin^ Jules, temps où il vécut, VIÏ. 1^6. 
Autour de la vie de quelques Empereurs, 
ihid. Une partie de fes écrits a été per- 
due, 167. 

Caracalla: méchant Prince, VI. 27. 34. 

Carache^ Annibal, temps Se lieu de fa naiffance 
Se dé fa mort, XIII. 273. note. Jugement fur 
les trois Caraches , 272. Se fuiv. Comparai- 
fon d'Anniba\ Carache avec le Bourdon , 
ibU, Ce qu'il a grave, 348. note. 

Carache, Antoine, peintre qui n'eut pas (a répu- 
tation des autres Caraches^, Xin. 273. note. 

Carache^ Auguftin, temps Se lieu de fa naiffance 
Se de fa mort, XHI. 373. note. Ce qu'il a 
gravé, 348. note. 

Carache, Louis, temps Se lieu de fa naiffance Se 
de fa mort, XIÙ, 272. 21. Ce qu il a gra- 
ve, 348. note. 

Cardan: lieu & temps de fa naiffance*, III. 191. 
, Fort favant Se fort extraordinaire dans fes 
idées, 192. Le portrait qu'il fait de foi-m5- 
me , S: ce qail dit de fes parens efl odieux, 
192. Se fuiv. Il ns^quit avec des cheveux 
noirs, ,Se fut long temps impuiffant, 194. 
Il étoit pauvre, 195. Se faifoit des almanachs 
pour vivre, ihid. Convaincu de menfonge 
par Naudé, 196. Il prétendit avoir appris le 
grec Se le latin ftns fe donner aucune pei- 
ne, Se comme par infpiration, ihid. Beaucoup 
d'autres contes qu'il débite à fon fujet, 198* 
' Eloge de Cardan, 200. Se fuiv. & de quel- 

ques-uns de fes ouvrages^ ibid. Accufé d*a- 
' * voir 
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voir cru Tamc mortelle, quoiqu'il eut écrit 
un ouvrage fur fon iminortaltte , 203. Rc- 
gnault le met au nombre des Athées, ibitî. 
plutôt vifionaii-e qu'Aihce, 203. fupcrfti- 
deux, 204. Rcfufk d'aller en Danncmarc 
par eloigncment pour le protcflantifme, 20<j. 
/ llavoitune imagination trop vive, qu il domp- 
toit avec peine, 206. Il eut le dcsagrcmcnt 
de voir pendre fon fils aine , 208. Son fils 
cadet lui donna auflî du chagrin, ihid. On 
dit qu'il prédit fa mort, <ît fe fit mourir de * 
faim, 209. 

Cardiy Louis, dit le Chîgolî ou le Civoli, temps 
de lieu de fa naiflâncc ik de fa mort, Xlil. 
156. 63. Comparaifon de cp peintre avec 
Bcrtin, 156. èc fuiv. Le Pape Paul V. le 
fit recevoir Chevalier de Malte, ibid. 

Carfnel, le Dieu, V. igg. 4'. 

Caro, Laurent, graveur célèbre aujourd'hui, XIIL 
393. note, 

Carpi , Hugo de , les Italiens ont voulu lui attri- 
buer rinvcntion de la gravure, XIIL 339.4g. 

Cars y graveur célèbre aujourd'hui, XiI].392viior. 

Cartefiattipne y v. Des Cartes, 

Cafaubon: fon éloge, X. 106. 40. Elo^e qu'il 
fait de Saumaife, ibid. Lieu de fa nailfan- 
ce, 416. 4. 

^ajfandre, l'Abbé, ùl traduction de la Rhétorique 
d'Ariftotc, X. 38a. 88- 

Cajjiniy le Pcre, expofé de fcs découvertes en as- 
tronomie, IV. 156. 6. 

C 5 Ctfjp«i, 
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Caffifùy Dominique, & Méridienne tracée en Fran- 
ce, IV. 335. 

Caffiodore, Secrétaire d'Etat de Theodoric, VIL 
216. 52. Cet auteur, Simmaque, ârBoece 
font les derniers écrivains qui méritent d'ê- 
tre diftingués dans le iiécle où ils ont vé- 
cu, ibid. Ses ouvrages, iW»^fuiv. not. 

CaJJîus Hemitia: temps où il vécut, Vn. 9. U 
compofa des Annales dont Pline fait men- 
tion, ibid. note. 

Cêflagnoy Andréa del, ayant appris de Domini^ 
co le fecret ^e peindre à l'huile , raffafllna 
pour en être le feul depofitaii-e , Xllî. 49. 

Caflel, le Père, Jefuite: fes folies, VIII. 572. 

h Cap , fès erreurs fur la couleur de la peau ' 
des Nègres, XII. 336. réfutées par les ob- 
fervations de Maillet, ibid. 

Catherine^ de Medicis, accufèe d'avoir donné cours 
à la magie , IL 30. | 

CatQHy Marcus Portius, lumommé le Cenfeur, 
VIL 12. Temps où il fut Tribun des Sol- 
dats, ibid. Son éloge, 13. Celui qu'en fait 
Pline , ibid. note 12. U apprit le grec dans 
fa vieilleffe, 14, Fort vieux il corivit fept 
Uvres d'hiftoire: 11 ne nous refte de lui 
qu'un livre fiir l'agriculture, ibid. Temps 
de fa mort, 16. 16. 
Cmond'Utique: d*où lui yiat ce furnom, VII. 
17. Comment Plutarque rappoite la mort 
de Catonj 1$. ig. Ce qui airiva à fon iils 
eprès fa mort, I9. 19. Honneurs que le 
jpeuple rendit à 1^ vertu , IX* 342. mte. 

Catrou, 
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Catrêu, le Père, Jefuite: (bu tradadliôns appré- 
ciées IX. 334. note, & X. 116. 50. 

Catulle, Cnius Valerius, lieu de fk nailTance, IX. 
261* Temps où il naquit, 264. Ami de 
Gceron, de Qima, Se enfin de Cefar, iW. 
Ses maitreffes, 267. Se fuiv. Ce qui nous 
refte de lui, 270. Se fuiv. Temps de fa mort ' 
douteux, 272. Il eft trop licentieux, 263* 
• 30. Se 267. note. Imitation de Tode de Sa- 
pho, 271, 34. 

Cavazzi, Capucin, qui a débité beaucoup d'ab- 
furdités fur les habitans de l'Amérique, Xll. 
331, Se fuiv. 

C^ze, Jacques Pierre, temps Se lieu dç (k naif- 
fance & ^e là mort, XllI. 142. 59. Com- 
paraifon de oe peintre avec le Baroché, 142^ 
Se fuiv. Jugement de quelques-uns de fes 
tableaux, 146. & fuiv. Son éloge, 149. Se 
fuiv. 

QciUus Statuts : Ternes où ce poSte comique vé- 
cut, IX. Ig4 lieu de fa nailTance, ibiJf 
Ses comédies ont été perdues, i87« Quel- 
ques fr^mens recueillis par Rob. Etienne, 
194. Qcei'ûn Taccufe de parler mal latin, 
f'M. Les éloges qu'on lui a donnés, 196. 
Jugement qu'Horace en porte, ibid, not. g. 

CedrenuSf George, Moine Grec du XI. fiécle, 
VI. 244. Ses Annales traduites par Xiian- 
der, ibidn 11 fabriqua lui même la letu*e 
de JuAinien écrite au Sinode de Conftan- 
tino]^i Vlil. 305. 

Celtjli, 
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Cek/fiy Andrca, temps & lieu de fa naînânce 
. Se de la niort, XIII. 227. 4. Jugement fur 
cte peintre, ibid, 

Celjiy lieu & tems de fa naîflânce, III. 201, not. 
Célèbre médecin: fes ouvrages, ibid. Ce 
que quelques favans en ont dit, ihid. Re- 
proches que Quintilien fait à Celfe, ihid. 
Fautes de Moreri à ce fujet, ihid. Son ad- 
miration outrée pour Epi£l:ete, VIII. 347.I 

CelfuSy Apuleius, médecin auquel on attribue 
Touvrage fur la nature <5c la vertu de$ hev- 
bes, qu'on a fauffement attribue à Apulée, 
IX. 507. 

Cercozzif v. Michel Ânge^ 

Cerinthe: a pafle pour être le véritable auteur 
de TApocalypfe, VIII. 464. 14. 

Cerva7UeSy Michel de, auteur de Dom Quixotte, 
IX. 224. 6. 

Cefar: précis de la vie de cet Empereur, VIL 
36. 92. Ses Commentaires, 98» àc fuir. 
Hiftius (ou Oppius félon d'autres) eft com- 
me le continuateur de cet ouvrage, puis- 
qu'il a décrit les autres guerres que Cefar ^ 
entreprit, 40. 39. Eloge des Commentai- 
res, 41." Ce que difent Quintilien de Aulu- 
gelle de fbn ftile te de fon éloquence, 42. 
& fiaiv. note 36. Afînius Pollio prétendoit 
que les Commentaires de Cefar étoient écrits, 
avec peu de foin, 43. note» Portrait que 
Paterculus fait de cet Empereur, 44. note* 

Champagne y JeanBaptifte, temps & lieu de la naif^ 
fance & de la mort de cepeintre, XIII. 127. n. 
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(Champagne, VhWvpft, temps & lieu de fa naîffan- 
ce ôc de fa mort, XII 1. 126. 49. Compa- 
i'aifon de ce peintre avec Daniel de Volter- 
re, 127. & fuiv. 

Chapelain: fon pocme de la:Pucelle, VIF. 105. 
La fortune qu'il Ht, VllI. 9. 6. 

Chardin, Thiftoirc de fes voyages en Perfe & aux 
Indes Orientales, VU. 274. Temps & lieu 
de fa naiffance Se de fa mort, ibid, note. 

Charles ' Qjnnt portoit toujours fur lui l'hifloire 
de la guerre du Peloponnefe de Thucydi- 
de, V. 47. 11 favoit fix langties différen- 
tes, IX. 520. 

Charpentier: ce qu'il dit fur Le ftile ûançois, XI I. 
223. note. 

C/iflrro«: jugement £ur cet éaivain XI. 120. no- 
te. Lieu ;di temps de fa naiffance, XII. 232. 
Sa famille^ ibid. Quelques détails fur fa vie, 
ibid. Son ouvrage de h Sagejfe approuvé par 
les Ecclefîaf^iques, 234. Temps & heu do 
fa mort, 235. Son teftaii?ient, ibid. Ex- 
trait de la morale qui fe trouve dans l'ou- 
vrage de Charron, 236. & fuiv. Les perfé- 
cutions qu'il effuya, 240.' note. Ce qu'il pen- 
foit de hriimortalité de l'ame, 296. 

Chartre-Livri, TAbbé de, fes dialogues,. VIIL 

; 526. 

Château 'brun: auteur moderne de quelques ti-a- 

gcdies eftimées, XL 196. 
Cbaulieu,* maltraité par- L. Racine, XII. 8^* Ua 

trait de fes pocnes, g2. 16.. > 

Cbau' 



A 



A 
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ta Chauffée: fes Comédies peu eftimées, Xt 
290. 

van Cbeleii graveur hollAudois fort eftimé au- 
jourd'hui) XIIL 403. mte, 

Cberon, Louis, temps Se lieu de (à naiflance St 
de fa mort) XI il. 4:^8. 85. Comparaifon de 
ce peintre avec Odave VeeU) 42g. & fuiv*. 

Cberon, Elifabeth Sopliie, temps Se lieu de fa 
naiflance Se de fa mort,.Xlif» 51g* 34. Cet- 
te femme peignoit très -bien le portrait, ibid. 

Cheuffifiy Jean, peintie allemand, XIII. 352. ' 

ChevilJety graveur fort eftimé aujourd'hui, XIIL 
345. note. ' ^ 

Cbevrier: fon libelle intitulé le Colporteur, Vlïf. . 
55:2. Condamné à é^e pendu en effigie^ 
iWi , 

Chinois i leur théâtre, XIL À^. 6. Analyfe de 
l'Orphelin de la maifon de Tfchao, 26. 
note. Ce qu'on doit penfer de la philofo- 
phie Se des^ cônnoiflànces des Chinois^ 30. 

Chrétiens t comment fe perfëcuterent lés diftéren* 
tes Seftes des Chrétiens, VIII. 436. 4. Per- 
fécution des Catholiques contre les Frotes- 
tans, Xn. 95. Se fuiv. 

Chrijliànisme: les Pérès des trois premiers fiécles 
n'ont pas cru Dieu le fils égal à Dieu le 
Père, VI. 210. Se fuiv* Tableau du Chris- 
tianisme des premiers (iédes, 225. Objec- 

: tions que font les Jui& contre la révéla^ 
lion, X. ^2^, Se fi^v. 



DES MATIERES. 47 

Cbriflint: Reine de Suéde déclare qu'elle dofc 

fon changement de religion & des -Cartel 

III. 382. 83. 
Chronologie Cbînoife, qui ne s'accorde pas arec k 

Chronologie de L'hidoire Sainte, X. 149. 58. 
, Le P. du Halde sWcric en faux contre la 

première, ibid, 
Chryfippe mourut à force de rire, IL dai* 98« 

Sentiment peu noble qu^n lui reproche^ 

CbryMome, Saint, abrégé de fa vie, L 144. 13. 
Son ftile, 246. & qu'en penfôient Pno« 
tius Se Érasme, ibid, note. 23.. Extrait d'ufl 
de fes Sermons au fujet d'Abraham , df 
Sara & d'Abimelec, VIII, 365. Se fuiv. 

CiccareBus, Alfonfus, fauflâire célel^re du fetzie^ 

me (iécle: il compofk un grand nombre de 

faux manufcrits, IX« 597. Grégoire XIIL 

le fit arrêter St condamner au HippUce, 

, 538* 

Cicerofii la vertu félon lui rend feUle les hom« 
mes riches, II* 218* 95* Sa fagacité Se fa 
pénétration, 225< $es ouvrages de moralt 
foit e/timés, 225* Ce qu'il dit de l'amitié, 
ibii. note 102* Ce qu'on peut reprocher A 
Ciceron, 227. Eloges qu'il prodigue A 
Cefar, ibiJ, Mti. 104. Ne pouvoit concf 
voir un Dieu immatériel, 249* 25- Convt 
ment il détaille les preuves que les ancjeoi 

fhilofophes donnoient de l'immortalité de 
ame, 319. & fuiv. Où il plaçoit le iiége 
de l'ame, 358* Calomnié cruellement par 
Dion Caffius, VI. 39. Se fuiv. On a dit 

qu'Ai- 
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* qu'Alcyonius ou Philelphe avoîent fait palTei: 
fous leur nom fon ouvrage fur la gloire, 
X. 34. 15. & fuiv. Son éloge, 384. 91. 

Cimahné: fameux peintre, XIII. 42. Temps de 
fa mort, Hbid^ Jugement fur cet aitifte. • 

CittciuSy Lucius, ancien hiilorien romain, V. 
113. 

Ciro Ferri: temps Se lieu de fa naiflance Se de 
fa mort, XÎII. 166. 69. Comparàifon de 
ce peintie avec Halle, 166. Se fuiv. 

Qaudien, Claude, différentes opinions fur le lieu 
de fa naiflance, X. 387,& fiiiv. Quelle eft la 
véritable, 391. 99. Temps où ihvécut, 392. 
Ce poci?e avoit beaucoup d'efprit, ibid. 11 
amoit été plus loin s'il avoit choifi des fu- 

• jets moins arides, 393.1. Ses panégyriques, 
ibid. Ses iuveftives contre Rufîn Se contre 
Euti-ope, 395. Son pocme fur fenlevement 
de Profei-pine, 397. Ses Idilles, fes Epi- 

, gi-ammes. Sec. 398. On a eu tort de le 
croire chrétien, 400. U tourne la religion 
Chrétienne en ridicule, 309. 6. Les pièces 
qui regaident cette religion, Se qui portent 
fon nom, font du Pape Damafé, 401. 7. 
ou de Clauc|e Mamercus, ibid. Traduction 
françoife de l'enlèvement de Proferpine par 
Merian, 406. note. 

Clément, Saint Clément d'Alexandrie : crut Dieu, 

les anges Se famé corporels, VIIL 255. 8- 

/ T^mps où il vécut, ibid. Ses ouvi-ages, 

ibid. Il admit la tiansmigiation des âmes, 

299. ag. 

^ ' a- 
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Chment, Saint., le romain, VIII. Ai2. 21. Eve- 
que de Rome Ik martii* : les ouvrages en 
partie peu authentiques, ibid. 

Qeophantet Corinthien, premier peincrjc qui em« 
ploya les couleurs, & ombra les ''étffeinM^ 
Xlil.14. note» r 

k Clerc, jugement fur cet écrivain, II. 109. Sei 
démêles avec Boileau, XI. 204. 96. avec 
l'Abbé Renaudot, 207, 

Clovis : ce qu'il faut penfcr de ce Prince , Vl# 
106. 

Cocbiny gi-aveur célèbre (tu jourd'hu! , XIIL 393. 
uùte, 

Coime, Chaînes le. Prêtre de TOratoire : temps 
f & 4ieu de (k naiffance ^ de fà mort, Vil. 
914. Ses Annales ecclcfîaftiques, ibid, 

Colberty ce qu'il penfoit des hifloriens, VI. 24* 
Il n'aimoit pas Suétone, parce que cet hifto* 
rien parloit tiop librement des vices de» 
Empereurs, VII. 142. Il établityUne Aca- 
démi^ de peinture à Rome, XII 1. 26. 

Colin de Vermouth Hiacynthe, temps <Sr lieu de 
fa nailTance & de & mort, XIII. 2^9. /« 
Comparaifon de ce peintre avec Jofeph U 
Baf&n, 239. & fuiv. 

Co/bioi,*Chriilophe: tm moine Elpagnol paflê en 
Amérique pour Ty excommunier, XII. 92g/ 

Colombel, Nicolas, temps & Ueu de la naiflance 
âc de fa mort, XIII. 425. 84. G>mparaifoi| 
de ce peintre avec Martin Hemskerkeiii 
423. Sa vanité & fk médtfànce, 42g. 

ToM. XIV. D C«v/(*0 
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Comédie, chez les anciens eut trois %es, VIIT. 

162. ^ firiv.. Anciens auteurs comiques 
- dont les ouvrages ont été perdus, IX. 

194. 7. . Utilité du théâtre prouvée par 

Sulzer, X.414.3. 
Comédiens, excommuniés en France, 3C. 396. ioo. 

Jugement de TertuUen fur la profefllon de"; 

Comédien, 400. ï. . Pourquoi le fpeé^acle' 

parut condamnable aux Père;? de TEglifc, 

401,. note. 
Comines, Philippe de, hiftorien fort éftimé, VIL 

221. Son hiftoii-e, ibid. Se fuiy. Poitrait. 

qu'il a fait de Louis XL 225. àc îliiv. 
Commode, méchant Empereur, VI. 27. 33. 
Conca, Sebaftien, temps & lieu de fa naiflance, 

XIII. 32. note. Jugement fur cet artifte, 

ibid. 
Cmiixioy Jean van, peintre, XIII. 373. «ore. 
Coiiftcmtin, le grand, reproches que lui fait Zo- 

lîme, VI.' 86. Examen de ces reproches, 

94. & f^iiv. Ce qu'on dok penfer de ce 

Prince, 103. &fuiv. 
Copernic, lieu & temps de fa naiflance, VIII. 634. 
.V note. Son éloge, iW. Temps de fa mort, 

ibid. 
Corneille, Jean Baptiftc, frère du fuivant:* temps. 

& lieu de fa naiflance & de fa mort, XUL 

370. 57. bon peintre, ibid. 
Corneille, Michel, temps 6i lieu de fa naiflance 

ëc de fa mort, XUL 370. 57. Compiaiaifon 

de ce peintre avec Jofeph Hains, 371. àc 

fuiv. DifFcrew tableaux qu*il a faits , 375* 
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n grava plufieurs pièces i Vtàa Tont, 
378. 

Corneille, Michel, père du précédent, bon peiner^ 
XIII. 374. 

CometUej Pierre, il a dré parti des harangues qut 
Dion Caflius met dans la bouche de Mécè- 
ne &. d'Agrippa. VI. 96. U ne fit> pas 
grande fortune, VIII. 9. 6. Ha emprunté 
d'ETchile quantité de beaux endroits de fon 
Oedipe, 129. Le grand cas qu'il fkifoit de 
Lucain, IX. 46.. & fiiiv. Temps & lieu^ 
de fa naiffance & de fa. mort, XI. 40. 17.' 
Etat du théâtre François a\'ant lui, 41. hck 
te. Quelques unes de fes^ pièces peu efU- 
'mées^ 42. Jugement qu'en porta Boileau 
43. On lui reproche des déclamations 
ic du galimatias, 44. èc fuiv. Apologie 
de l'Agefilas par les Journaliftes de Tré- 
voux, 46. Se fuiv. Autres, défauts re^ 
proches à Corneille par Boileau, 49. & fuiv. 
Accufé de manquer de goût par le même 
& par la Bmyere, 52. d'avoir beaucoup» 
trop aimé à gtigner, 53. Comparaifon dé 
G)meille & de Racine, 61. & fuiv. 78,&{iiiv. 
V. article Racine, Grand mérite de Cor» 
neille, 64. & 88. Son chef d'œuyre, 77. 

Jugement de Saint Evremont (ur le mérite 
c CCS deux poctes, 78. Parallèle qu'ea a. 
fait Longepierre, 79. Son ftile & fa verfffii^ 
cation, .82. & fuiv. ' Quelques reproches 
qu*on peut lui faire, 97. & iuiv. Comme 
il excelle à traiter des matières de politi* 
que^ 107. En quoi il eft iupéijieur aux an^ 
D d , « cieiuB^ 
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cîcni, ïog. 6»- RoyflTeau a con^é le Gd. 
XIL 7. I. Il confeiUa à Racine d'abandon^ 
ner la pocfiç, I45. 

Ùomeitte, Thoipas, temps & lieu de fa miffance 
& defamprt^ XI. 145. 84. . Eloge outré que 
donne FonteiicUe à TAi-iane de Corneille, 
146. Le Comte d'Effet mérite plus d'élo- 
ge que l'Ariane, 150. Les dçux frères 

• ' comparés enfemble, içi. Les comédies d« 
Thomas Corneille ^ 153^ Sa verfificatioti, 
154- 

Cqrnelius l^epos, temps où il vécut, VIL ^z* In- 
<ei-titude du lieu dç fa naiffançe, ibid, Con- 
jç£hue yiaiflemblable, 95- 69. U ^yoit écrit 
la vie de Ciççrpn, qui eft perdue^ ibid. note 
7Q. Atitves ouvrages jperdus, 94. On a 
voulu attvîbucf â Êmilius Probus. celui qui 
nous rdtei ibid. Se fi^v, 

CMenutuSi auffi appelé Pburaotus, temps où il 
vécut} VIII. 99a II enfeigna la phtkifophie 
A Rome, ibià. Exilé par Néron, 391. Il 
tut Perfc powi' difçiple, ibid. L'ouvrage qui 
nous relia de luii 392^ Idée de fon ouvra- 
ge, ikid. 6c fliiv« 

Çorf's: Mallebranche foutînt qu'il n'y avoit 
'^ point de preuves de l'exiftence des corps, 
; ; lïl- ^88. 

îi'Coryegt, Aûtonuj da CoiTCgîo, temps & Ueu 

. de là naiiTance 6c de fa mort, XIIL 24g. 

; 12* Fables qtion débite fur Thiftoire de 

(à vie, 249. Comparaifon de ce peintre 

fvec Pierre Mijwu'd, iW. * fuiv, Sagian- 

de 
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et modèfVife, 256. Ce qtfon t^pelle. li 
Nuit du Correge cft un chef d œuvi^, 254. 
14. 

Cotin, fon joli MadligaU XL 47. note. 

Couleurs : fentiment de dés - Cartes, de Mallebraa- 
che, IV. 270. de Newton, Hnd. de fuir. 
Les expériences Ibr les quelles le fyilèftie de 
. Newton eft fondé, font trèi - délicates , 278- 
Mariette iè trompa, àc après lui Règnault^ 
en doutant de ces expériences que ïi pre- 
mier navoit par fu faiic, ibid. 

la Cour d'Amour : Société de Dames qai cultî- 
voient les lettres à Avig;non, Xll. 34*. \Jti* 
lité qu'on lui attribue, 358. 

CourayèT) le Père le, fa traduftion dé rhiftoîre du 
ConcHe de Trente fut condamnée, L 8î. 84. 
& fuiv. 

Comtois^ Jacques, v. k BùntgMpioé, 

Courtois^ Guillaume, frère du précèdent, temps 
& lièvL de fa naiflance & de fa moi-t, XI IL 
413. 73. Comparaifoiï de ce peinti-é avec 
Marfîh Vo«, 412. ik iuir. il ne voujiut pointf 
former d'élevés, 415, 

Coujtn, Jean, peintre: temps & lieu de fa nais- 
fance, XUL 79. ig. Conlparaifbn de Cou- 
fin avec Vinci, 79. &,fuivk U a écrit fur 
la géométrie & la perfpeâiv^ ibid^ 

CoxiSi Michd, tfemps i& lieu de fà nai(6nce & 
de & mort) XIÛ. 404. Se fuiv. Peintre t&V- 
, mé) ihid. . 

Cs|w-, l'Abbé, Vit 262. 

D j . CaypO, 
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Coypel, Antoine, temps & lieu de & naidknce & 
. /de fa mort^XlIL 922. 42. Comparaifon 

de ce peintre avec FAlbane, 922. & fuiv. 

Jugement que porte l'Abbé du Bos des 

tableaux de Coypel, 926. 
Coypel, Charles, temps & lieu de (à naiflTance & 

de £k mort, Xllf. 249. 9. Compaiaifon de 

ce peintre avec Mutian, 249. &^ fuiv. / 

Coypeï, Noël Nicolas, temps Se lieu de fa nais- 

. ^ (ànce & de fa mort, XlII. 117. 49. Com- 

* paraifon de ce peintie avec Sebaftien del 

Piombo, n6. & fuiv. 

Co)pe/,.Noel, temps & lieu de fk naifTance Se de 

fa mort, XIII. 267. i8- Comparaifon de ce 

Î)eintre avec le Parmefan, 265. & fuiv. Dc- 
çription de qudques-uns de fes tableaux, 
269. 
Cranacht Lucas , ou Cranach le Père : temps Se 
, lieu de fa naifTance Se de fa mort, XIII. . 
35Î- Jugement fui- ce peintre, ihid* Son 
véritable nom, 955. fiote, 
Crtmacb^ Lucajs, dit le jeune: bon peinti-e, XIII. 

354. 
Crorex, II. 222. 

Crajier^ Gafpard de, temps Se lieu dé (à naiflan- 
, ce & de fa mort, XlII. 459. 99. Compa- 
raifon de ce peintre avec Puget, 459. ihii. 
Beaux tableaux de Crayer, 454. 

CreU0oii,pocte -dramatique qui fut mal partagé det 
biens de la fortune, VIIL 9. 6. Ses tragédies, XI. 
178. Reproches quojn lui à faits, ibid,' Eloge 
df plufieurs de fes pièces» 182. Sl iiiiv. Sa 

.. r veriîfi- 
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verfîficatibn, 193. Conipftraifon de Qebil- 
lon avec VoltRire, XII. 44* 

Création: idées de des -Cartes fm* la création, 

III. 374. 77. 
Croifides^, XII. loo. 
Çhneigky le Baron de, auteur d'une tragédie 

eftimée de de qtielques autres ouvrages, XL 

295. 
CrûfoMf, Pierre Beretin de O*otone : temps & lieu 

de fa naifTance de de fa mort, XllI. 172. 
• 74. Cbmparaifon de ce peintre avec Bon* 

Boulongne, 172. ô: fuiv. 
Croufaz: un des adverfaires deBaile, IV. 116. 

Son ouvrage Car le Finhonisme peu cflimc, 

117. 

Je la Croze^ réfute ^ le P. Hardouin, II. 73. 
Qu'un autre Jefuite défend mal contre lui, 
94. Abrégé de fa vie, VIII, 658. 81. Sa 
. vie émte par Mx*. Jordan, ibid, 

Cudwonh, fes natures pladiques detruifent, (elon 
Baile, une des principales preuves de Texis- 
tence de Dieu, IV. IIO. 

Çyprien, Saint, les raifonnemens qu*il fait pour 
condamner le rouge des^ femmes, <^x. X. 
402.' tiote, à fuiv. 6i le théâtre, 408. note. 
Se fuiv. 

Cyratty (l'Abbé de Saint) prit le nom d'Alexan- 
dre de l'Ëclufe en publiant la Somme des 
fautes Vf faujjetés capitales eontettues dans la 
Somme théologique du P. Garaffe,-h 3 12. 30. 

Cyrille; (Saint,) EVéque d'Alexandrie: écrit avec 

violence contre Julien, 1. 281» Trop em- 

D 4 porté 
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]porté & ti-op «rnbitieux, .284. * fiitv. Il 
agit avec n^uvaife foi coni;»*^ Ncftorius, 
385. 11 a outragé la' mémoire de Socrato^ 
^ a écrit avec amertume contre EpiÔete & 
Apollonius, 11. 122. 

tyrille^ Eveque de Jerufalem, plus ancien/ que 
Tautre, I. 28I. «cîre. 



D. 

Dackr: comment il cherche ,à deffcndre Pytha- 
gore, V. Pytbagore. Son mariage avec Mlle 
le Fevre, V. Fy4rt: Suivant, Sa tràdudion 
de la Poctique d'Ariftotc, X. 382. 88- 

Dacier, Madame, fojQ zélé pour Hpmcre & tk 
difpute avec la Mothç & Pope, VlII. il. 8- 
Sa paitialité pour les anciens Ta fait man- 
quer (buvent à la bonne foi, IX. 2io. 
17. Ses traduaions,242. note. Celle qu'el- 
le ft faite de Teïçnce eft ^la meilleure , ibid. 
. Son ouvrage fur la corruption du goût, ib. 
Son Commentaire fur Didis de Crète , ibid. 
Eloge que fait d'elle l'Abbé Fraguier, ibid. 
Quelque^* perfonnes ont nié qu'eUe eut été 
vcritaWénent mariée à M.. Dacier, 24^* no- 
te. Us changèrent tous les deux de reli- 
gion,' ibid, ils étoient nés Froteftans, ibid. 
Quelques anecdotes à ce fujet, iW. ^fuiv. 
' Ce qu'il y a de plus vraiflêmblable, 249^ Se 
' fuiv. 

^MSéy Jean, graveur célèbre aujourd'hui, XIII, 
392* note* 

vati 
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van Dak, fon ouvrage (ur les Ondes t prodirft 
celui de Footenelte, v arc. FameneOe. Ré^ 
futé par le P. Baltus, XJ. 340. 43. 

Ùamafcene y ]cûn y II. 30. 20. fon apologie dû 
culte des Saints fort ridicule, 93. de qocl* 
quefois bien éloquente, 36. 22, 

Damafe, Saint, Pape , (a patrie, IX. 402. note. 
Temps de fon élection, ibU. qui mt tumul- 
tueufe, j^^.ttote. Saint Jérôme fiit fecre- 
taire de ce Pape, ibid. Ses ouvrages publiés 
par Sarafini, 404. mte, 

Damiens: quelques traits de (k depofîtion, IX. 
448. 23- 

jyancbet: fes opéra eftimés, XI. 357. 

Dancourt: fes Comédies, XI. 291. 

Daniré'Barion, XIII. 262. 

Daniel (le Père) Jefuite employé par les Jefultes 
pour reparer le tort que leur fàifoieot les 
Lettres provinciales, I. 325. 

Daniel j Arnaud, pocte provençal célèbre, XIL 
350. Quelques traits de fa vie, 356. 

Dante ^ Alighieri, temps & lieu de 6 naiflfance 
Se de fa mort, XII. 368- 9' Ses Satiraa 
contire la France & le Pape, IhU. Ses ou- 
vrages, îW. 

Daubuz (Charles) fitvant prêtre, v. J^Jq^bi. 

Déchiffrer: règles de s'Gravefiuide (ur Tart de 
déchiffrer, IV. 373. 31. 

Dekngenile, pocte françois qui vivoit (bus le rt* 
gne de Louis treize, IX. 319. noie* 

D $ Dettân: 
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Dellûft: abrégé de fk vie, VIL 314. & fuîv. ' So^ 
hiftoire de Tlnquifition de Goa, ibiii. 

Democrite: préféré par Montagne -à Heraclite, 
II. 169. dcfendu pai* rapport à foh rire 

Î)ar la Motte le Vayer, & attaqué par le Je- 
uite Garaffe, 170. Cité en juftice poiy: 
avoir confamé (on patrimoine, 172. Soft 
Grand Diafcome, excellent ouvrage, ibid. 
Honneurs qu'on lui rendit, ibid. Admiré 
par Hippocrate, ibid. Su fermeté, 173I 
Croyoit que Tame >ipiouroit avec le coi*ps, 
.174.. vSa prétendue' pénétration: ibvouloit 
s*appercevoir fi une fille- étoit pucelle ou non, 
175. 55. Se rendit aveugle lui mcme, 176. 
56, Ce fait eft contefté, ibid. mt. 56. Sa 
chafteté, 177. 58« révoquée en doute, it///. 
not. 58. Son idée de la, divinité , 235. de 
l'ame, 26g. Réfuté par Luaece, ibid. Dé- 
veloppa le fyftème des Atomes , III. 92. 
Soutint la pluialité des Mondes , 93. Fa- 
ble à fon fujet, 95.' lî^ fuiv. Sa mort, 96. 
& lliiv. Juftifié contre Pline, 98. Son élo- 
ge, ihid. 

Démon: le démon de Soa-ate, IL 145. 8c fuiv. 

Demofibene: ce que rapporte Athénée de fon at- 
uchement pour Laïs, VIII. 587. & fuiv. 

Jt)wf; hiftoire de la dent d*or, I. 70. 

DenySy Saint, TAreopagite, les lettres qu'on a 
{bus fon nom font fuppofées, IX. 494. nope. 

Denys, 
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Dettys, Saint, d'Alexandr2e , ne crut pftS Dieu 
le fils égal à Dieu le Père, Vl. 21 5. 
Temps où il vécut , VIII. 465. note. Ouvra- 
ges qui nous reftent de lui, ibid, 

Denys dtHdicarnajfe ^ refuté (ur ce qu'il dît de 
rinexaâitude ^ de la crédulité de Eolybe, 
V. 112. Accufé lui même d'ajouter foi à 
des fables, 116. Preuve de ce fait, ibid. de 
luiv. & 178. Ce qu'il dit de fon voyage 
"^ à Rome, de de fes ouvrages, 163. & ïuiv. 
Ce qu'il dit des talens de des 4c^oirs d'un 
bon hiftorien, 173. <ScJuiv. Son ftile, 176. 
Regardé par Quintilien comme un excellent 
Rhéteur, ig?. 

Dejcartes: fes raifonnemens fur l'immortaUté de 
rame, H. 346. Se fuiv. Où il place le fié- 
ge de Tame, 358. Il eut une fille naturel* 
le, m. 141. Refuté par Gaflêndi & Lock, 
v. Gaffindi. Lieu de temps de fa naiiTance, ' 
339. Sa famille, ibid. Quelques événemens 
de fa vie, 340. Ce q»*il penfoit fur Tame, 
341. Sa vanité, 942. Il répondit à Gaf 
fendi avec beaucoup de hauteui*, 343. H 
, le comparoit-à la matière, de fe comparoit 
lui mfme à l'efprit, 343.60. de 349.^ fuiv* 
Sa difpute avec Voetîus, 355. Examen de 
cette difpùte, 356. Autre difpute qu!il eut 
avjBc un Jefuite , ibid. de fuiv. Son opinion 
fur ce que les bétes ne font que des macH- , 
nés, combattue folidement par ce Jefuite, 
Se fuiv. Réflexions fur cette opinion ,' 362* 
di fuiv. Sentiment de Locke à ce (ujet. Se 
réflexions de Mr. Cofle , 369. Se fuiv. Elo- 
ge 
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, gt ie Des -Cartes, 37^1. Sa Logique, ek- 
cdlente, 373. Expofition de fa inéchode, 
ihid. Son idée fur la création, 374. yj. 
Se livra trop à Tefprit fiftématique, 375. 
Ce qu'il dit de l'indéfini n'eft pas fort dairi 
376. Nioit le vuide, ^78. Accufé de n*a- \ 

voir pas été bon anatomifte , 379. ' Jufti- , 

fié par le ^t, ibi(f. Jugement de Vpltaiie , 

lùr l'inutilité des écrits de Descartes ré- 
futé, 381. t II contribua à faiie changer 
de religion la. Reine Chriftine, 383. 
Preuves de ce fait , ihid. note. Il ménagea 
les Jefuites, 385. Sa mort, 386. Ecri- 
, vains qui ont fait connoître fon fiftème, 
387. Expofîtion des principes du Cartefia- 
nîfme extraite des ouvrages de Fontenelle, 
IV. 136. & fuiv. Le fiftème des Tourbil- 
lons, 147. , Forte objeétion contre cette hy- | 
pothefe tirée de quelques déitionftrations de 
fcepler, 153. Elle eft détruite par les rai- 
fonncmens de Newton, 154* & 183. 15. 
Le vuide démontré néceflaire, 156. Des- 
cartes foutinr la div^ifibilité dé la matière à 
l'infini, 219. 31. Ses idées fur la nature 
des couleurs, 270. 

t)efcornure%, le Baron, a donné un^ vie de la S. 
Vierge , & une excellente traduftion de Lu- 
crèce, VJ. 29, 

Des-Fomainef, l'Abbé, fes torts, L46. Ses dé- 
mêlés avec Voltaire, 47. à £vùy.j Som em- 
jtrifonnement, 48* Reproches .qu'on peut 
lui feire, VIII. 351. note. 

Des. 
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Dêshpfs^Jtm Btptiftt Hoitri, teinp« & lien de 0i 
oelibnce <î(e de fa mort, XIU. 319. 40. 
Comparaifon de ce peintre avec Gignani» 
319. de foiv, 

VishouUtrts (Ant. du Ugor de la Garde fpoulc 
de GuHlaume de ia Fond Seigneur da^Bois* 
guerin & Deshoulieres) temps dr Heu de Ùl 
naidance Ik de fa moit, XI. 321. ^7. Son 
éloge, ibU*^ Jugement fur Tes ouvi-ages, 
^ad. & {tir fts fentimens, ikid, n^t. 3g. 
Ennemie de Boileau èc de Racine, 925. 
Fameux (bnnet qu^elle fit en fàveiur de la 
Phèdre de Pradon, ihtJ, »or. ,34. 

Deshoulieres i Therefè, fiUè de la préc^lente, XL 
3^r.37., 

Vesmarets, Jean Desmarets de St. Sorlin, fe^ 
oun-^ges, XII. 146. 8. 

Jiismare^s, Sei-aphin Régnier, fes ouvrages 1 XII. 
Ï47- 8- . 

tiesportesy François, temps A lieu de fit naiflkn- 
ce & de fa mort: XlII. 331.46. Compa*' 
railon de ce peintre avec Benedette} 331.^ 
fuiv. 

Desfôuebes^ fes comédies, XI. ^^90. 

Diable: fà puifTance révoquée en doute par Bek- 
kev Miniftre protcftant, II. 10. St» Iffnacc 
le chaflibit au moy^n d un vei*s dfi Virgile. 
III. 142. 

Djep^i peintre mod^rqe, XllI. 32. 
LHtpfiinlMcks Abiaham van, tempa A Ueu de it 
liai(faace, XUL 446. 92. 

Dieu: 
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Dkn: Anaxîmene a(Iui*oit que l'air étok Dieu, 
n. 233. Anaxagore fat k premier qui en- 
feîg;na que TUnivers étoit conduit par; un 
être infini, ibid. Pythagore difoit que Dieu 
étoit un efprit répandu dans tous les êtres, 
235. Parmenide que c étoit un Cercle qui 
envii'onnoit le monde, ibid. Empedocle que 
c'étoit un mélange des quatre élemens, ibi3, 
Demoaite & Aiiftote en ont parlé foit ob- 
fcurément, 236. Xenomte admettoit huit 
t)lèux, ibid, Epicure en a fait des êtres pla- 
' ce» entre deux mondes, 237. Cleanthes 

. en a parlé d'une manière foit obfcure,. ibid. 
Spinoia foutint que Dieu n'étoit autre chofe 
que Tame du monde, 238. & faiv. Senti- 
ment de Platon fur ce que c'eft que Dieu, 

, 249." & fuiv. St. Augu/lin eft le premier 
philolbphe Cb-etien qui ait bien îbutenu 
î'irarfiatéiialité de Dieu, 254. /Les premiers 
Chrétiens n'eurent pas des. idées bien clai- 
res de r&re infini, 255. Tertulien lecroyoit 
corporel, ibid. Comme auffi les Pères des 
premiers fiécles, VIU..254. note. Xcnopha- 
nes donnoit à Dieu une figme (phérique, 
m. 73. Plutarque avoit de grandes èc 
magnifiques idées de Dieu, 127. Sentimens 
des philofophes modernes fur la natuie de 
Dieu, 159. &fuîv. Difpute entre des -Car- 
tes & Gaffendi Tur les preuves de Texiftence 
de Dieu : v. Gaffendi, Mallebranche foutint 
qu'on voit tout en Dieu, 388. Peuple qui 
n\ pas un mot dans fa langue pour ex- 

£ rimer la nodon.de Dieu, IV. 22; il. 
.'idée de Dieu o'eft point innée; ibid. Les 

Pores 
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Peies des trois premiers iîécles n'ont pas ciu 
le fils égAl px Pete, VI. 21 o. Les an-' 
ciens pliilpfophes & les payens éclaii-és 
n*ont reconnu qu'une feule divinité, VIII. 
651. ;tote, 
Diodore, de Sicile , lieu & temps de fà naiffancej* 
V. 131. On ignore le temps de £1 mort, 
ibid. Les peines qu'il fe donna pour per- 
fectionner fes ouvrages, ibU. Ce qu'il rap- 
porte à ce fujet, 132. à fuiv. Plan de fon 
Hijftoire univerfelle, 134. & fuiv. Des qua- 
rante livres qu'il écrivit il ne nous en reft» 
que quinze, 136. Henri Etienne rapporte 
qu'on oroyoit 4e fon temps, que l'ouvrage' 
de Diodore fe nouvpit en entier dans quel* 
qu endroit de la Sicile > ibid, La première 
traduction latine en fut faite par le Pogge, 
138. <^ parut avant Toriginal, ibid, note. 
Janus^Panonius, Evoque de Cinq-Eglifes> 
ayant trouvé cinq livies de Diodore, Vin- 
cent Obfopœcus les publia en 1539, ibid. 
, note. La uaduftion du Pogge, attribuée à 
Jean Phieas , ibid, La u-aduSion latine 
de Rodoman eft excellente, 140, note. Tra- 
duction françoife de l'Abbé TeiTaffon, 140. 
& fuiv. Cet Abbé défend Diodore contre 
la aitique de Louis Vives, 142. La Mo- * 
the le, Vayer Ta fait également, & a dé- 
' fendu le même auteur contie Bodin, 144- 
7. & 146. Paflage tiré de Diodore pour 
' donner une idée de fon flile, 148. Ne 

pejitétre acculÊ de uop» de crédulité, 150. 
& fuiv. Eloge qu'en fait S. JulHn, 152. & 
fuiv. , Ce qu'il dit île Moyfe, 156. - ' 

Dm- 
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Di0gifi0i propofé comme exemple aux relig^îeux 
par St. Qu-yrof^ome) IL 128* Ses extrava- 
gances impudiques, 206. 79. Loué par St. 
Jérôme^ ibid. fwte go. 

Diagine (Laerce,) étoft Epicurien, III. 14Ç. ig. 

Temps où il vécut, ibid. Eloge de fes 
• ouvrages, ibid. Taxé d'inexaâitude par 

Bayle, 146. Eloge qu'en fait. le Cardinal 

BefTarion, ibid. 

Dm» Caffiui: lieu de {a naiflfance, ,V1. 2Ç. Ses 
fumoms, ibid. Son Père , ibid. Elevé par 
MacrinuS à la dignité de Préfet, 26. Au- 
tres honneurs qu'il reçut, ibid, & fuiv. Sa 
prudence fous tant de méchants Empereurs, 
^7. &. fuiv. Se retira dans fa patrie, 28. 
Se vantoit d'avoir un génie familier, 29. 
11 travailla d'abord à des ouvrages de phi- 
Ipfopbie, puis d fon Hiftoire, 30. 11 éaivit 
un livre fur les fonges divins, 3t. Il u-a- 
raiUa 2â ans|à fonHiiioire, 32. dont la plus 
grande partie eft perdue, 33.' Xiphilîn 
nous a confervé un abrégé des 20 derniers 
livres, ibid. Son Me, ibid, lia imité Xe- 
nophon, 34. Eloge qu'en fait la Mothe le, 
Vay«r, ibid. & fuiv. Beauté de quelques- 
unes des harangues qui fe trouvent dans 
. rbiftoire romaine de Dion C'aifms, 36. & 
fuîv. Il a eu toit d'en fuppofer ai Ciceron, 
37. 11 y a mis des fkuffetés, ibid. de fuiv. 
. Accufé de partialité, 3 g. Toujours du par- 
ti de Cefar, & de celui d'Antoine, ibid. 
Il a voulu ternir la mémoire de Ciceron, 
39. Accui&tions qu'il forma contr» cet 

Ora- 



DES^ MATIERES. 6$ 

Orateur, ibid. Se fuiv. Matice de Di<5n Cas* 
iius dans ces iniïnuacions de ces accafarions, 
45. Il a attaqué tous les grands hommes 
attachés au paiti de Pompée, 47. 11 a en- 
core mal- traite Seneque, 4g. £xamen de 
ce qu'il dit de ce philofophef 50. de fuiv. 
Il efl accufë de crédulité , 59^ Preuves de 
ce fait, 62. Se fuiv. 63. Âfuiv. 

Diofcoride: philofophe de la feâe empirique, lieu 
de fa naifTance, IX. 507. 53. Temps où il 
vécut, îbid. Il a copié PUne ou Pline l'a 
copié, ibid, 

Ditbericb, ^peintre ^ui jouit aujourd'hui d'une 
grande réputation, XIII. 346. note. 

Divinité: les anciens philofophes n'en ont eu que 
• des idées fort confufes, EL. 22i. Se fuiv. 
Les Stoïciens qui croyoient qu'il n y avoic 
qu'un feul Dieu le faifoient matériel ,'231. 
Se fuiv. Magnifique portrait qu'en fait S. 
Auguftin, 253. 31. V. art. Dieu. 

te Dominicain , Dominico Zampieri , temps Se liea 
de fa naiffance Se de fa mort, XIU. 278 22. 
Comparaifon de ce peintre* avec Jouvene^ 
279. Se fuiv. 

Dominicains y V. Jacobins. 

Dominico: peintie afTafliné par Caftâgtio, XIIL 

49. 
Dominis (Antonio de) le premier qui expliqua na« 
tuiellement la formation de Varc-en-ciel^ 
IV. 302. 9. 

Donaty ^litts,. Grammairien: temps oàil vécut, 

IX. I. I. Précepteur de St. Jérôme, ibid. 

ToM. XIV.. B X Ses 
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Ses commentaiics , ibid» La vie de Vir- 
gile qui paraît fous fop nom a été attribuée 
à un autre , ibid» 

Dffrigny^ Louis, temps & lieu de fa naiffance 4 
de fa mort, XIII. 383. 64. Compaiaifon de 
ce peintre avec. Laùefle, 383. & fuiv. U 
grava quelques tableaux, 389. 

T>oJfo^ Jean Baptifte, peinu-e: il y en eut plu- 
fieurs de c« nom, XIII. 188. 

Douw , Gérard , temps Se lieu de la naîfïance de 
cet habile élevé de Rembrant, XII I. 466. 7. 
Jugement fur f$i manière, ibid. Temps & 
"^ lieh de fa mort, ïhià, 

Ducheé, V. Gunspre, 

Duclos^ fa vie de Louis Xt VIL 229. 

Duns (Jean), v. Scou 

Durmty Gilles Durant de la Bergerie, pocte qui 
fot rompu vif & brûlé à Paiis, VIII. 571. 

Durer, Albert ^ temps & lieu de fa nàiflànce, 
XIII. 333. Le premier qui donna en Aile-' 
.magne le bon goût de la peinture, 334. 
Son éloge, ibid. de fuiv. Marc Antoine trou- 
va fes eftampes fi belles, qu'il en contrefit 
quelques - unes, 339. Abi-egé de fà vie, ibid, 
èc fuiv. Ses élèves, 351. 

Djfcky Antoine van, temps & lieu de fa naiflan- 
ce, XIII. 508. Abrégé de fa vie, ibid. & 
fuiv. Le plus de beau de fes tableaux, 510. 
Honneurs qui lui fuient accordés, 511, Re- 
gaidé comme le plus grand peintre, 514. 
Surnommé le Rubehs épuié, 516. 
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E. 

Eccari: IV. 94. 51. 

Ecole Napolimue: XIII. 52. & fiiiv. Florentifie^ 
ibid. Romaitie, ibid, Fetiitietine, 183. 
Lombarde, 249. Boulonoifi^ ibid, Genoifi^ 
ibid, ylllemaude^ 933. thmaudi Se HoUath 
doife, 396. 

Ecrivains publias : dans tout l'Orient ils tenoient 
iegîtr.e des principaux événemeas qui par- 
venoient à leur connoiflance , X. 136. Ces 
éaivains étoient des prcties, 138. 59» Chez 
les Juifs c'étoient les Saibes; ce qucn dit 
le P. Simon, 141. de fuiv. Spanheim écri- 
vit contre le P. Simon à ce fujet, 144. 

Eginhart, auteur de la vie de Charles Magne, 
Vil. 222. 

Eglife Romaine X désordres qui y rég;noicnt avant 
ëc du temps du Concile de Basle, IX. 524. 
& fuiv. Ce que St. Bernard en dit, 525. 
Ce qu en dit Pasquier , 528- & fuiv. 

Egmonty Jufte van, temps àc lieu de la riaiflance 
de ce difciple de Kubens, Xlli. 446. 93. 

Egyptiens: ce qu'ils penfoient de TajTie, II. 280. 
Avoient les fev«s en horreur, 293. & fuiv. 
Ont les premiers enfeignc rimmortalité de 
Tame de la Méterapfycofe , 298. 21. 

Elfchaimer, Adam, ou Adam Tedefco , ou Adam* 
de Francfort, temps ôc lieu de ià çaidkn- 
ce ^t de fa mort, Xlïl. 378. 61. Compa- 
raifon de ce peintre avec Nicolas Weugle, 
379. & fuiv. Cherté de lès 'tableaux , 381. 

E 2 En- 
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TEftcht: Ninon de lïnclos, X. 386. »ore. 
-Etigelhrecbt, Corneille, temps & lieu de fa naif- 
fance Se de fa mort, XIII. 398. Jugement 
qu on porte de ce peintre , ibid, 

Ennius: temps Se lieu de fa riaiflânce, VII. 3.1. 
& de fa mort, 4. Ses ouvrages, ihid. Son 
éloge, ibid. note 2. 

Empedocle: fon idée dé la divinité, II. 235. de 
Tame, 261. du (îége de Tame, 357. L'é- 
loge qu'en fait Luacce, 111. 39. Nioit 
le vuide, 41. Soutenoit que la matière 
étoit divifible à l'infini, 42. Confomiité 'de 
ce Syftème avec celui de Defcaites , ibid. Se 
note. Sa mort extraordinaire, 44. Cette 
mort eft conteftée par Strabon , VlII. 622. ' 
69. 

Empereurs^ Romains^ fi^-ent presque tous coupa- 
bles de l'amour des gaiçbris, VII. 86. 

Empire \ chute de TEkipire d'Occident, VII. 19g. 
49. & fuiv. Gouverneiilent des Herules, 
205. des Gots, ibid, des Lombards, 207. 
Renouvellement de cet Empire fous Charles 
Magne , ibid, ik fuiv. 

Epapbrodite, favori de Neroiv & maîn-e d*Epi£U- 
te, VIIL 346. 

Epba: on ne convient pas du véritable fens d^ 
ce mot employé dans les Viiions de Zachâ« 
rie, X. 221. 

E^i&ete calomnié par St. Cyrille, II. 122. La 
beauté de & morale, III. 138»^ " Son Ma- 
nuel, ibid. Lieu de fa naiflance, VIIL 346. 
55« £fclaved'£paphrodite,i/^i//. Admiration 

Otttiéc 
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•utrée que Celle avoît pour l^iâete, 547. 
Gilles Boileau a écrit fi vie , 348. Arricn, 
fbn difciple, nous a laiHe fi morale dans 
deux ouvrages qu'il compofi pour feire con- 
noître la doéhine de Ton maître, 349. 
L'Enchiridion traduit par l'Abbé de Belle- 
garde, ibid, note. Exemples de quelques pré- 
ceptes d'Epiâete , 350. & fuiv. On ignore 
.le temps de fi mort, 374. & fiiiv* R^tt- 
tion qu'il fc fit, 376. 

Epicure: loué par St. Jérôme & St. Auguftîn, 
II. 129. , Accufé de n'avoir épargné perfon^ 
fonne, 207. gl- Jugement qu'en porte Ci- 
ceron,, 208. $2. Se 210. 83- Ce qu'en pen- 
. foit Horace, 21 1. 86. Son fentiment fur 
le bonheur, juflifié, 211. Se fiiiv. Approu- 
vé par Seneque, 212. 87- Eloge qu'en fiit 
Luaece, 213. &fiiiv. 88- Ce qu il penfoit 
de la divinité, 236. de l'ame, 271. & 
fuiv. Ce qu'Epicure a dit de l'ame a été 
adopté par quelques théologiens Se quelques 
philofophes modernes, 272. ârfuiv. Od il 
plaçoit le fiége de l'ame, 357. Ferfeâion- 
na le fyltème des atomes, III. 99. Se 104. 
Il admit le vuide, ëid. Ce furent U Tes 
. deux principes, ibid, note 90. 11 admet- 
toit l exiftence des atomes de toute éter- 
nité , 100. Différence de ce fyftème Se de 
celui de GalTendi, Und. Conformité de 
fon fyftème fur la lumière avec celui de 
Newton, 106. Fauflfe idée qu'il avoit des 
aftres, lio. Ce qu'Athénée rapporte de fec 
«mours avec Leonduch, VIIL 591. Se fuiv. 
E j Om 
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On s'eft. fait de fauffes idées de fa moi*ale, 
IX. 113. 

Epicuriens croyoîent Tame mortelle, II. 317. Leurs 
raifonnemens à ce fujet , 340. de fuiv. rap- 
portés- par Lucrèce, 343. 65. 

Erasnie : abrégé de fa vie , II. 214. 64. Maltrai- 
té par Canifius, 117. 65. - par Wangnereck, 
118. 66. Accufc d'herefie pai* Bellaiinin, Ôc 
juftifië par Fleuri, VII. 304. Attaque in- 
décemment par J. C. Scaliger, X. go. 30. 

Erato/lhene : temps de fa nàiflance Se de fa mert, 
VHI. 415. Ses 'études, 416. Ce qui nous* 
refte de fès ouvrages, ihid: 

Efchile: poCte tragique, VIII. iio. Se fuiv. ,Sa 

fiatrie, ibid. Il fut hoinme de guerre, m. 
1 étoit frère du fameux 'Cynegire, 113. 
Il fut le premier qui donna de la dignité 
à la tragédie, 114. Se qui y intioduifit 
le dialogue, 115. Il quitta Athènes par 
dépit, ibid. note 59. Sa mort, 160. 60. L« 
terreur que fes tragédies infpiroient, ihid^ 
Se fuiv. Analife de quelques pièces d'Efclii- 
le, 117.62. Beautés de détail, 122. note. 
Obfcurité de quelques-unes des tragédies 
de ce pocte, 124. note. 

Esdrasi temps où il vccut, X. 158.67. Auteur 
des nouvelles lettces hébraïques félon St. Jé- 
rôme, ibid. V. Bible. 

FEJpagnolety Jofeph Ribera furnommé, temps & 
lieu de la naiflance Se de la mort de ce 
peintre, XllI. 294.26. 

EJffagf^Qls: leur théâtre, VIII. 229. <S^fuiv. 

ÉJjmtz 
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Efprh: les anciens n'entendoient par le mot £f 
prit, qu'une matière fort fubtile, II. 233, 
& fuiv. IV. 50. note. 

Eugène:, le philofophe, VIII. 658. 

"Eiinapius : on prétend qu'il y a à Venife un 
manufcript de l'Hilloire d^Eunapius, VL 
83. 

Euripide: temps & lîêu de fe naifTance, VIIT, 
138. fl fut appelé le philofophe du théâ- 
tre, 139. Eloges que lui donne Longin, 
ibid, note 72. Exemple de la manière ad- 
miiable dont il exprime les paffions, fur- 
tout la fureur Se l'amour, 139. & fiiiv. «0- 
te 72 & 73. Racine a pris la defenfe de 
ce poète conti-e la critique de quelques mo- 
dernes, 142. Sç fuiv. U en a beaucoup 
emprunte, ibid. note 74. U ne nous refte 
de lui que dix -neuf pièces, 146. 75. Ce 
qu'on peut lui reprocher, ibid, S^ mort 
différemment l^pportée, 147. Se fuiv, 11 
affe£la de paiier mal d^s femmes, 148. 77» 
Difî)ute fur la préférence entre Sophocle & 
Euiipide, 149. Jugement de Quintilien, 
ibid. note 78, Il fut attaque par Aiiftopha* 
ne, 156. 82. 

Eufebey Evéque 4e Cefeiée, VI. Ij6. Soupçonne 
à tort d ayoii* faarifié aux Idoles pour fortir^ 
de prifon, 177. 14. Accufé 4*Arianisme 
par St. Jérôme Se §t. Athanafe, 179. 15. 
Ikllarmin & cpntredit à ce fujet, igo. Sç 
fuiv. Defénfejii-s 4 È^febe, 181. ^ fuM 
Les modêi-nes /ont également paitagés fur 
l'impUjt^n d'jjAji«iii|!m€, iSî?. 4 fuiv, Sen- 
' - B 4 timent 
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timcnt de du Pin, 183. & fuiv. Il ctoît tic$: 
favant, 186. Temps où il vcctit Se tempe 
dé fa mort, 187. Son éloge, îH. . Re- 
flexions fur cetxloge, 190. Ses ouvrages, 
228. Ce qui en efl perdu, '229.^ fuiv. 

Eutrcpe: temps où il vécut, VIL 183.1 Appelé 
par Suidas un Sophifte Italien, ibid. II 
etrivit un abrégé de THiftojie romaine, quji 
eft fort eftimé, ibid, & fuiv. . Utilité de cet 
abrégé, 184. & fuiv. Quelques-uns dnt 
fait d'Éutiope un prêtre ^'Afrique & un 
difciple de St. Augultin, 187. à fuiv. Cç 
qui a donné lieu à cette erreur, igS» U 
n'elt pas certain qu'il fut .Chrétien, 189, 
Porti-ait qu'il fait de Cbnftantin , ibid, Se 
fuiv. <5Sr.de Julien, 193. & fuiv. Beauté 
,. de ces portraits, 196. Portrait de Titus, 
ibid, note 48. Eutrope traduit en gre^ par 
Capito & pai- Fa^anius : la première de ce» 
traduftions ell peidue, 197. 

Evagre, TEcclefiaftique, lieu & femps de (k naiS" 
fance, VI. 241. Son hifl:oii*e, ibid. Auteur 
exaâ, mais ayant un Aile enflé , 242. 

Evrad: éloge de fes plai doyers, XII. 148. 

Evremont^ Charles Mai'quetel de St. Denis le 
Guàft Seignem- de Saint Ewemont, ni. 327. 
Se fuiv. Eloge qu'il fait de Baîle, IV. 
116. 60. Temvs & lieu de fa naiflince 
Se de fa mort, Xr. 19. 3. Défendu conti-e 
Voltaiie, 27. Se fuiv. Son éloge, 28. & 
fuiv. Il fe retira à Londi'es; ihid. note 13. 
Honneurs qu'on lui rendit après fa mort, 
ibid\ Comment il mourut, 29 note. 
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tyckj Jean van Eytk, temps & lieu de fa naîs- 
{ance, XIII. 4g. Feîntie qui inventa la pein- 
ture à rhuile, ibid. On lui donna le nom 
de Jean de Bmges, 397. 

Eyckj Hubert, frère du précèdent, le premier pein- 
tre de Tccole flamande, XIH. 396. Temps 
Se lieu de fa naiflânce & de fa mort, 397. 

Ezecbiel, temps où il vécut & où il prédit, X« 
222. 94. 



Fabius, Pîôor, le premier hiftorien latin qui 
écrivit Thiftoire comme elle doit dtre écri- 
te, VII. 6. 5. D'où vient le furnom de 
Piftor, 7. Ce qu'en dit tite -Live, UiiJ. 
note. Temptf où il vécut, ibid, 

Fabius^ Quintus, ancien hiftorien romain, V. 
113. 

Fables: fi elles font néceftâires au pocme épique, 
IX. 58, & fuiv. 

FahuU/ies modernes, IX. 365. 

Ja Page: deflînateur fameux, XIII. 106. 37, 

Falbe: XIII. 346. note, 

Falconety Daniel, peintre de marines, XIII. 500. 

Farinato, Faolo, peintre formé par Paul Vero- 
nefe, XIII. 205. 

Femmes: communauté des femmes permife & ap- 
prouvée par Platon, H. 193. Célelires par 
leurs talens, IX. 46. mte. 

Fenelofi: inféra dans fon Telemaque, presque ea 

entier, le Phiioftete de Sophocle, VIII. 1^9. 

£ 5 S«s 
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iScs dcmêlés »vec Boffuet, Se Ces ouvrageS) 
XII. 155. note. Son éloge, ■ 156. .note. 
xFetij Dominique, tenfips & lieu de la naiffance 
& de la mort de ce peintre, XIÏI. 418.79, 

Fèves: les Egyptiens ne permettoient pas qu'on 
cultivât ce légume, IL 293. Pytliagore en 
défendoit Tulage, 292. tk fuir. 

leFevre, Claude, temps Se liçu de fa naiffance A 
de fa mort, XIII. 411. 71. Comparaifon 
de ce peintre avec François Pom-bus le fils, 
408- àc fuîv. 

FtUeani fon ouvrage contre les Janfcniftes , I. 
336. 42. Accufe les Janijeniftes d'avoir vou- 
lu établir le Déîfme, ibid, 

Fioremino , Stcfano , peintre , XIII, 47. 

Flechter: éloge de fes ouvrag&, XII. 152. Lieu 
de fa naiffance, 152. note. Lieu & tempf 
de fa mort, 153. note. 

Fhury (Claude) Abbé àa Loc Dieu, temps de ft 
mort, VII. 302. 72. Son hiftoire ecclélîas- 
tique' fort eftimée , 303. file a été poité© 
k rindex, ihid. 

Flore y Franc, ou François Floris, temps & lieu 
de fa naiflànce & de fa mort. XIIL 360. 
51. On l'appela le Rapliacl des Flamands» 
ibtd. 

Florus: temps où il vécut, VIL 132. Il paroît 
qu il eft le même que le pocte dont parlç 
Spartien, 134. & fuiv. Son hiftoire, 137. 

la Fontaine: fagement critiqué par Voltaii'c, 
XL 113. Temps & lieu dç ik naiffance & 
de fa mort) ihid. note, £log;e de fes fables, 

1x4. 
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114. Recueilli chez Mad. de la Sablière, 
117. Malherbe le jpremier maître de la 
Fontaine, llg. U eltimoit beaucoup Rabe- 
lais, 119. àc Marot, 122. Compavaifon 
de quelques vers de la Fontaine avec une 
ode d'Horace , 123. Se fuiv, note 74. Re- 
proches que Voltaire fait aux Contes de la 
Fontaine , 1 30. Le licence qui y règne n*eft 
pas pardonnable, 131'. Se fuiv. Defpreaux 
a fait une diflcrtation pour prouver la fu^ 
pcriorité de la Fontaine fur l'Ariofte, 141. 
Ses ouvrages poftumes (ont moins eltimés 
que ceux qui parurent de fon vivant, 143. 

Fontjruiy,.Jttm Baptifte Blain de, temps Se lieu 
de la naiflance Se de la mort de ce fameux 
peintre de flem-s, XlII. 507. 

Funtcuelle: fon éloge, IV. 137. &fuiv. Se XI. 337. 
Son talent lupcrieur d'expofer avec agré- 
< ment les matières les plus difficiFes, ibid. 
Comment il e'tablit la pluralité des mondes, 
1 39. Si fuiv. Se le fyfteme des Teurbiilons, 
147. & fuiv. Ses éloges font le chefd'œu- 
vre de fes ouviag«s, 157. Son ouvrage 
fur l'infini mathématique, 165. Son his- 
ftoire des Oracles, ï66. On, lui reproche 
quelques défauts, 167. Se fuiv. Ses dialogues 
des morts, 169. AfFefté dans la manière 
de s'exprimer, 173. Se fuiv. Ce quil dit de 
i'attraé^ion^ 242. Se 244. Se tiompe dans 
le jugement qu'il porte fur le mérite de 
quelques anciens, v. art. Homère^ Hefiçdi^ 
Tbeocrite, Bion', Mofclius, SeVaït, Ancims. 
Ia, Fcrc le Tellicr voulut le pcrdiè, d;Ar. 

geo- 
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gctifon le foutînt, IX. 450.* Faux juge- 
ment qu'en porte Myloid Litlcton, X. 72. 
ntfte. Jugement' fur quelques-uns de feg 
ouvrages, Xl. 337. & fuiv. Son ouvra- 
ge fur les oracles refuté par le P.' Bal- 
tus, 340. 43. Une de fes idilles comparée 
à une idille de Mofchus, 344. àc fuir. 
Quelques traits de fa vie de de fa fin, 354^ 
note. 

¥Qre/ty Jean Baptiftc: temps & lieu de fa naiC 
fancc Se de fa moit, XI H. 478. 13. Com- 
paraifon de ce peintre avec Nicolas Berg- 
hem, 479. & fuiv. Raifon de la difFé^ence 
qu'on trouve entre fes premiers Se fes der* 
niers tableaux, 481^. 

h Fojfe: autem* d'une tragédie eftiméc, XI. 196. 

4e la Foffi, Cbai'les, temps & lieu de fa naifTan- * 
ce & de fa mort, XUI. 207. 91. Compa- 
raifoh de ce peintre avec Paul Veronefej 205. 
& fuiv. 

Fraca/îor: lieu de fa naiflknce, X. 29. Son élo- 
ge, 30. Il exerça la médecine, ibid. Set 
vers ont été fort cftimcs , ibid, J. C. Sca- 
liger a fait un pocmc en fon honneur, 31. 
13. Sa mort, 32. ÎEloge ^que lui donne 
Voffius, 33. mte. On lui éleva une ftatue 
à Vérone, ibid. Il y en a une autre à Pavie 
dans le Cloître des BenediéHns, 34. 

fe Franc: fa ti-agédie & fes odes', XI. 197. Re- 
proches qu'on lui fait, 19g. 

FraHcefchim j Maïc Antoine: temps & lieu do 
la naillance de ce peintre, XIU* 319, fiore. 

Fraft' 
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FrmcheviUè^ du Frefhc de : jugement qu'il por- 
te du pocme de Vida fur les vers à ibic, 
X. 43. note. Il en a imite pluiieurs en- 
droits dans le pocme qu'il a fait furie mi- 
me fujet : raifons qu'il a eues pour ne le pas 
traduire, 44. & fuiv. note, 
Trancifque^ v. MUet. 

François, Simon: temps & lieu de Ùl naiflance 
ISt de fa mort, XIH. m. 39. Comparai- 
'fon de ce peintre avet BàndinclU^ iio. & 
fuiv. 
^ Fra^Paoîo Sarpi^ auteur d'un excellente hiftoîre 
du Concile de Trente, Vil. 239. Religieux 
de l'ordre des Servîtes, ibiii. Le Card. Pa- 
lavicini a éait un ouviage contre celui dç 
Fra-Paoio, 240. La Cour de Rome voulut 
le faire afiàfTiner, il eut un coup de ftilet^ 
& en rechapa, ibid, 
Frédéric le Grand y fes pocfies fous le nom dtt 
Philofoplie de Sans -Souci, Xlï. I14.& fuiv. 
Reproches faits au fujet de ces pocfics à 
l'auteur de l'artide Prujfe dans l'Encyclo- 
pédie, 116. 20. 
Freinshemius, v. Tite Live âc Q/tinte Cureta 
du Fresnoy^ Charles Alphonfe, temps & lieu de 
fa naiffance &* de fà mort, XII I. îoo. 35. 
Compaiaifon de ce peintre avec Vafari, loi. 
& fuiv. Il étoit /avant, ibid. note. Son poc* 
me» latin fur la peinture cft eftimé, 106. 
Il a erc traduit par de Piles, thid.' 
Freroni joué dans TEcoffoife, XI. 4.-I. 
irry, Jacob, gravciv célèbre, XUI. 349. note. 

Frof 
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Frojfardy Abbé de S. Rcmi, auteur d'une Chro* 

nique, VII. 222* 
Furetiere : chaffé de l'Académie Françdîfe pour 

un propos impie, XI. 29. note, 
Fufelier, fes Fables, XI. 145. 



Gaddiy GfldJo: peintre Florentin , XIII. 19. «ofr, 

Tenjps de fa mort^ 44. 
Gaddiy Thadeo, peintre fameux, fils du précèdent, 

temps de fa mort, Xi II. 44. 
Gûddi, Angelo, fils de Thadeo Gaddi, bon pein* 

tre, XIII. 44. 

Gagnacd, ou Canlaflî, Guido: lieu de fa nais- 
fance, XIII. 416. 77. Peintre eftimé, ibid. 

Gaillard: éloge de cet auteur, XII. 156. 

Galien: o\\ il plaçoit le fiege de Tame, II. 957. 
Célèbre pas fes connoiffanccs en fait de 
médecine, III. 174. 40. Temps où il vé- 
cut, ihîd. Son irreligion, ibid, 

GaJJiy V. Bibiena, 

Gallien^ l'Empereur:, voiulut réalifer la Republi- 
que de Platon, VUI, 584. 43. 

G^UîiSy Cornélius, pocte & Orateur, IX. il. 7. Au- 
guftc fit effacer Tcloge que Virgile en avoit 
fait dans fes Georgiques, ibid, Ôc2<)2. Lieu 
de fa naiA'ance, 290. Incertitude fur le 
genre de fa mort, 292. Les fix élégies qui 
portent fon nom ne font pas de lui, 293. 
Erreùi- du P. Rapin relevé par Fabricius Ck. 
par le Pv Vavaffcur, 293. notes 56 57 <î^ 58. 
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Galoche, Louis : temps de fa mort, XtQ. 309. 33. 
Comparaifon de ce peintre avec Camille 
Procacini, 308. A fuiv. * ' 

Garaffi: ce Jefuite dans fa Do^rine curkiife în- 
fulte groffierement quelques philofophes 
^ anciens, II. 170.' 

Gflrz/\ Luigi, bon peintre, XIII. 317. noté. 
Temps <^ lieu de fa naifTance ^ de fa 
mort; 4Î7. note. 

Gaffendi: comment fon fyftème des atomes in- 

divifîbles A du vuide diffère de celui d'Epi- 

cure, IlL 100. & 330. & fuiv. . Lieu «S: temps 

de fa liaiffance, 280. à de fa mort, 337. & 

fuiv. Erreur de Sorbier e au fiijet de fa 

famille , ibid, . Il embraffa Tétat cCcIefialti- 

que, 281. Il fe dégoûta bientôt de la phi- 

. lofophie d'Ariftote , & écrivit contre elle, 

28^- Perfecuté à caufc dû courage qu'il 

avoit eu d'attaquer Ariftote, il cefTa d'écrire / 

contre le peripatetisme pour vivre ti'ûn- 

^ quille, 283. Son éloge, thià, 335. & 

miv. Sa difpute avec des -Cartes dont il 

avoit attaqué les Méditations, 284. ^ 344- ^ 

l ' fuiv. Cette difpute rôuloit furtout fur li 

manière de prouver l'exiftence de Dieu de • 
. , la Ipîritualité de famé, 285. il combattit 
tufli le fameux principe de «des- Cartes! 
que tout ce qu'on conçoit clairement eft 
vvi-ai, ibid, & fuiv.* Il véfuta encore celui 
qui lui faîfoit foppofcr que fhomme par fa 
nature connoit le vrai, 298* Examen de 
la difpute de ces deux philofophes, 289. àc 
fuiv. 343. & fuiv. 3534 &.futv. Ce que 

Ton 
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Ton pouvoit encore ajouter aux obsédions 
de Gaffendi, 3 10. Ce que Locke obje£loit 
à des -Cartes, 520. Gaffendi a foutenu 
qu'on ne pouvoit pas démontrer la fpiritu^ 
lité de Tame, 321. Il la croyoit cependant^ 
322. ' Il admetroit Ion immortalité, ibU. Il 
iiippofoit le vuide, 331. Ses raifons, 332. 
<5t fuiv. Il admit les atomes, 333. (^el- 
ques erreurs qu'on reproche à Gaflendi, 337, 
Bernier a donné un abrégé de fa philofo- 
phie, 387. Il a écrit les vies des plus il- 
luftres Aflronomes, VIII. 628. fiote. 

Geans: quelques Percs de TEglife, <:ommc St, Ju- 
ftin,' crurent que les Geans étoient nés du 
mariage des anges avec les femmes des hom- 
mes, VIII. 256. 8 &.9. 

Cédoin, l'Abbé; quitta les Jefuites, s'attacha à la 
fameufe Ninon, âc traduifit Quintilien, X. 
385, 9^- 

Céllert: fes Fables> IX; 365. Traduftion dune 
de les fables par la Marquilt d*Argens, ihU* 
Son éloge, 367. Nous avons de lui une 
bonne Comédie , XI. 293. 

Gecgf'aphe: on peut regarder Anaisdimandi'ô com« 
me le premier Géographe, JII. ïi. 

le^Georgion, Giorgio dit: temps où il naquît^ XIII. 
192. 86. Diverfité des opinions fur la rai- 
fon pour la quelle on changea fon nom, 
ibid. Son éloge, 194. note. Temps de (a 
mort, 195. note, 

Cermony le Père: Jcfuitc, s'infaiten faux con- 
' U'c toutes. les. règles dont on fe feit pour 

«(fm-ev 
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flflfurér Tautenticite des Manufcrits^ II, 76. 
& leur âge, ihid. ^ . 

Gerfon: Gh&ncelier de TUnivcrfité de ParîS, un 
des plus grands défenfeurs des libertés d^ 
TEglife Gallicane, IX. 535, note. On lui a 
attribué le livre intitulé: de V Imitation de 

y. c. ibid,, 

Gbirlandaiy maître de Michel -Ange Buonaroti, 
XIU. 49. 

Giacomo Cajjèmino, peintre* Xllf. 48^ 

Gihert, fon traité desMaîti*es d'éloquence, X. 387* 

Gignaniy temps & lieu de fà naiflânce & de (a 
mort, XIII. 318.' 39. Comparaifon de 
ce peintre avec Jean Baptifte Henri Deshays, 
319. & fuiv. Le Pape le fit Comte, 320. 

Gignani, Felicc, fils & élevé du précédent, XIIL 
318. 39- ^ 

Gillot, Claude, peintre de bambochades , . XIIL 
468. note. 

Giotinoy Thomas, peintre habile, XIII. 47. 

Giotto: peintre à qui la Republique de Florence 
fit ériger une ftatue, XIÎI. 19. note. Temps 
de lieu où il naquit, 45. Ses talens, ihid. 
Temps & lieu où il mouiut, 46. Ses élc*- 
ves, 47. • ' ^ 

Giphanius, fâvant Commentateur d'Homère, VIII. 
15. note, 

Glofime^ peinu-e & graveur, XIII, 346. note. 

Goltiusy Henri, fameux graveur, XIIL 344. note. 

Gcltiusj Hubert, peintre Se graveur > XIU. 358- 
~ 50. - . / . 

ToM. XIV. F Gonp- 
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Gombervitte: &9 rotnsxkSy XI. i6l. note. 

Gorionidcy ou le faux Jofephc, confondu avec le 
véritable Jôfcphe pai* Munfter, V. 22i. 

Gottfched, auteur célèbre : obb'gation que lui a le 
théâtre allemand, Xl. 297. 

Gottfched^ Madame, XI* '^93^ 

Çoyen, Jean Jofcph van dcr, peintre » XIII. 478;. 

Grâce fuffifante: difpute à ce fujct, 1. 2Çg. Sen- 
. , timent de St* Auguftinà de St. Bafile, 2IQ- 

& fuiv. 
Çrafy Marie Sybille , fe fit de la réputation 

par fon talent pour la giaviu^e, Xlil. 345. 

note, 

Grafignij Madame de, auteur de Cenie , ouvrage 
que lui a contefté Chevrier, Vlll. 556. 

Grammottty le Préfîdent de, a continué Thiftoire 
du Préfident de Thou, VII. 242. & fuiv. 
Voué aux Jefuites, 246. Se fiiiv. 

de la Grange: Ces tragédies, XI. 196* Auteur des 
Fhilippiques, ihid. 

Gravure en bois <& ea cuivre ; Tinvention de cet 
art comeftée wox Allemands pai- les Italiens^ 
XIII. 339. 43. On prouve que c'eft à tort 
que les Italiens iè LWrogent, itid. & fuiv. 
Les Allemands attribuent riaventîon de la 
gravure en bois à Luprecht Ruft. 341. note. 
Elle eft fauffement attribuée à André Mon- 
taignp, ihid. & fiiiv. Albwt Durer perfcc- 
tiona la Gi-avuré^ 343., Arttftes^ Allemands 
qui lui fuccederent, 344, Graveurs Italiens» 
• - 347- 
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3474' Graveui-s Fi-ançois," 390. & fuiv. Gra- 
. veurs HoUandois, 402. 69. 

GreUer, Pierre, peinfre, XIII. 479. 16. 

Grebbér, Marie, frère du précédent, peintre» 
XlII. 480. 16. 

Grégoire, Saint, Pape, dit U Grand : abrégé de 
fa vie, I. 187. 73» H a jeté les fondements 
de la puifTance des Papes, ibid. II fit bm- 
Jcr rhiftoire de Tite-Live,'VlL 53. 

Grégoire, Saint, de Naziance, 1. 238. 17. & 
280. 9. Chemnitius lui reproche d*avoir, 
ainfi que quelques autres, donné nainànce 
à l'invocation des Saints : v. Pères Grecs ^ 
Son ftile préféré à celui de tous les Pères 
Grecs,' 241. 21. Q-itiqué, 244. Écrit avec 
violence contre Julien, 281» 

Grégoire^ Saint, de Niffe, I. 240. 18. Le repro- 
che de Chemnitius, v. Pères Grecs, 

Grégoire, Evoque de Tom-s , hiftorîen eflimabl^ 
VIL 223. 

Griffètf le Père, Jefuite, , fa dilpute avec Voltaire 
au fujet du Tedament politique du Cardinal 
de Richelieu, VIII. 5^8. 36. 

Qrotius, Hugues de Groot: le gi-and cas qu'il 
faifoit de Lucain, IX. 50. 29. Temps & 
lieu de fa naiffance, X. 87* H fit des vers 
latins à Tâge de huit -ans, ibid. Critiqué 
par leP.Rapin, que le P. Vavaffeur réfute;. 
ibid, 32. Il s'attacha au paiti de Bainwelt^ 
. 88. W fut enfermé ëc s'évada, 89» Retiré 
à Paris il .ne s'ap][^iqua qu'aux . lettres y ibid. 
94. Ce qu'il a penfé (ur l'origine de la 
F a laxiguo 
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lan^e latine, 90. note. 11 entra au ftrvice 
de la Reine Chriftine, 91. Temps & liea 
de fa mort, ibid, , Son traité de la Religion 
Chrétienne a été tiaduit en plufieurs lan- 
* gués, ihid, . Il a vaiié, dans les fentimcns 
lur la religion, ihiâ. Son hifloire des Pays- 
bas, 92. Son traité du dioit de la' guerre 
& de la paix, 93. Eloge de cet ouvl-age, 
94. 36. Traduit par Barbeirac, 95. Gro- 
tius fut fort lié avec le P. Petau Ik le P. 
Sirmond, 97. Critique mal à propos par 
l'auteur du Traité des Loix . Civiles. - XII. 
171. 

Guarinij XL 337. 42. 

Qtiaspre Dnchet, furndmmé Pouflîn: temps ik 
lieu de fa naiflance <!!;: de fa mort, XlII. 
180. 80. Comparaifon de ce peintre avec 
Claude Lorrain, l8o« & fuiv. , - 

M Guerchin, (Guerchin da Cento) temps & lieu 
de fa nailTance de de fa mort, XIIL 292. 
.25. . ' ' 

Guicharditt^ hiftorien fort eftimé, VIL 236. Ac- 
cufc de partialité, ihid. 

le GuidCf Guido Renî, temps Se lieu de fa nais- 
fance c^ de fa mort, XIIL 294. 27. Com- 
paraifon de ce peintre avec le Pouffin, 294. 
. • & fuiv. 

Guillaume JIL libelle qu'écrivit Arnaud contre 
lui, m. 156. 

Gumher, Moine Parifien, VIL 222. 
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H. 

Hainautj le Préfident, fon abrège Chronologique 
de rhiftoirc de France, VU. 264. Accuft - 
d'ctre un peu flatteur, 265. Rcfuté fui' ce 
qu'il dit de Jacques fécond, 266. 57. 

de Hainaut^ Jean, pocte fran'çois, XI. 322. 98* 

Hains^ Jofeph, on ignore le temps & le lieu de 
fa naiflance & de fa moit, XIII. 370. 56, 
G)mparaifon de ce peintre avec Michel Cor- 
neille, 371. ëc fuiv. 

Hddt, le Père du, VIL 268- s'infcrit en faux 
contre la Chronologie Cliinoife, X. 139. 58. 

Halle y Qaude , temps & lieu de fa ^naiflance <& 
de fa mort, XIII. 166. 70. Comparaifon de 
ce peinu-e avec Ciro Ferri, 166. de fuiv. 

HMêy Noël, fils du précèdent, peintre qui a de 
la réputation, 169. 

Hardouin, le Père, Jefuite, fon fyftème extrava- 
guant fur la fupipoiition des auteurs facrés ' 
& prophanes, II. 68* àc fuiv. Refuté pai* 
de la Croze & Noris, 72. & fuiv. Il prétend 
que fous l'Empereur Frédéric II. une vSocié- 
té d'impofteurs , fabriquèrent une partie des 
auteurs anciens, y^ Son fyftème défendu 
par un autre Jefuité', 89* ^ fuiv. Son élo- 
ge, 91. Ce qui porta le P. Haidouin 
à établir ce fyftème, IX. 144. 90. & 545. 
& fuiv. Les Jefuites Ty engagèrent, ibia. 
Il prétendoit que les ouvrages de St. Au- 
guftin avoient été fuppofés pai* des Benediélins, 
iUd, Il en difoit cCutant de rEnéide^ 145. 
F 3 note. 



A 



86^ TABLE 

note. Comme auflî les ouvrages d'Ovide, 
d.e Juvenal, de Properce, de Stace , <îscc. ibid» 
Raifons qu'il alleg-ue pour prouver qu'il y 
a eu quatre Horaces (dont le véritable a 
, compofc les Satires ëi les Epîtres) & que 
les Odes de ce poCte font fuppofées ainfî 
que le refte de les ouvrages , 146. mte. v. 
Hprace, 11 voulut prouver que les princi- 
paux, écrivains de ces derniers temps avoient 
été Athées, 1 52. note. Il mit de ce nombre 
des -Cartes, Janfenius, le P. Thomafin, Mal- 
lebrajiçhe, Ambroife Vi£tor, 153. note. 
Quesnel, Arnaud, Nicole, 155. nore. Com- 
ment la Société fe conduifit à l'égard du 
P. Hardouin, 157. & fuiv. ; 

Hazârd, lePçrc, fon triomphe des Papes, I. 331. 
& fuiv. Calomnie Janfenius & fa famille, 
& e(t attaqué ep Juftice, ibid. La lettre 
que lui éait le P. Ei-nell de Heffe, 339. 

iHebreu des Rabi&s: jugement qu'en porte le P. 
Simon , X. 320. Se fuiv. 

Hecky Jean van, très bon peintre de fleurs, XIIL 
505. 

Heinzehnany Elie Se Daniel, deux bons graveurs, 
Xîll. 34c. note. 

Heliodorey Evêque de Trîcca, temps où il vécut, 
Vlïl. 385. Se fuiv. Le roman qu'il nous a 
laiffé , 386. n aima mieux perdix fon Evê- 
chc que de désavouer fon ouvrage, 387. 

^HeUdgabale^ méchant Empereur, VK ;fcg. .36. 

Helmont (van) fon Alqiheft, ou diflblv^nt univer- 

fei, m. 9, 

Hem^ 
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HemskerkeUf Martin, temps & lieu de ùl naiflkn*- 
ce de de fa mort, XIII. 422. 83. Incertitu- 
de fur le lieu où il naquit, ibid. Compa- 
raifon de ce peintre avec Nicolas Colom- 
bel, 4»3. 

//iwri m affaffinc par Clément, K. 440. 

Henri IV. aflâffiné par Ravaillac, IX. 448. Com- 
plots précédens de Bariere, de Jean Chatel, 
440. ëc fuiv. 

Heraclite, d'Epbefè: on a exagéré fbn penchant 
à pleurer, II. 166. Ce qu'en diienc Dio- ^ 
gène Laercc, 167. 46. & Luérece, UI. 34. 
Juftifié par la Mothc le Vaycr, II. 167. 
47. Accufë de fourberie par Ariftotc, 168. 
Sa vanité', ibiJ, Euripide à force de lire 
les ouvrages de ce philofopfTe les Bpprit 
parcceor, ^les publia, ibfd, 11 prétendit que 
la lAine étoit accouchée d'un homme, III. 
16. Que le feu étoit le principe de toutes 
chofes, 32. & en feroit auIG le deftntéleur 
g^énéi-al, ibid. Ce fyftème réfuté par Lucre- 
ce, tbid.^dc fuiv. Il difoit que Tame étoit un 
&u ardent, 37. Gceron prétend aull étoit 
difficile de découvrir ks véritables featlmens 
d'Heraclite, 38- *; 

Hermaii, Jean, & Mnller, deux graveurs habi- 
, les, XIII. 345. note. 

jHerodim: fon hifloire des Empereurs depuis 'Marc 
Aurele jofqu'à Gordien, VI. 70. Ce qu'il 
dit des anciens hiftoriens à de la manière 
dont il s'y eft pris pour écrire lliiâoire, 
71» • Jugement fur -cet hiftorien,' 72»^ 
B « rapporté bien des cbofes qu'on ne 
F4 trouve 
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troiTve que dans fon ouvrage, 74. " Lieu de 
ïà naiffance, 80. Quelques - uns de fes ou- 
vrages ont été perdus, ibid. 

Hérodote: lieu & temps de fa naiflânce , V. 4é 
Le plus ancien dés hiftoriens dont lès ou- 
vrages nous foicnt pai'venus, ibid. Sa fa- 
mille, 5^ Quelques évenemens de fa vie, 
sbid. .. Son ouvrage, ibid. Son flile, 6. 
Jugement qu'en porte Quintilien, ibid^ Se 
Qceron, 7. & Marcellin, ibid. Se Longin, 
8- Paffages tirés du 3me liv. d'Hérodote, il. 
Cet hiftorien eft accufé de s'être fouvent 
écarte de la vérité, 19. Juftifîé parla Mo- 
the le Vayer , 20. par Aide Manuce., par 
J. Camerarius , Se par Henri Etienne , ibid, 
note. Plutàrque, Dion-Chryfoftome accu- 
fent Hérodote de. débiter des fables ,' 22. 9. 
Ciceron en fait autant, 24. & Lucien, 25. 
Exemple d'une hiftoire fabuleufe rapportée 

Îar Hérodote, i26. Autre accufation dont 
iutaïqile charge cet Hiftorien, 29. & fuiv. 
Traduélion de du Ryer, 32. Pieté d'Hc- 
rodote fuQ^eâe, malgré, ce quén dit laMo- 
the le Vayer, ibid. 

Uejtode: ce qu*il a penfé de la natui-é dfe Tamc, 
n. 262. Refuté par Lucrèce, 263. Se par 
Soaate, 264. U étoit contemporain d'Ho- 
mère, VIIL 68« 30. & fuiv. U étoit Boço- 
ticn, 72' Ses ouvrages,, ibid. dont l'un 
cft douteux, 71. Ce qu'on dit de fa 
mort, ibid. Eloges qu'en ont fait Deiûs 
d'Halicamaffe Se Velleius Paterculus> 72. 

... j '.'•,' ' Heffe, 
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Hefe (Eraeft Prince de) Ta lettre au P. Hazard 
Jefuite; I. 339. Jugement fur cette lettre, 
341. Sa difpute avec Drelincourt, 342. 
Heubert, Mademoifelle, . Comédienne allemande 

& auteur d'une petite pièce , XL 297. 
Higuêra^ Jérôme Romain de la Higuéra, % com» 
pofé une Chronique fous le nom de Dexter, 
Evéque de Baicelone, X. 538. U en don- 
na différentes continuations fous différents 
»oms , ibid. Se (uiv. Il vouloit compofer un 
corJ)s d*hifloii*e eccléfiaflique pour établir 
l'autorité des dogmes que fouticnt TEgU- 
fe romaine, Se celle des privilèges que s'ar- 
pge la Cour de Rome, 539. Se luiv. 
Hilarion, Saint, contes que débite à fon fujet 
' Saint Jérôme, II. 22. Se fuiv. 

JHilàefonfe, Saint, temps où il vécut, IX. 416.10. 

Conte fait à fon fujet, ibid, 
Hinemar^ Archevêque de Reims, Çt plaint de U ^ 

Barbarie de fon fiécle, lll. 160. 
fRppocrate: fqn idée bifarre! fur la génération, I. 
6ç. Où il plaçoit le fiége de l'ame, II. 357. 
Lieu Se temps de fa naUTance, III. 200. 6. 
Regardé comme le créateur de la bonne 
médecine: fes ouvrages, 'j'Wi. 
fRppclitey Saint, fourberie au fujet d*une ftatue 
de ce Saint trouvée dans les ruines de Ro* 
me , IX. 303. note. 
4e la Htrtj Laurent, temps & lieu de fa naiflan- 
ce ^ de fa mort,- Xlll. 95. 29. Compa- 
raifon de ce, peintre avec Penni, i^id. & 
fuiv. 

F 5 Hirtiusp 
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Hirtius; r. ^uïes Cefar. 

Hiftoire: talents qu'il faut h un bon hiftorîcn, 
V. io6. Ce qu'exige Dcnys d'Halicamaffe 
' d'un hiftorien, 173. 

HohbesA lieu Se temps de fa nailTance, III. 403. 
Profita des lumières du P. Merfennc, de At 
GafTendi, ibid. Ses ouvrages principaux, 
404. Trop partîfan du pouvoir des Rois, 
il fiit perfecuté en Angleterre, ibid. Sa 
mort, ibid. Son éloge, ibid. Se &m. Ecri- 
vît contie des - Cartes , 406. 

fJolbeiiiy Jean, tpmps Se lieu de fa naiffance, XIII. 

1 354' Jugement fur ce peintie, 955. Ab- 
régé de fa vie, ibid. Se fuiv. Temps & lieu 
de fa mort, 359. 

Hom^'^i Vlil. I. Incertitude du lieu de là naît 
iknce, ibid. Se dn temps, 4. Flutai-que 
Se Denys d'HalicainafTe ont écrit fa vie, ibid. 
note. Une de fes vies iaulTement attribuée 
à Hérodote, 6. Se fiiiv. Ce qu'on peut di- 
re de plus (l&r au lujet de la vie de ce 
pocte, 7. Ce qu on a dit de fa mort, 9, 
Mad. Dacier outra fon zélé pour Homère, 
II. 8* Sa difpute aveclaMothe Se Pope, ibid. 
Excellente traduâiôn que t^ope fit de ce 
pocte, ibid. On ne peut nier qu'il n'y ak 
des défauts dans Homère, 12. 9. Lytnir* 
gue apporta le premier en Grèce les vers 
de ce pocte, îiii. Piiîftrate arrangea les livres 
épairs Se confus qu'on en avoit, ibid. D'an^ 
très attribuent cet arrangement à Hipparque» 
î^, flûte. Enfuite Ariftote mit en ordrç 
les livres de Tlliade, ^id. Calliftbene & 

Ana* 
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Anaxarque eurent (bin de rOdyflfée, 14. not. 
Cas qu Alexandi'e faifoit de ce pocte, ibid. 
Ariftarque mit enfin l'Iliade & rOdyfféc 
dans l-é/at où nous l'avons, ibid. Répéti* 
tions qu'on y trouve, 16. note. Les ancien* 
éditeurs oùt fupprimé plufieurs paHàg^s de 
cesxdeu^ pocmes, 17. & fuiv. note. Repro- 
ches faits à Homère fui» la foibleflê de fes 
dieux Se la groflîereté de fes héros, ig. 
Juflification de ce pocte, 19. & fiiiv* Ju- 
gement fur riiTégularité de la conduite 
de niiade & de l'Odyflëe, 21. & fuiv. 
Beauté des peintures que fait Honlere^ 22. 
note 12. ^ 13. & 25. note 14; Elo- 
ge que Boileau fait de ce pocte, 2g. Ce- 
lui qu en a fait Aridote , 29. Se Lûngin» 
31. ig. à fîiiv. Se Horace, 3g. Ce qu'Ho- 
race reproche à Homère , 40. 20. Perrault 
critiqua ce pocte, Se fut convaintu par Boi- 
leau d'ignorance ^ de mauvaife foi, 43. 23. 
Difpute dans la quelle entra auffi Fontenel- 
le, 4g. , Jugement qu'on doit porter d'Ha- 
mère, Ç2. &fuiv. . Ce qu'en a dît'Quinti- 
licn, 55. PafTage de ce pocte traduit en 
vers par Perrault, 5g. Pocme fiir la guer- 
re des rats Se des grenouilles attribué à Ho- 
mère, 67. 29. Jugement que porte Voltai-» 
re fur le iiiérite de ce pocte comparé k 
Virgile, IX. 14. &fuiv. Pai-allek d'Home- 
re Se de Voltaire, XII. 32. *fuiv. 
Horace: lieu de fa nai^ce,. IX. 119. Il porta 
dabord les armes, Und. L'amitié qae Mé- 
cène avoir pour lui, I20.é(:fiiiv. Le cas 
qu'en fie Augufte, ia2. Ce ^'00. fidt dt 

la 
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■^ 1« figure <J:'du caraftere de ce poète', 125. 
^ Sa mort, 124. Ce que nous avons de lui; 
ibid. Eloge de fes odes, 125. 86. Scali- 
' ger difoit, qu'il aimeroit mieux avoir fait la 
fcconde de fes odes que d'être Roid'Arra on. 
ibid. Eloge des Satyres de ce pocte, 135. 
88* dont Boileau a bien fu profiter, ibid. 
Ses Epitres, 138. Son Ait poétique, 142. 
Le P. Hardouin a prétendu quil y avoit 
cu1:]uatre Hofaces, 144. 89- Raifons abfur- 
des fur les quelles il fonde cette opinion, 
145. 90. Selon ce Pcrc la 22e Ode du 
premier livre contient un éloge de la reli- 
gion Chrétienne, 147. note. Dans la 3e 
Odç du premier livre il y a, félon le même, ' 
une allufion au Chriftianifme , 149. nate. 
n trouve J. C. dans^la 20e Ode du fécond 
Urre, 150. &fuiv. note. Comparaifon des 
Satyres d*Horace avec celles de Perfe, 169. 
fuite. Reproches que Scaliger fait à Horace 
X. 74. de fuiv. note. 

Hotten^ots, coutume bifarre qu'ils ont, XII. 
•338. 

Houbracken^ graveur hollandoîs qui jouit aujour- 
d'hui d'une grande réputation, XllI. 403. 
note, 

Huet: a écrit fon ouvrage fur k foibleflfe de VtC- 
prit humain en françoûs ëc en latin, II. 207. 
81. Sa vie éaite par l'Abbé d'Ohvet, 
linâ. Son âoge, IV. 404. Expofé de Ssa 
ouvrage fur la foibleffe de Tefprit humain, 
Ufid. 6c fuiv. Ses démêlés avec Boileau, XL 
004. 96. .Temps & lieu de^fa naiflônce & 

"de 
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de fa mort, ao8. 97. Abrégé de & vie, 

ibid, 
Hufhagely George, temps & lieu de fe naiffaa- 

ce Se de fa mort, XIll. 372. 59. Bon pein- 
tre, fbid. 
Hugenfen, v. Lucas. 
Hume, hîftorîen Angloîs, VIL 260. Sa querelle 

arec Roufleau, ihid^nou, VIII. 548. 34. 
Hiifsj Jean, abrégé de fa vie, VIL 308. 74. 
Huyfum, Jean van, temps & lieu de fa naiffan-* 

ce de de fa mort, XIIL 507. Excellent 

peintre de fleurs, ibid. Se fuiv. 

I. 

Jacobins: la doôrine, qui permet d'afTafliner lef 
tirans ou les rois excommuniés, efl plus an- 
cienne, plus commune, plus odieufe, moins 
combattue & foatenue plus récemment chez 
les Jacobins que chez les Jciuites, I5C. 453. 6l 
fiiiv. Cette doftrine foutenue par Sylvel^c 
de Plieras, Général des Dominicains, 455. en 
462. par Dominico Soto , Ubid, par Con- 
cina , 456. & 476. par Lapalu, 457. par 
Je^n. de Torquemada Cardinal,. 45g. par. 
^aint Antonin, 459. par Saint Raimond 
de Pennafoit, ibid, (ce dernier ftit cano- 
tiifé pai: Clément VIII. iè/<f. ) par Timmcr- 
man, 460. par Falkenberg, qui fit un li- 
vre pour prouver, que ceux qui tueioient le 
Roi de' Pologne feroient une bonne œuvre, 
ibid» St. Thomas .pai'oiç aufli avoii- favorifé 
la m&ne doéh'ine/ 461. £Ue fut encorà 
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foutenue par Thomas de Vîo {ùmoimné Ca- 
jetân, 463. pai* Thomas Rocaberti .Gêné- ^ 
rai, 470. par Jofeph MayoU 472» 

Jacques y Saint, Apôti-eî appelé frère de Jefiis- 
Chrift, VIII. 466. 15. On a douté de l'au- 
tenticité de fon Epître, 468. note. 

Jacques IL Roi d'Angleterre : ce qu'on, en doit 
penfcr, VIÎ. 255. & 266. 57. & fuiv/ 

Jacqtteîof^ adverfah*e de Baile, IV. 109. Foui-be 
ihid, EmbrafTa rArminianisme à Berlin, 
ihil 

JamhUquè: difdple de Porfhyre, III. 147. 22. 

Janfenifles^ leur caraftere, I. 59. 96* & fuiv. 
K. 484. Leui- difpute avec les Molîniftes 
au fujet de la gracc, L 208. & fuiv. La 

^ fitnmi tbéolofrique du* P. GarafFe fut l'origi^ 
ne de leur guen*e avec les Jefuités, ,312. 
30. Attaqués par le P. Annat, le P. Brifa- 
cier, le P. Bouliom-s, v. cet articles: par le 
P. Hazaid, 331. & fuiv. par Filleau, 
336. 42. Détails de leui*s difputes avec les 
Jefuités, XIl. 258 - 281. v. Port - Roy^ : 
&* Jejùkes. J^ampe fàtirique contre les 
Janfeniiles Ss les Jefuités, XIU. 400. 

Janfenius: fes neveux- fe pourvoyent en juftîce 
contre les c4omnies du P. Hazard, I. 331. 
Qudques erreurs au fujet de l'iiidoiie de (k 
vie, 3.34. 41. Libelle que fit conn*e kd le 
P. Vavaffeur, IX* 189. «ô^^. 

Janfins, Abraham, habile peintre/ XIII. 448. 

( notfi. 

Janvier^ Saiot» II. 46. 28, . 

' ' * Vées: 
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Idées : le fyftèile des idées exiftaittes Iiors de 
nous inventé par Parmenide, renouvelé 
par St. Âuguftin, & perfectionné pai* Malle- 
branche 111. gl. Il n y a que deux four- 
bes de nos idées, les fens Se la réflexion, IV. 
13. & fuiv. Idées innées réfutées par 
Locke, 14. note 5. 6.7, g. 9 <&io. L'idée 
de Dieu n'eft pas même innée, 22. II. 
Autre réfutation des idées innées, Xil. 56. 
& fuiv. Refutées par GafTendi» 65, Senti* 
ment de St. Thomas, 66. 

yeoH le Jeûneur,^!. 274. 4. 

yean, Saint, TEvangelifte : ce qu'on fait de lui, 
Vin. 464. 14. On a difputé s'il étoit vé- 
ritablement l'auteur de rApocalypfe, ibid. 
On a encore difputé fui* l'autenticité de la 
2 & 3 épître de St. Jean, ibU. Difputé au 
fujet du ^meux pafTage, Il y en a trois au Ciel, 
471. & fuiv. 

jfeamwiy le Préfident: temps & lieu de & nais<- 
fance & de fa mort, XIL 243. non. L'efti'^ 
me qu'il s'acqpiit, ibid. 

Jeromey de Cardie, le premier qui ait écrit queU 
que chofe de Thifloire^ romaine, V. II2. 

^yerome^ de Prague, abrégé de fa vie, VU. 310» 

75. 
Jérôme, Saint: abrégé de fk vie, I. Iï6. 7, 
Immodefte dans fes écrits, tx8* 27g* Ac- 
cufé d'avoir aimé les femmes, I19I Enne- 
mi du mariage, Ig3. Son flile, 247. 24. 
Ses injuies contre Vigilance, p^ji. de fuiv. 
Accufé en géQéial de manquer .de modéra- 

tion, 
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tîon, ibii. Fables qu^il 1 débitées, ïîl 
. 17. Se jfuiv. Ses ouvrages accufés d*ltr« 
fuppofés, 104. 59. / 

yefuites : outi-agent les Pr.oteftans, L 3a & 
St. Auguftin, 31. Rufes de TUniverlité de 
Paris pour empêcher leur établiflement en 
France, 34, éîrfuiv. Jug-ement fur eux, 
59. Accufcs d'avoir fourni des- mémoires 
au Mînilhe Claude contre Port -Royal 8c 
Arnaud) 62. Leur difputc avec les Janfe- 
niftes au fujet de la grâce, 208. Se fuiv. 
Pluiîeurs d'entre ^ux trop violens dans la 
difpute, i& trop indecens dans 'les injures, 
311. & fuiv. X. 191. note, La Somme 
tbéologique, du P. Gai-affe accufée d'avoir 
I donné naiflance à la guerre entre les Jefui- 
tes & les Janfeniftes, L 312. 30.' Les Jefuites 
empêchent longtemps TAbbé de St. Cyran 
de publier (à réfutation de la Somme thêologi- 
que^ ibid. Leurs inveftives contre les • Jan- 
feniftes, 316. Se fuiv. TK. 189. ncfte Sefuiv^ 
N'oppofent d abord à Pafcal que deux fli- 
jets bien médiocres , L 325. Mais bientôt 
après k- P. Daniel vint à leur fecours, 326; 
puis le P. Bouhoius, 328. Le PeJ-e Hazard 
calomnie non -feulement les Janfeniftes, mais 
encore Janfenius Se fa famille, d'ime maniè- 
re fi outrageante, qu'il eft attaqué en juftî- 
ce, 331. d^ fiiiv. Filleau vendu aux Jefui- 
tes, attaque les Janfeniftes, '336. 42. Lettre 
du P. Erneft de Hcft'e au P. Hazai-d qu'il 
condamne, 339. Décret de la Société qui 
défeùd à ks membres d'ofFenfer quelqu'un 
par des f^tires, des calomnies, &c.*348. 

• ^ Accu- 
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Accises de croire pouvoir charger, en moiH 
rant, un aune de leurs pèches, 349. Lu 
cour de Rome leur défend de continuer à 
publier les relations de leurs Miflionàires 
â la Chine, IL 15. Accufés d'avoir porté le 
P. Hardouin à fôutenir la fuppoiition des 
auteurs, 68- & fuiv, v. art, Hardouin. Et le 
P. Gennon à s'infci-ire en faux contie toutes 
les règles dont on fe fert pom* s'affuier de 
Tautenticité ëc de Tâge des anciens manus- 
crits, ';^j, Mefures des Jefuites pour fôu- 
tenir adroitement le P. Hardouin, 89. Leur 
deÛbin de rendre fufpeéls les ouvragées. de 
St, Auguftin, 98. & fuiv. àc de St. Jérô- 
me, 104. 59. Leur Fourberie à la Chine 
au fujet d'un marbre fur le quel ils . 
avoient fait graver en lettres Chinoifes les 
principales vérités de la religion Chrétien- 
ne, IX. 304. note, Accufès d'avoir enfeigné 
& favorifc le Régicide, 452. & fuiv. Il eft 
prouvé 'cependant que cette abominable 
doéh'ine efl: plus ancienne, plus commune, 
plus odieufe, moins combattue, & plus ré- 
cemment fo^tenue chez les Jacobins que 
chez les Jefuites, 453. & fuiv. Buzenbaum 
a foutenu qu'on pouvoit tuer les Princes, 
454. Santarel également, 457. Conduite 
des Parlemens à l'égard des Jefuites, 482. 
Accufés d'avoir fongé à fuppofer une fauffç 
hiiloire ecclfiialHque^ 545. v. yerome de 
h Higuera, Jugement fui* le mérite litté- 
raii-e de quelques-uns, X. 116. 50. La de- 
ftruôion de cet ordi^e étoit facile à prévoir, 
2CX}. àc fuiv. 88» Compaié à celui des 
ToM. XIV. G Tem- 
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Templieri, ibid. Leurs difputes ftvec les 
JanfeBÎftes de leurs pérfccutions contfe 
Port-Royal, XII. 2Ç8. & foit. - agi. Ra- 
cine fierftcuté par eux,. 276. Il en arrive 
autant au Cardinal de Noailles, s^j, &. 
fuiv. Eftampe fatiriqùe contre les Jefuites 
& les Janfeniftes, Xill. 400. 

yefiiS'Cbrifi: prétendue prophétie de la naîffançe 
du Sauveur dans la quatiieme Eglogue de 
Virgile, IX. 34. 21. 

Ignace f Saint, Evéque. d'Antioche^ & enluite de 
Rome, VIII. 480, 19, 

^uace, Saint, de Loyola, abrogé de fa vie, I. 
122. 14. ChaiTe le diable avec un vers de 
Virgile, III. 143. & X. 387. 

Imherty Jofeph Gabriel, temps âc lieu de (à nais- 
fance & de fa mort, XIII. 197. 55. Com- 
paraifon de ce peintre avec Taddée Zucca- 
re, 136. & fuiv. 

Imtram, v. Bartram. 

Itidefmi, fubtilité de des -Cartes à ce fujet, III., 

376. 

Indulgences, abus énorme qui s'en fit fous Léon 
X, ^ fuite de cet abus, VII. 278. 61. & 
fuiv. ' 

Inghiramuf, Curtius, grand impofteur, IX. 536. 

^oinviUey Jean de, çuteur d'unp hiftoire de St. 
Louïs fort eftimée, VU. 273. & fiiiv. 

Jurdany (Raymond) Abbé de Selles, L 257. Se 
cacha tous le nom d*Idiota , ibid. 

Jêr- 
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^riaHîi Lucas, fxmxQmm&Fê'preftoy ttmps * 
lieu de ik naifTence & dé fa mort, XlIIi 162. 
67. Compaiaifon de ce peintre avec Serr^ 
162. & fuiv. 

Jordams^ Jacques , aprte van Dyck le plus célè- 
bre des difciples de Rubens, XIII. 450. 98*. 
Jaloufie de Rubens, ibid. 

yojèpbe, hiftoiien Juif, iffu d'une famille illuftre, 
Y. 1 84. à fuiv. Temps de fa naîflànce. & dé 
fà mort, 185. S>ojn voyage à Rome, ibid. 
Prédiftion qu'il fit à Vefpafien, ig/. & fuiv. 
Accui?^ d'avoir eu peu de reipeâ pour leg 
lîvTes Saints, 189. Comment il parott di* 
niiiiuer le miracle du paflag^ de la Mer* 
rouge, 190. 6. La Mothe le Vayer lui m^ 
proche le filence qu'il a! gardé fur le Mas^ 
îacre àcs^ Innocents, 197. Il s'écarte fbu- 
vent^dans ce qu'il rapporte de ce que dii 
Moyfe, 198. (1 ne s'accorde pas non plua 
' ^avec Phiion, 199. Reproches que Sauiia 
fait à Jofephe, ibid. & fuiv. Examen dç 
ces repi'oches, 200. II. <îiif fuiv. Jofephe 
attefte que la flatue d^ (kl exîftoit eac<m 
de fon temps ^ ^^04. Fameux paflTage au m* 
jet du Mefiie dans les Antiquicé$ Judaïques^ 
207. Examen de ce pa(Iâge dont't'auto^ 
lité eiè conteftée, 20%. '& fuiv. ibaifons 
qui le fmt awe interpolé dès le temp9 
de Saint «Jérôme, aJ3* & fuiv^ Un favaac 
prôti-e, nommé Charles Daubuz, a écrit ua 
ouvrage entier pour en -prouver l'autentici- 
té, 214. 19. Le P. Petau tceuft li'avoitf 
falfiâe ce paiTage en le rappoitant^^ ai 5. nofi. 
G a N ^ Cas 
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C«i que firent de Jofephfe Titus 8c Apîp- 
pa, 21 8' 2^» Eloge qu'en fait Ëufebe en 
perlant de la ftatue qu'on lui éleva à Rome, 
220. 21. Loué par St. Juftin, à St. Jérô- 
me, 221. Blâmé par Maldonat, Melchior 
' Canus , Pereriïls, Salmerion, & défendu con- 
tre eux pai- Scaliger, 222. Critique par 
' Baronius: exemple d'une critique puérile, 
224. ïx)ué par Photius, 225. Son ftile, 
ihid. Fort inilruit dès l'âge de 14 ans, 
226, .Traduction qu'Arnaud d'Andilly a 
fcdce de Thilloire des Juifs, ibU, Bonne, 
à quelques inexaâitudes près, 997. Con- 
fondu avec le faux Jofephe, appelé Gorio* 
• nide, 228. 

Jotirnalifèes ; leurs défauts, I. 4. Ceux de Tré- 
voux blâmés, IV, 32. 

jfouwuti Jean, temps & lieu de fa oaUTance & 
de fa mort, XllI. 279. 23. Comparaifon 
de ce peintre avec le Dominicain, 279. ëc 
fuiv. Reproche fait au DiéUonnaiie de Mo- 
reri au fujet de Jouvenet, 288. ■ 

ïrenêe^ Saint, foutint que Dieu le Père étoit 
plus grand que Dieu k fils, VI. 213. 
Fit Tame matéiielle, VIIJ. 261. 14. 11 fuc 
Evoque & Martyr, ihid, ' De tous fès nom- 
breux ouvrages, il ne nous en refte qu'un, 
ihid. On ne fait pas cependant en quelle 
langue il éaivit, ibid. 
i ' ' • ' 

Jfidore, Saint, de Sevilie : temps où il v«cut, IX. 
i4i6. lo. . 
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JjS/orf, de" Pclufel moine très -{avant: temps où 
il vécut, & ce que nous avons de lui, VIII. 
2S6. note, 

ïficrate: fk patiie, VÏÏI. 641. note. Temps pu il 
vécut, ibid. Sa mort, 642. note. 

Italiens: ils ont été les maîtres des autres Na- 
tions dans les arts, Xlll. 5. Leur jaloufie 
contre les artiftes François, îhid. Us avoient 
. eu de très - gïands peintres avant que It 
France en eût de médiocres, 6. 

Jnde:, Saint, Apôtre, VÏIL 469. 16. 

Juifl: lemal qu'en dit Juftin, VII. 155. Exa- 
men de ces reproches faits aux Juifs, ibid. 
note, Leui- di^^ei-fion fous Adrien, X. 260. 
Ce fut alors qu'ils commencèrent à rceueuil- 
lir les ouvrages de leurs principaux écri- 
vains, 261. v. Tfl/i««//. Quelques Juifs mo- 
dernes qui fe font fait une réputation dans 
la Republique des lettres, 321. Ce -que les 
Jjiifs allèguent en faveur de leui* religion 
contre les Chrétiens, 328. & fuiy. Perfécu- 
tions qu'ils ont effuyées- de la part des Chré- 
tiens, 344. & liiiv. Décret porté contre eux 
par TAcadémie de Plaifànce, 360. Ils fo- 
rent bannis de France, 362. & foiv. Faus- 
fes accufatîons intentées conuç eux, ibid. 
& fuiv. 

^uks Romain: temps Si lieu de fa naiflance, & 

de fa mort, Xlll» 84. 2I. Gomparaifoii de ce 

s peintre avec Freminet, 85» & fuiv. Disciple 

de RaphacJ, ibid. Jugement, qu'en porte de 

Piles, 86. Il fit les Hëffeins de vingt cftampes 

G g qui 
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qvii ont (té gravéM fia: Marc-Amome, 1: 
pour les quellei l'Aretin fit vingt Sonnets 
aufli infâmes que les eflampes, ibii. 

jr«/îe«: vivement attaqué par St. Cyrille & par 
Grégoire de Naziance, L 281. & fuiv. On 
lui a fait tort, ihid. Son éloge, 111. 14^. 
> &fuiv. Il écrivit contie les Chrétiens, St 
^ St. Cyrille a confervé, dans fes ltive£iives 
contre Julien, la plus grande partie de cet 
ouvrage, 148. Ces lambeaux ont été ra- 
maffés & traduits, pai* le Marquis d^Argena 
fous le tîtie de défcnfe du Paganisme de 
TEmp. Julien,^ 149. 24. FaufTetés débitées 
fur le compte de ce Princ^î, 149. & fiiiv. &, 
réfutées par la Mothe le Vayer, 150. Juftî- 
fié fur pludeurs accufations, 1 52. 26» 6c 1 56. 
Véritables ciixonAatices de fa mort, 154. 
&fuiv« Ses défauts, 158^ Ses ouvrages, 
159. 29. Calomnié par Theodoret, dont 
le récit eft réfuté, IX. 465. 36. & fuiv. Ce 
qu'en dit L. Racine eft refuté, XII. 95. 
éc fuiv. 

Ivon, TAbbé, anecdotes fur fon iujet, X. 3Ç0, 

' 73- 
jfurieu: réprimandé par la Croze, I. 29. Inju- 
riant Arnaud, 39. Vantant les prophc*. 
tes du Dauphiné, & faîfant des piophetîes, 
99, Se contredifant lui-même, 230. Son 
explication de quelques endroits de TApoca* 
lipfe, ÎI. Itl. & IÏ3. 63. Adveifaire in- 
triguant de Baile, IV* 108. Ses variations 
fax la deâiine des Pères» VL 21g. 
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3ftiflin^ Saint, (on Apologie pour les Chrétiens, 
I. 171. Perfecuté par Crefcens, il fut con- 
damné à mort, ihid. Loué par Fhotius, ibid^ 
Son idée éti-ange fiir le crime des mauvais 
anges, 172. Sa vénération pour Socrate, • 
. ^ IL. 122. Ne croyoit pas Dieu le fils égal à 
Dieu le Père, VI. 210. & fuiv. Croyoit 
Dieu , les anges & l'ame corporels , VUL 
254. nptt. 

Juflin^ abbréviateur de Trogue Pompée, VIL 
148. Incertitude fur le temps où il a vécu, 
thïL Hott îg. Eloge de fon iHle, 150. Ses 
fautes en fait de Chronologie, 15t. 20. On 
lui reproche d'avoir mal parlé des Juifs, 153. 
Examen de ce reproche, ïhii. note 21. Se 
fuiv. 

Jufiinim: ce qu^en dit Procope, Vl, 134. Ce 
qu'il ftut penfer de ce Prince, 137. & fiiiv. 
& 162. Jugement qu'en pôite Baronius) 
147. & fuiv. Auteurs qui ont pris fa dé- 
fenfe, 152. Ce, que dit pour lui la Motbe 
le Vayer» 159. ' 

yuvenaU lieu de fa naiHance, IX. 173. Il cpm- 
pofa d'abord j^lufieurs déclamadons, 174. 
Ses Satires le firent exiler, 175.- 3. Véri- 
table temps de fa mort, 178. Scaligcr pré- 
fère les Satires de Juvenal à celles d'Hora- 
ce, ihid. Il reproche feulement à Juvenal 
les impuretés qu'il y a répandues, ihid. 
note 5, Comparaifon de ces deux poctes 
avec terft, 169. nou. Paffages propres à 
faire juger du mérite de Juvenal, 178. 6. 
é^fuiv.- Ce pôete maltraité par le P. Va- 
G 4 vaflfeuri, 
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vaflèur, 189. note. Platitudes du P. Tar- 
teron dans le difcoui'S préliminaire placé à 
la tête de fa tradu£lion des Satiies de Peiic & 
de Ju vénal, 192. note. 

K. 

Kabel, Adrien van der, temps & .lieu de fa naîs- 

fance, XIIL 501. Il avoit de gi-ands ta- 
. Icns pour le payfage, ibid. Temps ëc lieu 

de fa mort , 502. ^ 

Kay, Guillaume, lieu de fa naîfTance, Se temps de 

fa mort, XIIL 361. 52. Peintre de portraits 

fort eftimé, ibid, 
Keil: a foutenu la divisibilité de la matière k 

Tinfini, IV. 221. & 226. Ce qu'il dit de 

la certitude des démonitrations Géométriques 

en fait de phyfique, 224. Le plus fameux 

difciple de Newton, fon éloge, expofé d.t 

fon ouvi-age, 324. &fuiv. 
Kemper, VII. 275. 
KiliaHy Lucas Se Wolfgang, deux bons graveurs» 

XIIL 345. note. 
Kimhi, David, fàvant Rabin, dont la grammaire 

eft fort eftimce, X. 322, 49. ' Il y a eu trois 

Rabins de ce nom, ibid, 
Kircker: favant Mathématicien ; on a cru que 

Newton avoit emprunté de lui ia théorie 

de la lumière, IV. 322. 17. 
Xjteller, Godefroi, temps Se lieu de fa naiifimce 

& de (a moit, XIIL 393. 66. Comparaifbn 

de ce peintre avec Jean Ranc, 392. Se fuiv. 
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Kodovieskly XWl. 346. note, 
JiTuff/ijjfadifputeavecMaupertuis, IV. 349. &fuiv. 
Kolbe, inexadlitude de fcs relations. XII. 338. 
Kouc, (Kock) Pien-e; lieu de fa naiffance, XIIÏ. 

406. Temps de fa mort, ibid. Ce peintre 

fiit eftimé en fon temps, ibid. 
Kruger, auteur de quelques Comédies, XI. 295. 



Laar, Pierre de, fumommé le Bamboche y temps 

• & lieu de fa naiffance àc de fa mort^ XIÏI. 

491. 23. Comparaifon de ce peintre avec 

Nicolas Lancret , 491. Se fuiv. il fe dionim 

lui m^rae la mort, 496. 

Zfl^flwce; difciple d'Arnobe, I. 178. Abrégé de 
fa vie, iiid. not. 64. Son livre des Inftitu- 
tions divines réprouvé par le Pape Gelafe, 
ibid. Son idée étrange fur la Virginité de la 
Vierge, 179. Son ftilc , 247. 24. Ne crut 
pas Dieu le fils égal à Dieu le Perc, VI. 
215. Ce. qu'il dit de famé, VIII. 257. lo. 

Lairejfey Gérard, temps & lieu de fa naiffance 
Sç de fa mort, XÏII. 382^,63. Comparai- 
fon de ce peintre avec Louis Dôrigny, 383. 
& fuiv. Les Hollandois l'appelèrent leur 
fécond Raphaël, 384. U a beaucoup gravé à 
l'eau foite,/389. 
tatni (le Père) 'de f Oratoire, Jugement fur ce 
favant, X. 388* Temps Se lieu de fa nait 
fance & de fa mort, ibid. «ore 94. 
Lampes Sepulchraks: leur éternelle dm-ée eft ua/ 
conte, L71. 

65 Lam* 
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Lampride^ auteur de la vie de quelques Empe- 
reurs, VII. 164. Quelques favans ont cru 
que Lampride, Spartien Se Vulcace n'étoient 
qu'un feul & même auteur, l6ç. 

Lancrety Nicolas, temps & lieu de fa naiflàtice & 
de fa mort, XIU. 491. 24. Comparaifon de ce 
peijitfe av^c Pierre de Laar, 491. & fuîv. 

Jtfl»/Vfl;;c, Jean, temps & lieu de (à naiflânce & 
de fa mort, XIII. 302. 30. Comparaifon 
de ce peintre avec Vouet, 302. & fuiv. 

tangue latine t fon origine fuivant Grotius, X. 
90. note, 

targiliercy Nicolas, temps Se lieu de fa liaifTan- 
ce Se de fa mort, Xill. 221. 96. G)mpa- 
raifon de ce peintre avec Palme le jeune, 
219. Se fuiv. 

Larrey: jugement fur fon hiftoire de France, XII. 
269. note, 

LaHrâti, Pkti-o, peinn-c, XIII. 47. 

Làurey femme célèbre par les amours de Pétrar- 
que, XIl. 342. 

Lavilûsey TAbtié Cartau de Lavilate, caraâerifé^ X. 
391. 

Leibnitx^ I. 32. * Eut un fils naturel, lU^ 
X4I« IV. 62. lieu & temp de fa naiffance 
4 de fa mort, 57. ' Son éloge, çg. H 
dirigea lui m£me fes études, ihid, mu 
21. Etendue da fes talens» 59. Â.fuir* 
11 itiventa plufieurs machines, 6o« 27. Il 
avoit une mémoire prodigieufe^ 61. 29. 
Quelques légers défauts lui ont été repco- 
chés, 6i. Âccufé d'être trop rempli de 
/ fon 
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^on mérite, 63. 32. Il fongea à. réfonner 
le corps de droit pour l'approprier aux uft- 
ges de toutes les nations; ëc il n'avoit alort 
que 22 ans a 64. Eloge outre qu'il fe don- 
ûe à lui mcme , 65. Ses demâés avec le 
Chymifte- Bêcher, 66. Accufé à tort da-^ 
varice, 67. 38. Ses projets, 68. H voulut 
concilier Platon & Ariftote , Ariftote à dçs- 
Cartes^ ibid. Son Arithmétique binaire, ihii. 
Sa langue univerfelle, ibid. Son hiftoire de 
Bronfwick, 70, Il aimoit trop les fyftèmes, 
71. Expofë de fes opinions principales^ 72. 
èc fiiiv. Il ne communiqua au public »fon 
{yftème que par pièces détachées : Wôlf en 
m un corps, 76. Ce que les ptrtifans de 
Leibnitz difent de fon fyflème, 4ir ce qu'en 
difent fes adverlàires, ihid. & iuiv, Accu^ 
de Spinofisme, 77. & fulv. PfafF a publié 
des letnes de Leibnitz qui prouvent que ce 
philofophe regaidoit lui-même fes oppions 
comme un jeu d'efprit, 78. & fuiv. Le' 
Clerc étoit dans cette idée, 79. Examen 
de fon optîmifme , go. & fuivé De fon fys> 
tème des Monades, 85. De Thaimonie pré- 
établie , ibii. . Difpute flir Tinvehreur du 
Calcul différentiel, 91. Accufé .d'iiTeligion, 

92. Il n étoit que tolérant, ibid. Sa mort, 

93. & fttiv. Le germe de fon fyllèmc 
dans Stobée, VIÏl. 645. 75. Faux jugement 
qu*en porte l'auteur du Traité des Loix G- 
viles, XIL 175. Jugement qu'en porte 
Voltaire, 178. 

tifigtef^ l'Abbé, fa Bibliothèque det romaft» Se 
& méthode pour étudier Thiftoiré,. VIIL 

• Î86. 
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386. 71. Fut mis plufieurs. fois à laBaftii- 
le ) . 387. f^ot. Sa mort , ibid. 

Lecn X. ctoit Athée, II* 338. Abus énorme de* 
Indulgences, VII. 278.61. Ce qu'en dit 
Sleidan, 287. 

Leontium: étudia la philofophîe fous Epîcure, 
dont elle fut, au rapport d'Athenc'e , la mai- 
treffe, Vlll. 591. de fuiv. 

Jjenfant: fon hiftoiie du Concile de Confiance, 
VII. 309. 

Lton de Modene: Rabin célèbre, X. 3 15. note. 

"Ses ouvrages , ihid. Le P. Simon a ti-aduit 

en françois fon traité du Rit hébraïque, ibid, 

Lejjing: auteur de quelques pièces de théâtre, 
XI. 294. Son Laocoon, ihid, 

JLettres: décadence des lettres dans le VI {îecle,JIL 
159. & 160. Plainte qu'en fait Hincmar, ibid. 
Comment cette dc'cadence arriva, & comment 
le renouvellement des letties y lucceda, VU. 
199. & fuiv. Ce renouvellement du aux 
Grecs fugitifs & à la protection des Medicis, 
217. Se fuiv. Le mauvais goût s*introduifit 
dans les auteurs du 4e Se 5e lîecle, IX. 398. 
note. 

Leudppe: difciple de Zenon: abandonne les pa- 
radoxes de fon maître: auteur du fyftèmc 
du Vuidc Se des Atomes, III. 90. 

Levitay Elias, Rabin célèbre, X. 314. note. Ses 
ouvrage, ibia. Eloge- qu'en fait Simon, 

315- 

Ubamus: pbilofophe aimé de Julien, VIIL 657. 
go. Nous avons de lui quelques lettres, ihid. 
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UliSy première femme d'Adam, conte à ce fu- 

, jet, X. 163. 
ffe Lille: auteur de quelques çicces du théati'c 
Italien, XI. 300. 

Lipfe^ Jufte, temps & lieu de fa naîffancc, X. 
416. 4. Principaux» traits de ùl vie, ibid. 
Sa mort, 417. note» 

JJtletoH^ Mylordj fes dialog:ues des morts, VIIL 
527. Réfute for ce qu'il fait dire à Lock« 
^ à Baile , ibid. Se fuiv. Sur ce qu'il dit de 
J. C. Scaliger, X. 63. Se fuiv. notes. Se do 
Fontenelle, 72. note, 

Locke i réfute la manière de raîfonner de Des- 
cartes fur le fujet de la fpiritualité de Ta* 
me, V. Gajfendi, Ce qu'il penfoit de Tamc 
des bctes, IH. 969. Lieu Se temps de fa 
naiflance", IV. I. Ses études, ihid. Repro- 
ches qu'on lui a faits , 4. Se fuiv. Juftjfié, 
ibid. Examen de l'opinion de Locke, que 
la penfée ne fait pas Teflence de Tame, 5. r. 
Il a foutenu qu'il n'y a voit que deux foiu--» 
ces de nos idées, les lens Se la réflexion, 13. 
Preuves qu'on peut alléguer en faveur dej 
cette opinion, ibid, &fuiv. L*idéeracmede 
Dieu félon ce philofophe n^eft pas irnée, 
22. II. Si cette opinion n'eft pas démon- 
trée, elle eft du moinl^ probable, 23. Par- 
• ticularités de la vie Se de la mort de Locke, 
27. Son éloge, ibid. Se fnW. Fauflèmenc 
accufé d'avoii- voulu détmire les preuves de 
l'immortalité de l'ame, 33. & fuiv. Il a 
feulement fout€nu que ces preuves n'étoient 
pas des démon^b^ations, ibid. Attaqué par 
.... le 
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k D. Stillingflet fur l'opinion y qu'il n'étok 
- pas prouvé que Dieu ne pût pas donner à 
la matière Ja faculté de penfer, 9g. 16. 
Locke lui répondit, ibid. Ce pl|îloibphe a 
donné les plus fortes preuves de rexiftenCç 
de Dieu de de fon immatérîalîtc , 52. &, 
, fuîv. Derniers momens de fa vie, 53. A' fuiv. 
Il foutint l'hypothefe du vuide, 263. Il 
écrivit un Commentaire fiir les Epîtres de 
St. Paul, VI. 29. Réfutation du jugement 
que L. Racine porte de Locke, XII. 56, ^ 
fuiv. 
Loir\ Nicolas: temps de fa naiflance Se de tk 
mort, XIII, 97. 72. Compar^ifon de ce 
peintre avec Perrîn del Vaga , 96. & fuiv. 
Lombard^ Lambert, lieu de fa naiffance, XilT.^ 
'359, Peintre & gi*aveur habile, 360. Er- 
reur que foù changement de nom a occa* 
fionnée, 361. 
LopAard {Pkrrc) dit le Maître des fentences, abré- 
gé de fa vie & de fes ouvrages, IIL 
176.41. 
Longepierre^ Hilatre Bernard 'de Requeleyne Sei- 
gneur de Longepierre : temps àc lieu de fk 
naiflance à de fa mort, Xï. 79. 42. Ses 
ouvrages, ibid* Son parallèle de Corneille 
de de Racine, gi. 43. Sa tiagédie de Me- 
dce, 196. Traduâion en vei's dune idille 
de Mofchus, 350. 
Longin: traduéHon de fon traité du fublime par 
Defpréaux, X. 3g2. 89« L'Empereur Aurelien 
le ht mourir, 383. mtt. Il fut un des 
principaux Miniftrtt de Ztaobiei Und. 

Longuf, 
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Lotigus: Sophifte, Vni.3S8. On ignore le temps 
où il vécut , ibid. note 72. Nous avons de 
lui une padoiale, ibid. Traduite par Amyot, 
989. Belle édition qui en a été faite avec, 
des planches inventées par le Régent, ibid^ 

Lopès de Vegd', auteur dramatique Efpagnol, fea 
Comédies, VIII. 230. Le cas que Coineil- 
le faifoit de fon Menteitr^ ibid, 

U Lorrain i Qaude Gelée (lit: temps & lieu de 
. fa nainfance & de fa mort, Xllt. igo. gi. ^ 
Comparaifop de ce peintre avec Guafpre, 
Igo. iîSrfuiv. 
Loticbius^ Pierre Lotichius Secundus, pocte latm 
moderne dun grand mérite, X. t2ï, Ux 
fut au(G un célèbre médecin , 122. Sa pa- 
trie, ibid. U a imité Ovide avec fuccès, 
120. not. 53. Exemple tiié d'une de fes' 
élégies, ibid, 
Louis ,XIK excès de k flateric à fon égard, VIL 

142. note. ^ 

Louis XK éloge de ce Prince, XIII, 971. note. 
Loutrtbourgy peintre de p6y&ges fort Mme au- 

jourdhui, XlII. 503. 
LuCi Saint, Evangelifte, VIII. 470. ig. 
Luann , Marcus Annéus : lieu & temps .de (à naif^ 
fiince, IX. 40. Il fot élevé dans la maifoa 
de Seneque fbn oncle, ibid. S^ études, 
41. À fuiv. Eloges outrés qu'il donna à 
Neroi), avant que cet Eippereur fe fût mon- 
U'é tel qui! étoit, 43. 25. Condamné à 
mort, 45. Ses ouvrages, ibid. Il ne nous' 
jceûe que fa Fharfaie» 46» Sa femme Pol- 

U 
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la Argentaiîa fut fort célèbre, ibid. wr.ig. 
Cas que Corneille faifoit de Lucain, 47. ' 
Jugenient quen a porté Voltaire, 49. Se 
fiiiv. Remarques fur ce jugement, 5a notes ' 
,29. 30 & 31. Cas que Grotius faifoit de ce 
foete, ïhid. Quelques endroits de la Phai-* 
îale font d'une grande beauté, 5 5- "32. Loue 
d'avoir fu fe paffer de fables dans fon poe* 
me, 60. 34. Accufé de vanité par le P. 
. Caulîn, 63. Sa Phaifàle traduite en vers 
par Brebeuf: exemples de cette tradu6Hon, 
51. & fuiv. en profe par Maimontel^ 83. 

Lucas de Leyde:, temps & lieu de fa naiffimce; 
XIIÎ. 399. Il grava de très -belles pièces, 
400. Cl^ertc de fes eflampes, 402. La 
peinture lui cft redevable de la per£pe£H- 
ve, ibid. Temps & lieu de fa mort, 403. 

Lucien : lieu de fa naiffance, VIII. 417., Il jSc 
dabord le métier d'Avocat, il quitta enfiiite- 
le barreau pour la philofophie, 423. Temps 
où il vécut, 424, Quelques uns l'ont aa 
Chrétien, mais à tort, 425. Preuve da 
contraire , ibid. Se (uiv. Comment il dcait 
la vie Se la mort du philofophe Peregrinu», 
426. Se fiiiv. Comment il fe nxoque de la 
religion des Païens, 449, Se 495. Se fiiiv. 
Se de celle des Chrétiens, 455. Se fuiv. Ce 
dialogue, intitulé Philopaais, où il tourne 
, la religion en ridicule, a paini à (quelques 
perfonnes n ctre pas de Lucien, 484. ^ luiv., 
Sentimens de quelques favans à ce fujet> 
4g6. 23. Ëxanien de cette opinion, ibid. 

Ouvra- 



DES MATIERES. ,115 

Ouvrages de Lucien, 493. Gtation de 
quelques paffages propres à en donner une 
idce , 495. & fulv. Modernes qili ont cher- 
ché à imiter Lucien, 525. La tradud^ion 
de d*Ablancourt n'eii: pas fidèle, 423. 99. 
Se 449. 6. & 452. 7. 

Lucile: temps & lieu de fà naiffance & de fa moit^ 
ÏX.J116. Reftaurateur de la Satire parmi 
les Latins, 117. Jugement qu'Hoi-ace en 
poite, II 8. 

lucrece: comment il foutient le fentiment 4^8 
Epicuriens, qui nioient Timmortalitc de Ta- 
^ me, iï. 343.&l4^iv. Sonfyflème, Iiï.99.& 
fuiv. Ses Atomes en mouvement dans le vuî- 
dc,'l04. Se 105. Ses idées fui* la lumière 
106. fur les fons & les odeuis, 107. 

y fur Taimant, 109., Fauffesidccs qu'il avoit 
du foleil, iio. & de la lune, 112. Dé- 
fendu contre la critique de Deslandes, 1 12. 
&fuiv. Jugement qu'ont porté de fon pocme 
. Ovide, Scaliger, Cafaubon, Quintilien, 113. 
Sa famille, IX. 87. Temps où il vccut,. 
ibid, lï étudia fous Zenon, 88» Ce qu'on 
a dit de fa mort, 89» Précis de fon poc- 
' me , 90. Se fuiv, / * On s'dï fait de faufTes 
idées de la morale d'Ep^cure, que Lucrèce 1^ 
rep réfutée telle qu'elle ctoit, m. & fuiv. 

Lumière : le fy ftème de Newton " fur la lumière 
en partie connu par Epicure, UI. 106. Mais 
ce fut pourtant Newton qui expliqua le pre- 
mier la . nature de la lumière d'une manie- 
' re intelligible, IV. 268. v. Couleurs. 

ToM. XIV. H I«- 
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* Luther: fon mente, I. 192. &i^58. Ses défauts, 
193. Abrégé de & vie, ilkd.Hote'/^k Son 
combat avec le diable, 194. Manière de le 
peindre au rapport du P. Garaffc , 198. 80. 
Faufles accpfations portées conti^e lui y 199. 
Ses inveftives indécentes conti-e le Pape, 
259. à fuiv. àc 302. VIIL 47^. &fuiv. A(^- 
•culë pai: le C, du Perron d avoir nié Tim- 
moi-talité de Tame, I.266. àc ptf unjéfuite 
d'avoir ctc athée , ibid. ' Contes débités fur 
& mort, ibid, fur f^ naifTance, 268. Ce 
ou'il dit de TinPiuence qu'il eut fur la r^- 
formation, VU. 281. 62. Sa moit rappor- 
tée par Sleidan, 295. Il a rejette le fameux 
• paftage de St. Jean : Il y en a trois au Gel, 
Vllt. 474. Silveftre Prieras fut le» premier 
auteur qui écrivit contre lui, IX. 462. 33. 
Bellarmin réfuté fur ce qu'il dit de la mort 
de ce réformateur, 471. note. 

JLuti, Benedetto, peintre: temps & lieu de fa 
naiflknce & de fa mort, XllI. 30. 5. > Ju- 
gement fur cet artifle , ibid. 262. 

M. 

Mabujè, Jean de, erreuv au fujet du nom de (fe 
peintre, XllI. 404. Temps de ft qaifTance, 
ibid. 

Macairey Saint, fit les anges & l'ame coi*porels, 
VIIÏ. 263. 16. 

Macer, poCte latin fort eftimé^ dont il ne nous 
reile rieà, IX. ^274. 41. 
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Maccius^ Sebflftîen, réfaté par lit Modie le 
Vay.cr fur ce qu'A dit d'injuricox de Poly- 
be, V. 122. Scùxiv. 
Machiavel, Nicolas, liea de (k naiflance, XH. 
Igo. ig« Temps & lieu de fà mifhnce 
^ de fil mort, iM, Jugement qu'on porté 
de fes ouvrages, ibU. 
Macriti: méchant Empereur, VL 27. 35. 
Maddcr/feg , Michel, peintre d^ mai lues, XIII. 

$01. 
Magie y raîfbn pourquoi les peuples anciens & 
modcmes y ont cru, IX. çoo. 49. Oîi elle 
prit naiiTafice, ihid. Les Rois de Perle 
étoicnt obligées de fctudier, iiid. Les poè- 
tes 'de les philofophes chez le^ Ci. ces rétu- 
diercnt, 5QI. note. ]jes Juifs m 'me y cm- 
rent, ibid. Ixs Gaulois en firent auront, 502. 
note. Les premiers (^retiens y ajoutèrent 
foi en condamnant les Magiciens , ibid, 5îbu» 
Charles neuf on brûla encore un pr^t. e accufé 
deforcellerie, 503. fiote. Sous Louis XliL on 
biiila j^'our la iiicme raifon Grandier Curé -, 
de LouduA, ibid. Hiitoue de la Cadiere, 
504. note. 
Mahomet : ce qu'en dit la Croze , XIL 14. 2. .St 
vîe écrite par le Comte de Boulainvilliei-s, 
ibii. Contes débites fur Tignorance de Ma- 
homet, 15. 3. La Sunnah, livre qui a 
beaucoup d'autorité chez les Mufulmans, 
ibid. Les Mufulmans s'elevent beaucoup 
contre la Trinité, l6. 4. « 23. 5. Ouvrage 
d'un Ambàfladeur du Roi de Maroc au- 
pièl d« Etm Généraux, îM. Qùelquçs 
- . Hz paflk- 
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paflâges de cct ouvrage, ibid, & imv. liit 
de là religion Mahomctane, 17. note. 8c fuiv. 
Si on peut dire que* les Mahometans n'ont 
aucune connoiflance des fciences & des bel- 
les lettres , 20, note, 
,de Maillet^ fes obfervations fur les Nègres, XIÏ. 

336. 
Maimbourg^ le Père, hiftorien fort fufpe£^, Vil. 
.254. Réfuté. par Seckendorf, ibid. Il fut 
chafle de fdh Ordi'e pour avoir compofc l'his- 
toire du Schifine d'Occident, ^^55. 
Maimonide, ou Mamban: foiï nom eft Mofes Ben 
Maimon, X. 312. 44. Sa grande réputa- 
tion, ibid. Sa patrie, ibid. Temps où il 
vécut, ibid. Ses ouvrages ,. iW. . 
Mainard: pocte françois, Xf. 3r9. 35. 
Maintenant Madame de: fon éloge, X. 386, 

note, 
Mc^Ie, Simon Majole d'Aft, Evéque de Voltu 
re: temps où il vécut, X. 356. «orf. Un 
de fes ouvrages, ibid, ^ 
le Maître: fes pl|^doyers font trop remplis d'éru- 
dition, XII. 146. 
le Maître de Saci: v. Saci, 
Mal moral & phyfique, XII. I04. âc fuiv. 
le Mal Vénérien : un moine Efpagnçl fen por^ 
ta le premier le virus en Europe, XII. 328. 
Remèdes des Américains peu connus en Eu- 
rope, ibid. 
Malherbe, François** de : quelques traits de fa vie, 
^ XI. 312. 29. Temps & lieu de fîi naiflance 
. ^ de fa ^lort, ibid. Le premier qui verfî- 
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fia^nobiemcnt, 314. Eloge qu'en a fait 
Boileaù, ihid. Il croyoit qu'il rie pouvoit y 
avoir de cadence de d'harmonie que dans les 
vers, XII. 135. 

Mallcbranche : fon idce bifarre fur la gcncration, I. 
67. A voulu expliquer philofophiquement 
le pèche' originel , IIL 64. Son îyftème des 
idées invente par Parmenide, , & renouvelé 
par St. Auguftin, gi. Le plus célèbre diP 
ciplc de des - Cartes, 388- Son éloge, ibid. 
Ses deux opinions (qu'on voit tout en Dieu, 
& qu'il n'y a point de preuves de Texis- 
teflce des corps) ont fait .beaucoup de 
bruit, ibid. Exnmen de ces opinions, ibid, 
^ de fuiv. Réfute par le Jefuite Regnault, 392. 
• Le genne de' ces opinions fe tiouve dans 
Democrite fuivant Baile , 397. On trouve 
suffi tjue Porphyre &. Plotin ont dit quel- 
que chofe de fen^blable, ibid, Accufé de 
Qîiackerjsme pai- Voltaire, 398. Malle- 
brapche réfute par Arnaud, 399. Son fyC 
^ème eft un Spinofifine Spirituel, 396. Ses 
idées fur la nature des couleurs , 370. 

Mamercus, Qaudius, temps oCi il vécut, IX. 

- 402, note. Ses ouvrages ne jcrnéritent pas 

les éloges que leur donne Bellarmin, ibid. 

MûHaJfeSy Conftamin, temps où il vccut, VI. 243. 
A écrit un Abrcgé de Thiftoire en vers, 
ibid. 

Matiafféy Rabin fort eflimé en Hollande dans ces 
derniers temps, X. 315, note. 

ALmfredi, Bartholomeo, peintre habile, XIIL 488- 
note.^ ^ 

• . ri 5 Man- 
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Mantuan, George, graveur italien, XIIi; 347. 
mte, 

Mfmtuatia, Diana, fille du précédent > fe fit une 
réputation dans Tart de graver, XIÏÏ. 347. 

Mapbeus, Vegius, temps où il vécut, IX. 37. 
note. Fit un tieizieme line pour ctre ajou- 
té à l'Enéide, ibiJ. 
Marate, Carie, temps Se lieu de fa naiflancc & 
de fa mort, XIII. 176. 76. Comparaifon 
' de ce peintre avec Louis Boulongné, 176. & 
fuiV. ^ ' 

Marc ■ yfmoine RemonJiy graveur qui fut mis en 
prifon pour avoir gravé quelques defî'eins 
peu décents de. Jules Romain, Xlil. §8, 23. 
Lieu de fa naiflance, 347. note» Ses talens, 
ibid, 
Marc, Saint, l'Erangelifte, foh martyi-e, VIIL 

469. 17. 
Marcile Hein: lieu de fa naiffance, X. 17. note. 

Ce que nous avons de lui, ibid, 
MarceUifiy Ammien, \,AmmieH. 
AdjarC'^urele, Empereur Romain, fbn éloge Se 
fon ouvi-age, VIII. 377. 65. Se^ maîtres, 
ibid. Portrait qu'en fait Eiitrope, 378. 
nçte. ' / 

Marggrafy éloge de ce. Cbymifl;e, XIII. A71. 

note. 
Mariotte: les expériences qu'il fit fur la réfi*ac- 

tiori des rayons folaires ne fuient pas ex- 

aôes, IV.iaTg. 

Md' 
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Marivaux: fes pièces de théâtre, XI. 302. 

Marmontel: ùt pdctiqùc, X. 590! Autres ouvra- 
ges qu'on a de lui, XII. 229. 

Marot, Clément, temps & lîeu de fà naiHkn- 
ce <!^ de fa mort, XL 37. 15. Condamné 
au fouet à Genève, ibid. Le ftile Maiotl- 
que;, note 16. ' 

Martial y Valere, lieu de fa naîfTance, IX. 336. 
Temps où il vécut, 338. Obligations qu'il 
eut à fline le jeune, 336. 76. Portrait 
que Pline en fait, ibid. Ce que nottsmvons 
de lui, 340. Si fuiv.. Eloge que lui ont don-" 
' né J. Cef. Scaliger & Turnebe, 340. notas 
77. & 78. On lui reproche d'avoir été trop 
iatyrique & trop libre dans fes épigram- 
lues, ibid. not^ 79. . Comment il a voulu 
s'excufer, ïW<i RaphaCl Volaten-anus a cri- 
tiqué les épigrammcs de ee pocte Se quant 
aK^ ftile <& quant aux mœurs, 343* note, 
Paul Jove n'en a pas mieux jugé, 344. «. . 
l^ai^îgerius bruloit tous les ans un exem- 
plaire de ces épigrammes, ibid, ^Erreur de 
Rapin à ce fujet , • ibid. Me me en-eur corn*- 
, mife par Fabricius , 345. note, Martial con- 
damné par plufieurs autres, à jufte titre, à 
caufe de fes obfcenités, 346. note. Le Pcre 
Vavaffeur réfute l'opinion du P. Rapin qui 
l^réferoit Catulle à Martial, 347. ^ Quel- 
ques exemples, pour prouver combien ibnt 
• ihgenieufes les épigrammes de ce poctè, 
348. Se fuiv. Imitation de deux de ces épi- 
graanmes \m, la Mon»oye, 35p. Tra- 
duâioa d'une épigrainine de, ce poCte 
H 4 .par 
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parie Comte Buffi Rtjbutm,' 552. &fuîv. 
ouvrage fur les fpe£tacles attribué par quel-* 
ques uns à M^tial , 343. & 354. go. 
Martij^uûc, autcux- d'une traduftioh de TEncide 
& d'une vie de Virgile, IX. 7. 2. ainfï 
que . de quelques autres traduâions , 334. 
note. Jugement fur cet éorivàin, ibid, 

Aiaffillouy Jean Baptifte, éloge de fes fermons, 
Xn. 156. Lieu de fa naiffance, 157. 14. 

Mathieu, vSaInt, Evangelifte: Saint Jérôme prc- 
^ tend avoir vu l'original hébreu de l-Evangî* 
le de St. Mathieu, VJll. 463. 13: 

Matière: indivifibilîté de la matière, v. atomes. 

" Divifibilité à l'infini, ÏII. 333. & fuiv. IV. 

'' 209. & fuiv. & 216. 30. Difpute fur la 

queflion, il Dieu pput donner à la matière 

la faculté de penfer, 59- l6. Xlf. 71. 

. Sentiments des anciens philofophes fur la 

matière rapportés parStobéc, VIII. 648. n. 

Les Juifs n'ont poitit cru la aéation de la 

matière de rien, X. 236. 6. 

Maubert: MIL 569. note^ 

Mtuipertuis^ (Moreau de) lieu de fa wàiffance, 
IV. 332. Sa famille, ibid, Pafla du métier 
de militaire à Tétudedes lettres, iUd. Em- 
braffa le fyftème de Newton, 333. Expo- 
fé de la quedion fur la figure de la terre, 
334. Voyage de Maupertuîs au Polc 
feptentrional pour mefiirei,- un degré |du 
Méridien, 340; Vers de Voltaire a fon 
honneur, 341. Origine de la brouil- 
lerie entre ces deux hommes célèbres^ 342. 

& 
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& fuiv. TAkakia, 345. & fuiv. La Beau- 
mcUe, 347.' DiQ)ute avec Koenîg, 349. 
Il mourut à Basle, 352. Anecdote de Pots- 
dam, Xi. 199. 93. Défi qu'il envoya à 
Voltaire, & la reponfe de ce pocte, XIII. 
233. Ç. & fuiv. 

Maxime de Tyr: lieu de (h naifTaiice, VIII. 626. 
Son éloge, ibid. & fuiv. Temps où on 
oroit quil a vécu, 62g. Ce que nous 
avons de lui, 629. & fuiv. Ce que fon 
ouvvage contient, 630. de (uiv. Admira- 
tion de Rhenanus pour cet auteur, 634. 

Maxime i Valere, v\ Valere, 

Maximien: on le croit auteur des élégies attri- 
buées à Cornélius Gallus, y. Coni. GaUuSn 

Mazzoliy V, k Parmefan. 

Meckel: fon fentiment fvu: la couleur de la peau 
des Nègres, XII. 337. 

Medicisy Lauient, la confpiration des Pazzi con- 
tre lui ëc fon frère Julien, X. 20. Il, • 
• Son éloge, 26. note. Sa mort, 28. note, 

Metî, Xill. 346- ^^ote. 

MelancètoUi temps & lieu de fa naiflknce, VIL 
281- 62. Son éloge, ibid. Temps & lieu 
de fa mort, 282. mte, 

Melijfus : difciple de Xenophanes & de Parmenl<> 
de: fes prixidpaux fentimens, III. 83. 

MemmitdSy poète & philofophe . Epicurien, IX. 

Minage^ Gilles^ temps & lieu de (à naiffance Se 

ae & mort. XI. 232. xo. Quelques traits 

H 5 de 
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de & vie, ibid. Ses ouvrages, ibid. Savant, 
^ bon pocte latin, ibid, 

Mènandre : auteur de' la nouvelle Comédie, VlîL 
163. 84- Jugement fur Quintiiien, ibid. 
Eloge que lui donne Boilcau, 164. Temps 
où il vécut, 166. Ses ouvrages ont été 
perdus, 167. 85 On prétend qu'il fît ÏO* 
pièces, 168. Il.fupprima les CÎiœurs, ibid. 
Jugement de Flutaïque fur Ariftophane & 
Mènandre, ibid, note 86. 

Mercator, (Nicolas,) grand Mathématicien, IV. 
178. 13- 

Merianj Mathieu, ti*ès-bon graveur, XIII. 945. 
note* 

Méridienne : la belle Méridienne de TEglife de 
St. Pétrone à Boulogne tirée par Caffini, & 
tentée en 1571. par Dante, IV. 159. note. 
Celle de France tracée par Dominique Cas- 
fini, 335. 

Meffte, V. Jofeplje* Diverfité des opinions &r le 
fèns des pa(fages où il ai ed fait mention dans 
le Vieux Teftament, X. 196. &. fuiv. Sa 
venue prédite daas Virgile , félon q^uelques- 

■ uns, IX. 34. 22. XII. 86. ik fuiv. 

MeJJtSy Quintin, lamouj: le fit peintre, XIII. 407. 
Il fut appelç le Maréchal d'Anvers ,' ibid. 

MetempjyçQJii (v. Fypltftgore^ adoptée p^* <tuelques 
nîiilQfophesQreçscSf Romains, I1.27§. refu- 
tée par Lucrèce, 284. 20. VI41. 241. A 
fuiv. Dacier juftifie mal Pythagore à ce fujet, 
n. 295. Les Egyptiens fhrent le» premiers 
qm fimiûirenf cette opiiûont 29g; 21 . • Quel- 

^ ques 
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s*appeloit More, un bon mot xd'Henri ÎV, 
lui fie changer fon nom, 253. Comparai- 
fon de Mignoi'd & de le Brun, 259. Ca- 
^ lomnie de* Tautem- A» la vie de ce peintre, 
260. 

ikCf/e, François, ou Milet, dit Francisque, temps 8c 
lieu de fa nailTance ëc de fa mort, XUI. 
497' 30* Compaiaifon de ce peintre avec 
van der Meulen, 997. àc fuiv. Il mourut 
em^oifonnc, 49g. 

Militaire^ v. Prujfc 

Milton: Voltaire jugé de ce pocte avec trop 
de feverité, IX. 75. 38. Ce qu'on en pci 
dire avec raifon, ibid. Temps de fa nais- 
fance, 77, note. Ses voyages; ihii. S^ étu- 
des, îbid. Quelques évenêmens de fa vie, 
& fa mort, ibid^ * 

Miracles: crédulité de St. Auguftin, II. 5. & fuiv. 
Réflexions de Jmîeu à ce fujet, g, On a 
fuppofé que le diable en pouvoit faire, 9, 
Abus qu en oiit fait les Théologiens moder- 
nes ainfi que les anciens, 39. 

Miratidole^ Jean Pic Comte de la Mirandole, temps 
de fa naiffance, X. 28. wore. Il excita de 
bonne heure la jaloufie An Clergé, ibtd* 
Mourut à tiente- trois ans,. 29. note. Ses 
ouvrages, ibtd. 

Mirtis^ Dame Gr^que , favante dans l'art de la 
pocfie, donna des leçons à Findai'e, VIII. 

77' 39- 
Mifleresy les mifteres de la Religion Chrétienne 
trbuvés dans Platon, II. 12^. ^ fuiv. 126. 

• Mtbri' 
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Mithnàate: ce fameux Roi Ai Pont fivoit vinjt- 
cinq langues différentes, ÏX. 519. 

Modernes: difpiite de la pi'eeminencc des An- 
' ciens farjes modernes, I/20. Vlll. 46, 
fiote 2^, ' 

le Mmiey Fi-ûttçois, temps Se lieu de (à nâiflance 
Se At famoit, XIH. 437.89. Comparailbn 
âe ce peintre avec Rubens, 436. & fuiv. Les 
gl*ahde« comi^firions qu'on a de lui, 439. 
de fuiv. Son chef-d'œuvre, le falon d'Her- 
cule, 440. Il fe tualui-m^e, 444, Son 
cai^ei-c, 445. 91. ^ Sesi.eleves, 452. 

Mo}fi: ce qu'en dit Diodôte de Sicile, V. 156. 
S'il -cft Véritablement l'auteur des livi-es qui 
portent foh nom, X. 134» v. Bihle. Temps 
où il naquît & où il mourut, '230.» Les 
prodiges qu'il fit en Efypte, 232. • JExa- 
men de ce qu'il rapporte.de la création dti 
Monde, 234. S'il n cm Si enfeigné la aéa- 
tion de la matière d< rien, 235. & fuiv. 
Se note 6. Ce qu'on penfc de fa philofo- 
phie,.234. de fon talent pour l'hiftoire, 
243. de fa morale, 247. Il ne parle nullt 
part de l'état de Tame après la mort, ni de 
fon immortalité, 25Ô. (Reproche que Julien 
fait k Moyfe fur les . pallions qu'il prête à 
Dieu, siC-if. On a eu tort de dire que 
Platon avoit étudié les livres de Moyfe, 

; 27ii.. 2'?. 

'Moife de Cotiî, Rabiiii c^ébre, X. 31Ç. note» 
Se 321. 

Mola, JeanÉaptifte; comparaîfon de ce peintre 
avec Jean NBèl,' XllI. 486. 

Mala, 
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Mola, Fietro Francefco, peinti*e qu'on a confon* 
du avec le précèdent, Xlil. 488. 22. 

Molière, Jean Baptifte Poquelin: faux jugement 
qu'en a porté Baillet, X. 394. de fuiv. 
Temps & lieu de fa naiàânce & de fà mort, 
XI. 279. 19. Portrait qu'en a donne l'Abbé 
d'Olivet, éid. Jugement Gxp fes pièces,. 
280. & fuiv. Réfutation du jugement que 
Boileau ven a porté, 2^2, Bonté de foa 
caradere, 283- * ^ fciv. On eut de la pci- 
, ne à obtenir qu'il fût enten'é, 286. &fuiv. 
Trait qui lui Hc boâneur, XII. 4. 

MoImi/lèSy V. Jefnitêf, 

Monades de Leibnitz/ iV. 73, Examen de ce 
fyftème, 85 

Monde : la pluralité des mondes feutenne par 

Demoaire,. in. 93.^ v. Imtenelkj 'étemiti^ 

du monde fautenue par quelque» aticiena 

^ philoibphes, & pai* quelles raifons, VUI. 

934- 
Je hMonmye: favant diftingué, IX. 352, Tempe 

& lieu de la naiflance, 6c de là moi't, ibid. 
Imitation qu il a faite de deux épigrammes 
de Martial, 350. & fuiv. 
Montagne: fon pinhonisme, III. 2IO. 74^ Sotf 
éloge, 211. tk. 213. Raifons de les doutes, 
212. 7^. Critiqué par Mallebranche & Ni- 
cole> défendu par la Bruyère, 413^ Sw 
idées fur la nature de lame, 214: 79. <& 
fuiv. Jugement fur cet écrivain , XI. 120. 
nte. Remarque, qu'on a faite, à fen lu jet, 
356. note. Faux jugement que Racine .poi te 
' de Montagne, XII. 54. 

Mon* 
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Mùntaigtte, 'Andx'é, les Italiens lui attribuent l*in* 
vention' de la gravure au burin, XIII. 941. 
note. & fuiv. 

Montesquieu: fes lettres perlànnes attiihnées à topt 
à trois différentes perfonnes, VIII. 557. 35, 
Pcrfécutions que cet ouvrage fît naîtie, XII. 
159. ^Réflexions fur cet ouvrage, ihid, àc 
fuiv. Les Conlidérations fur les caufes de 
la grandeur des Romains, 165. L'Efprit 
des loix, 167. Eloge de ceç ouviage, 168. 
Se fuiv. Dcfcnfe de Montesquieu conùc 
l'auteur de la Théorie des loix Civilesy 170. 
& fuiv. 18^. & fuiv. Eloge que fait l'Illus- 
tre d'Alembert de ce célèbre auteur, 170. 

Montmort: éloge qu'en fait Fontenelle. IV. 162. 

^.fuiv. 
More, Antoine, peinn-c eftiiné, temps Se lieu de 

fa nai(&nce Se de .la mort, XIII. 425. 

note*. 

Morgues-^ le Père , Jefuite, a foutenu que les phi- 
lofophes païens n'ont point admis le Poly- 
théisme, IL 229. Examen de cette opinion» 
230. & fuiv. 

Mofcbus: .Texiftence de ce Phyficien conteftéc» 
lll, 91, Réputé par quelques-uns Tau- 
^teur du fyllcmc des Atomes, ibid, 

Mofchm, "pccte gi'ec,.difciple de Bion, VIIÎ. lOÇ. 
Sa patrie, ibid. Quelques auteuis ont con- 
. fondu Mofchus avec Théocritc, 106. .Une 
de fes Idilles comparée à une Idille de Fon- 
tenelle, X(. 344. 

Moue 
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k Mûtbe k Vaytr^ v, Vayer. ♦ ' 

Motte y la Motte -Houdart contre RoufTeftu, I. 
43. Sa difpute avec Mad. Dacier , VIlI. 
II. 8. Défauts de fes fables, IX. 367, 
Quelques-unes de fes fables fort* belles, 
ihid. Un exemple, ibii. Ses odes, XI. 12. 
2. Ses pièces de théati*e, ibid. Comment 
il moumt, 15. note. Ses opéra, ibid. 

Mouvement^ réel, nîé par quelques philofophcs, 
entre autres par Zenon d*Elée, III. 84. Les 
argumens en faveur de cette afTertion dé« 
veloppés par Baile, 85* Impoflîble dans le 
plein, 332. & fuiv. 

Miitter^ Polycarpe, attaqué indécemment par l'au- 
teur de la Théorie des hix Civiles y XU. 
208. 

Mufiflcrusy Sebaftianus, fon Commentaire fur la 
Bible, X. 228. 100. 

Musfchenbrœck , Profefleur à Utrecht, éloge de fon 
ouvrage de phyfîque, IV, 364. 

jMuzianOy Girolamo, temps & lieu de fa naiflânce 
& de fa mort, XllI. 242. 8. Comparaifon 
de ce peintre avec Chai-les Coypel, 243. 
ik fuiv. Grégoire X!II. fonda en fon hon- 
neur TAcadémie de St. Luc, 245. 

' N. 

Nflwî, V. Udine. 

Natoire, peintre qui jouit aujourd'hui d'une 

grande réputation, XIII. 452. 
Napures pkfligues^ v. Cudwortb. 

ToM. XIV. 1 Naw 
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• Naugirius^ Andrc, bmloit tous les ans à un cer« 
tain jour un exemplaire des cpigi-ammes de 
• Mai'tial, IX. 944. 
JNeer^ Eglon van der, peintre, XIIÎ. 476. li* 

Nègres: commerce des efclaves Africains, XII. 

330. Nègres blancs, 334. à fuiy. Ei'reurs 

de le Cat fur la couleur des Nègres, 336. 

& fuiv, 
NemeJîuSy Petrus, admit la Metempfycofe , VIII; 

299. 
Nepomucene, St. Jean, II. 31.20. & 48. 30. 
Nepos, Cornélius, v. Cornélius, 
Nefiorius : quelle étoit fon opinion,' VI. 232. 
/ Ce quen a dit Baile, 233. Il fut depofe, 

235. U y a encore des Nefloriens dans le 

Levant, 236. 
NetfcheTj Gafpaid, temps & lieu de M naiflance 

Se de la mort de cet habile peintre, XIII. 

467. 7. 
Neujfer: Miniftre reformé à Heidelberg, voulut 

rétablir le Pliotianisme, II. log. Chaffé 

de fon Eglife, il écrivit au Sultan, & alla 

prendre le turban à Conftantinople, ibiJ. 

Neuville: donna en 169g. une Continuation de 
l'Enéide, IX. 37. note. 

Nevius: temps où il vécut, VII. 5. Hiftorien Se 
pocte, ibid. mu Exile, 6. Temps de fa 
mort, ibid. 

Newton : difpute à Leibnitz l'invention du calcul 
différentiel, IV. 91. & igi. note. Il dé- 
truifit le fyilime des tom'billons, 154.^183. 

15' 
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1$. Se Cm. lieu & temps de (à naiflance, 
, 176- Sa famille , 177. Ses études, ibid. 
Son éloge, ibid. Se luiv. 182. 11 fit tiès- 
jeune de très -belles découvertes, 178. 13. 
A fuiv. Confonnité de fon fyftème avec 
^ celui d'Epicure, 189. & fuiv. Expofé des 
principales opinions de ce philofophe, ibid. 
Se fuiv. Accufe d'avoir ramené dans la phi- 
lofophîe les qualités occultes, 197. Il fe 
juftifie à cet égard, 198. Se fuiv. Preuves 
qu'il allègue en faveur de l'attraâion, 200. 
25. & fuiv. Ce qu'on objeâe à fes éle- 
mens primitifs des corps, 2IO. Se fuiv. à 
Topinion du V^iî^^) 228- Se fuiv. à Tat- 
tra£bion, 240. Se fuiv. Syftème de Newton 
défendu, 248 - 267. Il fut le premier qui 
expliqua intelligiblement la nature de la lur 
mierai 268. Sa théorie des couleurs , 270. 
Se fuiv. Eaivit un Commentaire fur l'Apo- 
calipfe, VI. 29. Marîotte contredit , à tort 
Jes expériences qu'il avoit faites fiir la ré- 
fsaélion dès rayons, IV. 278. Regnault en 
fit autant, Se fuppofà avec ^ariotte les cou- 
leurs primitives altérables, 279. Se fuiv. 
Newton fut employé à la com\des Mon* 
noies de Londres, 281* H fût pendant 2a 
ans Préfidcnt de l'Académie des Sciences, 
ibid. mu. Son éloge, 282. U ne connut 
jamais de femmes, 283. Réflexion fur cett« 
anecdote rapportée par Voltaire, 284. Il 
^toit Arrien, 28$» Son enterrement, 286. 
Voltaire a donné les Elémens de ft philo- 
fophie, 2i7. Se fuiv. 
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tiic^âre: Fâtrkrcfae àt ■G)n(huitinople.! fes 
ouvrAges, VL 24^. Envoyé en exil par 
rEmpei«ui*-Leott, ihiJ. 
,iecefhore, Câlifte, temps où il a vécu, VI. 24Ç. 
Son hiftoire, ibùi. Ce qui s'en efl: perdu, 
246. AccufâtiontS que Bellâimin porte 
contre lui, 247. Bàronius â relevé ^luueurt 
de (es fautes ) UnJ. Dupin n'en juge pas 
favorablement) Md. 

Kictphore, Gregoras, VI, 248. & fuîv. Vécut dans 
le XlV.fiecle, 250. Son hUloire, ibid. Dif- 
fus iîSrpeu châtié, 25I.' 

NiceiaSf a vécu dans le XIll* fiecle^ VI. 24g. Son 
hiftoire, 249. 

Nicole: publia foUS le nom de Wendrock les 
lettres Provinciales en latin, I. 327. Temps 
Se lieu de fa naiffance ^ de fk |^ort, XU* 
274. note. 

Nithard: hiftorien du temps de Charles -Magne,' 
Vfll 222. 

Nodot: trouva à Belgrade un Manufaît de la 
fatire de Pétrone, IX. 421. 

Norbert, le Perc, fameux ex -Capucin; reproches 
qu*on lui fait, X. 349. 

NoflradamuSy Michel, auteur ,de$ quatrains pro- 
! phetiques, XII. 363. 
NoJIradamus^ fils de Michel, hiftorien, XII. 363. 
Son hiftoire de Provence eft eâimée, 36^. 
& fuiv, 
Niaziy Mario, ^fiimommé di Fiori, temps & 
lieu de fa naiffance ^ de là mort^ XIII. 
503. Feignit bien les fleurs, ibid. 

O. 
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Ocettus Lucanus: inceitîtudç du temps où il vé- 
cut, VIÏI. Jii^ Son ouvrage fur / Univers, 
315. Eloge qu'on lui a donné, 321. âç. 
327. La critique qu'en a fait Ireron eft 
réfutée, iW.&fuiv. T^duit par le Marquis 
d'Argens, 327. & fuiv. Stobéc donne dans 
un de Tes ouvi-ages un extrait de celui d'Q- 
cellus, 331. 

iOtivet^ l'Abbé > fa traduâîon de Demollhene, 
XI. 274. 15. Rabaiflè Iç prix des .ouvra!- 
ges de la Bruyère, XIl 219. Son ouvrage 
îur la profodie, 220. 20. , 

Ombres: les ombres étoient» felonsks anciens, 
des fimulacies reprefentant le corps d'uiî 
homme, dont Tame avoit paffé dans quelque 
brute% ou s'étoit élevée dans des régions fu- 
pcrieurs, II, 280. 

Onomacrife^ v, Orphée. 

Oppietty pocte, temps ou il vécut, VIIL 577. 39/ 
Son poëme fur la cbaflTe ne nous eft pas par* 
venu en entier, non plusque celui qu*il fît fur 
la p^chc, ihid* Il mourut de la pefte, ihid. 
On prétend qu'il compoft aufti un pocme 
fur la chaffe des oifeaux qui efl perdu, 57g. 
note. I^e P. Rapin lui reprocha d'être cro|^ 
fec. note. 

Oppiusj V. yules Cefar, 

Optimisme de Leibnitz, IV, go, Arfuiv, 

Orateurs François, XII. I3Ç. Sç fiïiv. 

Orgaffia^Andtéy peintre, XIII, 47, 

I 3 Ori' 
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Origine: fit chafteté extraordinaire, I. 17^. Idée 
bifarre £m le châtiment des Anges qyi a'aiL- 
roient pas fait leur devoir à la garde des 
hommes confiés à leurs foins, 174. Au- 
tres idées abfurdes, ibiJ, Abrégé de fa vie, 
- note 57. Remarques de Huet mr "quelquà 
unes de fes opinions, ibid, VIII. 259. 15. 
Favorable aux Arriens, VI. 214. Fit Dieu 
V corporel, VIII. 259. 13. Admit laMetçmpfy- 
cofc, 294. Argumens qu'il alleguoit en 
faveur de tette opinion, 296. 27. 

Orby, Bernard van, peintre fort cftimé, XIIT. 
404. 

Orléans^ le Duc d'Orléans, gâta par dévotîoa 
deux beaux tableaux du Correge, XlII- 
26. 4. 

iGrkanSy le Pcrc, hiftorien fufpefl:, VIL 255. 

Orphée: ft pâme, VIM. 170. Il ^-écut avant Ho- 
mère, iJi>id. Les fragmens qui nous reftent 
de fes ouvrages font d^Onoinacrite, 171.. 
Ce que îa fable a dît de ce pocte, ihid, 

OJie, Iqf prophète, X. 229. note. 

^OJfaty le Cardinal : temps Se lieu de fa naiflknce 
& de fa mort} XIL 249. note. Son mcrite^ 
ibid. 

Ofiadey Adrien vari> peintre, XIII. 492. ^5- 
Oftade, Ifaac van, frère du précédent. Se peintre» 

XIII. 492. 25. 
Otidri, JtBfk Baptifte, temps & lieu de fa naiflan- 

ce, &defa mort, XIII. 155. 53. Compa- 

raifon de ce peintie avec Jean d'Udinc^ 

134. & fuiv. 

Outaify 
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Outah, auteur drammatiquc Anglois, VIII 
303. ' 

Ovide: fa latinité' fulpeôe à quelques ikvans, I. 
24. Temps de fa naiflânce, IX. 297. Lieu 
'où il naquit, 298. Il s'attacha dabord au 
baneauy ibid. Son penchant pour la poc- 
fiç l'en dctourna^ 299. On.a upe vie d'O- 
vide en manufcrit dans la Bibliothèque Far- 
ncfe, 298. 61. Exile pai* Augufte, 299. 
Ses amours avec Julie, 299. 62. On a ea 
tort de croire qu Ovide en ait pai'lé dans 
fes Elégies fous le nom de' Corinne, ibid. 
63. Ce qu'il y a de plus vraiffemblable 
fur la raifon de fon exil, 300. 65. Au rap- 
port d'Ortelius oh trouva en I528i le tom- 
Deau de ce poète, 309. Bullartius en rap- 
porte Tépitaphe, 302. 66. Fabricius & Mas- 
fon Ont réfuté ce conte, 303. note. Son 
ftile, 307. Jugement que portent de ce pocte 
Quintilien, àc les deux Scalîgcrs, ibid, 67. Idée 
de fes ouvrages , 307. & fuiv. Paflâgcs 
propres à en faii*c juger, ibid. Se fuiv. note 
"^68. Se fuiv. Exemple d'un endroit âes 
Héroïdes imité par Racine, 309. note. Le 
peu de fermeté de ce ppcte dans fon exil> 
<& les éloges étemels qu'il donne à Au- 
gufte, 319. note. Sa femme infidèle lui fit 

. . cc|:ire contre Corvinus le poCme intitulé 
coutre Ibis y 325. 75. Ses œuvres traduites 
par Martignac, 334. note. Ouvrages de ce 
poCte qui ont été perdus, ibid. Fabricius 
croit quon avoit encore dans le feizieiiiç 
fiecle £a tragédie de Medée, 335. note.^ 

1 4 P, 
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I*. ■ 

tàUpbatU5\ on ne fait prefque rien au fujct de 
la vie de ce philofophe, VIII. 397. Vovb- 
vrage qu'il nous a laiflé, 999. Idée de cet 
ouvrage, ihid. ik fuiv. 

Fakfrat, Jean Palapra^t Seigneur de Bigot, temps 
& lieu de fa naiflance àc de fa mort, XL 
^88- 25. Jugement fur les pièces de théâtre 
qu'on a de lui, ibid. 

Pakvicini, le Cardinal, a voulu réfu|er Thiftoire 
du Concile de Trente de Fra- Paolo, VIL 

PiJemoH: Remmius, Grammairien célèbre, pré- 
cepteur de Lucain, IX. 41. 34. Livré à 
une grande débauche, ibid. 

Paliffot: fa comédie des philofophcs, XL 4. i.' 

talmty le jeune Giacomo Palma, temps & lieu 
de fa naUfance & de fa mort, XIII. 21g. 
95. Eireurs au fujet de ce peintre & de 
Palme le vieux, 220, mu. Comparaifon 
de oe peintre avec Largiliere, 219. ^fuiv. 
U fut fçduit par l'avarice, 222. 

Pdme k vieux ^ Giacomo Palma Vecchio, temps 
& lieu de fa naiflance ^ de ffi mort, XIIL 
212. 92. Comparaifon de ce peintre avec 
Rigaud, 213. ^ fuiv. EiTeur au fufjet de 
ce peintre, 220. nou, 

tampbiky Saint, admit la Métempfycofe, VIIL 
299. 

tanoniusy Janus, Evoque de Cinq-Eglifes, trou» 
va un manufait qui coutenoit cinq livres de 

rhiftoi- 
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Phiftonre UniirerfeUe de Diodore , V. 
138. 4- 

Paraeelfe: il croyoît qu'on pouvoir former un 
homme par le , fecoui-s de la chymie, L 
74- 

Parcellis, Jean, peintre de mai-incs, %U\. 501. 

Parlemens de France: ce qu on en doit pcnfcr, 
IX. 481. (!^ fuiv. Examen de leui- condui- 
te à Tégaid des Jefuites , 432. & fuiv. 

Parmefiide: fon idée de la Divinité, II. 335. Où 
il plaçoit le fiége de Tamé, 357. Difciple 
de Xenophanes, III. go. Inventeur du fys- 
tème des idées, gl- Idée bifarre qu'il 
avoit du foleir, ga., , / 

k Parmefan, François Mazzoli dit, temps & lieu 
de fa nai^Tance Se de fa mort, XIII. 264. 
16. G)mparai&n de ce peinti-e avec Noël 
Coypel, 265. & fuiv. Son grand attache- 
ment pour (on art, 266. La chymie fttC 
la caufe de fa ruine, 270. 19. 

Parrhafius: fameux peintre, XIII, i6« ^f** 
Comparaifon qu'on en fait iivec Zeuxis, 
, ibid, 

Pàrrocelj Jofeph, temps & lieu de fa naiflâncc 
& de fa mort, XIH. 113.^1* Comparaifon 
de ce peintre avec le Roflb, Il 3. & fuiv. 
Son coloris très -beau, 1x4. 

Parrocel, Charles, temps & lieu de fa naiffancc 
& de fa mort, XIII, 483. 19. Comparaifon 
de ce peintre avec Philippe Wouverman, 
483. & fuiv. 

I 5 FfllTO- 



138 TA RLE ' 

Ptfrrecrf, Pierre, fils du précédent, temps & lîeu de 
fa naifTance & de (à mort, XIII. 123., 47. 
Comparaifon de ce peintre avec Tibaldî» 
123. (Srfuîv. 
P^fcdy Blaife, hiftoire de fa vie, XII. 272. 26., 
Succès des Letties provinciales. I. 319» A 
fuiv. Son éloge, 321. Les Jefuites ne 
, lui oppofent que le P. Brifacîer & le P. An- 
' nat, 325. Paiticularités fur les Lettres pro- 
vinciales, 327. On lui reproche une maii- 
vaife apologie des inventives dans la difpu- 
te, 354. <Sr fuiv. Jugement fur cette Apo- 
logie, XIL 85. & 272. 

Pafqtiier: fut favocat de TUnivcrfité de Paris^ 
. contre les Jefuites, IX. 536. 

Paffionnj le Cardinal, grave accu&tion dont il 
eft chai-gc, IX. 39. mte, 

PatagoHs: Xlï. 339. 

Pater y Jean Baptifte, peintre, XITI. 496. 29. 

Paterculus, Velleius'^ hiftorien latin: Se voua da- 
bord aux armes, VIL 55. Qu'il quitta en- 
fui te pour travailler à un Abrégé de l'his- 
ftoire romaine, ibid. Une paitie eft pferdue, 
ibîd. Son clogé, 56. ^fuiv. Quelques re^ 
, proches qui lui ont été faits, ibid. nor, 49. 
Il u réuffi dans les portraits & les caractè- 
res qu'il a tracés, 57. 50. & 67. & fuiv. 
Son Stile, 58- 51- à 63. Reproches réds 
qu'on peut lui faire, 60. 52. ^ 61. 53. & 
64. de îuiv* 

Pstru, jOlivicr, furnommé le .Ciceron françoîs, 
XII. 138* Ce que le Baieau lui doit, 139. 

Temps 
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Temps Se lien de & miflâBce & de û mort; 
1 9g. 2. 11 fit ttn dîfcours à & réetpÛQn à 
l'Académie, qui par fit bemté cagaget ce»» 
te Compagnie k ordonner qa*k Vwtmx tom 
les récipiendaires Uroient nn di&ours de te- 
merciement, ibid. ComptraHon de Qceron 
& de Patra» 140. Jugement qu'e© -porjt 
Boileau, 141. Elogre de Patro^ 142. St 
pauvreté, î^V. Géucrofité de BwitÈU à Cm 
égard, 143. 

PaviUofiy Etienne, temps & lien de ia naîflangtf 
^(c de ià mort, XL 19. 9^ 

Paul y St. Paul, (a prétendue corrtipofidaoce arec 
Seneque, III. 115. Ce qu'oo Ckk de cet 
Apôtre, VIII. 462. 12. 

Paul^ Frère, v. Fra-Paoh. 

Paulin, Saint, Evoque de Noie, fcn zéU iiidîf 
cret, I. 185. Louéfam ménagcmcmt pat 
le Pape S. Grégoire, ibiJ, Temps oit il 
vécut & temps de fa mort, IX. 987, »Af/, 
Les ouvrages que nous avons de lui, iHi» 
Ceux qu'on lui attribue, ibU, 

Faufanias: lieu de fa naiflânce, Vin.609. Temps 
où il vécut, ibid. Ses ouvrages, ibid. & 
fuiv. Sa defcription de )a Grèce, 610. 
Idée & plan de cet ouvrage, ibid. mte 62. 
Il fut auffi un habile rhéteur, 61 1. Sa 
mort, 612. n y a deux traduâdons fran- 
çoifes de fon ouvrage , ibid. 

Pfizzi: leur confpiratîon contre les Medicis, X« 
20. ri. 

Peintr9f 
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Peifitres: dî(pute fur k prééminence det pein* 
ties italiens fur les peintres françois, XIII. 
7. & fixiv. Les premiers ont beaucoup pê- 
xh6 contre le Coftume, 196. &fuiv. Pein- 
tres de Marines, 500. àc fuiv. de flem*s, 
503. Se fuiv. Le plus giand peintre, 
. 514. 

Peintres Grecs appelés en Italie, XIIÏ. 42. 
& fuiv. 

Peinture-, ce qui nous refte de celle des anciens, 
XlU. 14. wfe. 21. note. Incertitude fiu- 
l'origine de la pmtui'e, iiidJ Ce qu'on 
peut croii'e dfe la perfe£lion où elle fut 
portée, 19. note. Si Ton en peut juger 
par le mérite de leui-s Sculpteurs , 20. note,^ 
Retabliffement de la peinture, 42. Mau- 
vais goût dans la peinture, 470. & fiiiv. 
Les plus beaux tableaux qu'on connoifFe, 
472. <Sc fuiv, 
' Peinture f Académie de peinture, v. Académie. 

Peinture y Ecole de peinture , v. Ecok, 

Peinture à l'huile inventée par van Eyclc , XIU. 
4g. Comment ce feaet fut communiqué 
à d'autres , ibid. Se fuiv. 

Peirefk'f fon éloge, 111. 336. 

Pelegrino di fifi Danielo: peintre fiimeux, XII V* 
226. 2. 

fekgri^to Feliçe: peintre, XIII. 226. 2. 

Pelegrino da Mod^na; peintre, XIII. 226. 2. . 

Pelegrino Tibaldif v. Ttbaldi. 

Pelegrino Vicenzio i Xllt. 226. 2; 

Pelijfonj 
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Petifftmi XI. 18. ?. Dépeint par Mlle de Scudcri 
dans fa Qeiie, ibid. Temps & lieu de & 
naifTance & de ik mort, 19. 3. 
Petmiy Francifco, fiimommé il Fattore^ XIII. 94. 
Temps ëc lieu de ùl naifTance & de fii iTiort, 
^ihid, note. Comparaifon de ce peintre avec 
la Hiie, ihid, &fuiv. 
Fwy George, difciple d'Albert Durer, XlIL 
551. 11 peif^nit & grava, 352. Temps où 
' / il mourut, ibid, 
Ferard: abecdotes à &n fiijet, VIIL 558. note. 
Feregrimis: philofophe qui fe brûla publiquement . 
aux jeux Olympiques, VIII. 425. Com- 
ment Lucien raconte cette hiftoire, tbid, 6c 
fiiiv. 
Feres: les Pères Grecs (mt écrit d'tm ftîle affez 
pur, J. 239, Quelques-uns accufés par 
Chemnitius devoir introduit le culte des 
Saints en répandant trop de fleurs d'éloquen- 
ce dans leurs panégyriques, ihîd, 
Feres \ les Pères latins moins corre£^s dans leur 

ftile que les Pères Grecs, 1. 247/ 

Feres: les Pères de reglife excufés parlaMothc 

leVayer fur leur acharnement à calomnier 

quelques philofophes, II. 130. II. Ne fau- 

roient tee juttitiés, 132. & fuiv. Les pre- 

/* miers Peies de TEglife ont ci-û Dieu, les 

anges, & l'ame coi-porels, VIIL 254. note* 

Quelle étoit l'idée qu'ils fe faifoient de la 

fpii'itualité, 264. note^ 

Feripatetidem': croyoienc ï^xa^ mortelle, II. 

317. 

FerizQm 
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Ferizottius : critique qu'il a faite de la Chronolo- 
gie du P. Petau, X. loi. & fuiv. note 40. 
Perratik: fa difputc avec Boileau au fujet d'Ho- 
mère, VIII. 43. 23. Paflage d'Homère qu'il 
a traduit en vers, 58. Comment il défen- 
dit mal la caufe des modernes, XIIL 38- 
Perrier^ Fi-ançois, temps & lieu de fa nai fiance 
& de la mort, XIII. 419. %!, Comparaifcn 
de ce peintre avec Abraham Blomait, 418- 
& fuiv. 
' Ju Perron de Caftera^ auteur d'une traduélion du 
Neutonianifme des Dames,. XL 330. 41. 
du Caqioens, 337. note. Sa mort ëc fon 
éloge, ihid. 
Ferrot, Nicolas, fa tradu£lîon des cinq premiers 
livres de Polybe peu eftimce, V. 126. Ac- 
cCife' d'avoir donne pour fiens des vers de 
' Phèdre, dont les fables n (:toicnt pas encore 
publiées, IX. 358. 85. 
Perfe: incertitude du lieu de fa nainânce, IX. 
158. Temps où il vécut, 159.' Ses étu- 
des , ibid, Ëmilius Fi^Dbus auteur de fa vie» 
160/94. Ce que nous avons de lui, 161. 
Idée des Satyres de ce pocte, Se quelque» 
paffages propres à en faire juger , ibid. note 
95. Sa^mort, 168. Eloge qu'en ont fait 
Quintilien & Cafaubon , ii/V. note^S- Com- 
pai*aifon qu'on a faite des Satyres de ce poè- 
te avec celles d'Horace & de Juvenal, 169. 
note, ^elques défauts qu'on y trouve, 
176. note. Le Père Vavaffeur l'a fort mat 
traité, Se à tort, ibid. Eloge de fes moeurs, 
172.99. . 

rer«- 
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Perugifto, Pîetro, temps & lien àt & ma£i^i^ 
Se de} fa mort, Xlil. 5a Jijgemnr fLr i^z 
Artifte, 51. 11 eût Raphscl^^pocr à.v;^ 

Pe/;;e, Antoine, temps Se liea de £1 nslnyace & 
de fa mort, XUL 224. 1. Co::Tpanài^ 6t: 
ce peintre avec le Fordenon, 225. éc fc.Iv. 

Pe/?ie, Jean Thomas, frcrc da prcccdcnr, Ùêt^^-x 
graveur, XI IL 226, 3. 

Pe^/i», Denis (le Père), Jefiiite, accule Sv[«xu 
falliiîé le fameux paflâge de Jofirpbe, «a 
fujet du Meflie, v. Joftphe, Après arotr 
rapporté avec trop de fidélité la rentable 
doârine des Pères, il fallut qu'il (ê donni 
le démenti, VI. 216. & fuiv/ Lieu Jt 
temps de (h naUIânce, X. 9g* Liea & an- 
née de fa mort, 99. Son éloge, 100. & 
fuiv. Ses principaux ouvrages, 99, 39. 
Son ouvrage des dogmes theaîogiques a occa- 
fionné de grandes difputes, ihid. Il cher- 
cha dans la fuite à reparer le mal qu on 
V^v:oit accufé d'avoir fait, ibid. Sa Chrono- 
logie eft fort eftimce, loo. 40. Errem-s 
qu y a trouvé Perizonius, 10 1. not. Exem- 
ples de ces erreurs, ibid, de (uiv. Ses poiî- 
fies fpnt fort elHmées, 104: 41. Accufé 
de relever avec aigreur les fautes des 'au- 
tres, 106. Ouvrage qu'il éaivit contre 
Saumaife , ihid, 42. 

Pétrarque: le plus beau génie de fon fiecle, VII, 
219. 53. Sa pociie italienne eft plus efti- ' 
mée que fès ouvrages latins , ibid. Lieu d<i 
jdi miiiâace; ihid, ^^^ études i&i vayii^^«. 

ibtd, 
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iUd. Fat couronné pocte à Rome, ibii. 
Temps de*fa mort, ibid. Bellûrmin en a 
fait unfaint, ibid. Sa paillon poui* la bel* 
le Lam-e, XII. 342. 
Pétrone, Tite, fa famille, IX. 402. Temps où 
il vécut, 403. , Il exerça les plus grands 
emplois, 406. Favori de Néron ilfutfup- 
plantc pai- Tigellin, ibid. Horreur des fêtes 
que ce nouveau favori ordonna pour l'Em- 
pereur, 407. Se fuiv. >Iort volontaire de 
Petrone\409. En mom*ant il envoya à Néron 
{& fatyre que nous avons encore, 410. Cette 
fatyrc ne fut dabord corinue que par quel- 
ques fragmens, 411. Enfin Nodot paiTint 
à poflèder le manufait que du Pin , gentil- 
homme françois, avoit trouvé à Belgrade, 

412. On a difputé fur Tautenticité de ce 
mânufmt: mais il eft aifë de la prouver, 

413. & fuiv. Vers de Santeuil à Tclogc 
de Peti-one, 416. Voltaire a eu tort d'at- 
tribuer cette fatire à un auteui- du iîxieme 
iîecle, 416. ^On y reconnoît fort bien les 
débauches de Néron, 417. àc fuiv. Beau- 
tés qui fe trouvent dans cette fatire, 421. 

■ exemples de ces différentes beautés, 421. 
' I3.<îfcfuiv. 424. 14. & 15. & 433. 16. *:434. 
. 17. On ne peut pas le juftifier fin* fà trop 
grande licence, 438. 

Pfaf: ce qu'il rapporte de Leibnitz, IV. 78. 

Phèdre: fa patrie, IX. 355. Temps où il vécut, 
ibid. Perfecuté par Sejan, 356. ' On ne 
trouve presque rien de lui chez les anciens, 
Uni, U eA mèmt douteux ffilon qudques- 

uns 
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mw mic 'S 5ur cfe Pficrfce le fehulîlfe 'pie 

Mai-nai nrprjTc. ^5715- <^g62.'§H. Ced: 

à fc^irtiaa tu la doir la pufaiicarioii des &- 

hies de Pherti-e. '^fgl A/^nr jii Nicnia» 

Permn qui pmiednir js: mirmucrir. ft: paîlêr 

^^ueiane; ven 'te ce poCre pour âcas. r/rr/i. «»- 

» ^f. Se! finies fîinr rexnoiifis d' jne cxcd.- 

ieacemnrale, 359. Exemples, it/i*/. nace ^"^^ 

Fhersc:de'. *jt ^arjie., jere des anciens phiioiôpiies 

2rec5. ir, IX^^ On voir l'imirormiiré «ir 

\ Tïme. l-tiL ^^- ^ ^ ditcipLe deîHrniciis> 

llw f^. r. Ses acvTiiîr^ peicms. rsr^.. Ci- 

vv Cfirr»tt oniis ?tnn^:aid ^u 11 ai''iir de grindifS 

. :; cAnnniûïincas ciaiw la pcy^fioe, riz«i, 

: Fhdajt'-ïrif , *^inr. Ev^-pie cfe Brafa, sàxrJzlst 
lî.- pi '^s'aïhsici de: irr.es , VZ\, 299. 29^ Ce 

:: ' que anus ii'^a*ï le tés oavL-ag^s , ^co. «oce- 

[ " Fhdei'^he-: <icj:zié d'TPcir rrauvé un rrnirs de G- 
à •• ciT'Vtt lur Lii l'cir*, <2fe' de té Tirre apprr>- 

t ; gr é 'îa arinde p*«rr:e cfans u.a oîiyriîp jitÉ- 

;jî-' niîc: <<^J^/l;:;j':; i/.*«o«^/'V. X.54.r5- L'inrr»» 

I '2- <irj' r>cr4mi t-c cT^oicAlcycoÎL-s irii. tes .£- 

:iie ' ^-AL-le v':ia J^ Jiurre comme ca nHics. ^«t-tz. 

'^'^^/ f-jUéifi: cenrps aa il vicur, VL lyz, '^i-tnae 

l^'"' Juif il a ér* mis an noc-'-rr ïis sin^u^ 

^'^^ ft:.::c:;iî:wiTiiefï par Se Jerccie £. ir^^im-i, 

îÀ:i<, Lie::;, de fâ naifhrx^ . I^, î^e liir^i*- 

le- &î cmpicts- zs-ii. & fijî. ' _-î.-:i*s- 

>' rique* de rtcnrnrr 's^^tt- :^^ l-i??« 

les^ de' &>o it^; cuspcsc a #c,, ikr £iasoF 



IV.' 
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ibid. Ouvrages qui nous reftent de lui, 
175. XI, Un abi'égé de l'hiftoirc qu'on lui 
attribue fauil^ment, 176. 12. G)niment il 
parle de la création, X. 296. 6. 

Pbilojopbes : origine de ce nom , IL 1 55. Si peu 
edimés à Rome qu'on y brûla des livres qui 
contenaient la philofophie de Pythagore, & 
qu'on avoit ^ trouvés en découvrant le corps 
de Numa, VU. ii. g. 

Pbilûjhpbes anciens: on juge mal de leurs opi- 
nions en s'en rapportant aux Pères de TE- 
glife àc à quelques auteurs anciens, JI. 120. 
Us n'ont eu que iles idées confu&s fur la 
divinité, 228. Selon le P. Morgues ils ont 
a-u le Folythéifme, 229. Ce fentiment eft 
examiné, 230. & approuvé, 251. Us ont 
tous a-u Tame matérielle , 260. de fuiv. Ils 
ont penfé comme Spinofa fur le fujet de la 
divinité àc de Tame humaine, 305. Quels 
font ceux qui ont a*u l'ame immortelle , & 
quels font ceux qui ne l'ont pas au telle, 
317. & fuiv. Ce qu'ils ont dit du fiégc de 
l'ame, 357. <Sr fuiv. Leurs opinions en ma- 
tière de phyfique, III. I. & fuiv. Ont con- 
nu une grande partie de ce que les moder- 
nes prétendent avoir découvert, 2. & lo:r. 
Se fuiv. ^ 

Fbilojhpbes modernes: leurs idées fur la nature dq 
Dieu & Teflence de Tame, III. 159. & fuiv. 

FbUoJhpbie: fa décadence dans le Vie fiede, III. 
159. Se 160. Flainte qu'en fait Hincmar, 
, ibid. 

fbijkiens, moderne^, leur mérite > IIL $« 
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Pbi/ique: les connoiflànces des anciens furent plus 
étendues en fait de phifique qu'on ne Ta cm, 
III 2. La phifique expérimentale perftâion- 
née par les modernes, 5. 

Pbotius, V. ^rien. 

Pbrtas : favant Anglois. à qui Ton attribue la tra? 
duclion latine que le Pog^e devoit avoir fai- 
te de Diodore, V. 138, 4. 

Phnrnnttts, v. Comuttis, 

• Pic de là Mtrandole: fon éloge, IV. 178. Ecrî; 
vit avec fuccès contre Taftrologiè judiciaire, 
ihid, 

PieUûy Fi-ancefco Antonio, peintre de 'marines, 
XUI. 500. 

Pierre j Saint, ce qu on &ît de cet Apôtre, VIIL 
461. II. 

du Pin: obligé de fe rétrafter fur ce qu*il avoit 
dit de la violence de S. Cyrille, L 289. 
Sa Bibliothèque des auteurs Ecclefiaftiques : 
condamnée par le Parlement de Paris , ibid. 
Abrégé de £a vie, Vil. 394. 73. Ses^ouna- 
ges, ibid. ^ Jaloufie de Bofl'uet, 307. 

Pind (Dominico), fameux bandit Napolitain, 
IV. 32. 

JPindare: lieu de fa naîfl&nce, VIII. '^. Temps 
où il vécut , ibid. Il eut pour maîtres La* 
Sus de une Dame Grecque nommée Mirtis, 
ibid, 39: Ce qui nous refte de f:s pôc- 
lîes, 78. Incertitude lîir le temps de là 
mort, ibid. Eftime que Ton eut pour lui, 
. 79. Celle que lui témoigna Alexandre le 
grande ibid. Eloge qu Horace en fait, 80. 
K 2 41* 



/! 
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41. Celui qu'en fait Longin, 82. Repro- 
ches faits à ce pocte fur fon obfcuiîtc & 
fes digrcflîons , 82. & fuiv, Juftifîé contre 
Perrault, 83. ^ fuiv. Imitation que Rou(^ 
feau a faite de la première ftrophe de la 
première Ode de Pindare, 84- «ore, 

del Tîumho^ Scbafticn, temps & lieu de fi nais- 
fance ik de fa mort, XIII. 116. 42. Com- 
pai-aifon de ce peintre avec Coypel, 117. 
& fuiv. 

,Firon\ foû Guftave, XI. 196. 

Pirron, d'Elce: s^appliqua d*abord à la peintu- 
re ^ puis à la philofophie, VIII. 600. 58. 
Ses études, ibid. Sadoftrine, 601. note. 

Pifani, André, XIII. 47. 

Pitavalj Gaïot de, jugement qu'en porte Voltai- 
re, & ce qu'on en peut dire, VIII. 351, 
note. 

Pitbou: Pierre & François, deux frères très-Ta- 
vans, 98. note. 

Plantes: le fentiment fuppofé aux plantes (idée 
de Colonne), I.'76. 

Platon:- le cas qu'en fait St. Auguftin, II. 125. 
5. & 6. Ce Père trouve dans les opinions 
de ce Philofophe le miftere du Verbe, ibid. 
St, Juftin, St. Clément d'Alexandrie, Eufebe 
de Cefare'e ont foutenu qu'il avoit connu le 
-miftere de la Trinité, 126. : Tertulien &: 
La^lance au contraire ont condamné les opi- 
nions de ce philofophe, 127. Se note g. On 
Ta cm fils dune Vierge (k d* Apollon, 19:2. 
Les grands éloges qu on lui a donnés, ibid. 
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Ses opinions, 193. lit fontim h cominu- 
nauté des femmes, tbid,nou6^ Sa moit- 
ié condamnée, 194. Ses vices mal juftiftés 
par la Mothe le Vayer, 194. & fuiv. Ac- 
cufé d'avoir prête des fèntimcns à queîq*jçt 
philofophes, 194.71, Reprcches d'Athmce, 
ibid, & fuiv. St. Augiiftin prétend devoir 
fk converfion aux ou\Taees de ce phil'jîb- 
phe, 228» Ce qu'il penfoit de la diviniré, 
249. & fliiv. & {lir Tame, ^5. A: iLlv. 
K apport entre fcs opîxiions de le S^inof'ih.^, 
307. ^ fui%'. Moins de difHcu!:^'» dm. le 
lyftéme de Spinofa eue dcns et':;! de Pla- 
ton, 3X1. Ou il plaçoit le iTC^e Ci 1 iir-i. 
357. Etablir deux fortes iflcrcî; 1.1. fr, 
11 fut un mauvais phyllcio!- 4^ L o 
feigna le premier qu ii y s cti .-,ir- ; ^-d-it 
50. L'Empereur Gallicn icl^: zk^'-^^-^t j^ 
projet de Ik re^uL-i-iTie, Vill. f't4- 49- * ^ 
Androgynes, X. 167. 76- <^>^ i tr^ 1,-- 
de croire qui! eut ct:;.cSc !>:« 1: - rtt -i^ ; 1^^ - 
fc, 272.28- 
J^hitQTiicicns : ont cm Tsioc krxzy:'r:t^A: H ^rr- 

Piauti^ Manms Aâins. iSsa de & lau^iiir'jfc :,t. 
19g. Pcrdir l/j* C'jîx -osai -ott tnr..<;< • ^ 
fo de aMEiEitTrr- Jiî-^. >.'--iii.r i a> r.. f^- 
rc, 199. 10. Ce -a:^ ar'U. =<^ *^ te #c ^^^ 
/ médies, ihI,^JtPi It^ L<:.m:-. ^ -'*^ '- '"- 
jours C3e pr.»:^ îir ^{:t^ ir^''^ ^r.i #c 

ment c-iritct&j: vt»*%t t*'-- ^< ' -*' 
net€ I}. Cî: ^ 30- ^r '^r.^.vi , '-'^ 
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qacs pfliflages propres à faire juger de cet 
Auteur, 202. note. Ce qu'on peut lui re- 
procher avec fondement, 205.^fuiv. Temps 
de fa mort, 209. 

P/«//: difpute fur le plein & le vuîde, III. 33 L. 
de fuiv. Démontre' impôflîble, IV. 1 56. Dé- 
montré ncceflaire , 228. & fuiv. Combattu, 
259. & fuiv. 

Pline le Naturali/le: exemple de & crédulité, IlL 
16. A expliqué comme les modernes le 
flux & le reflux de la mer, 123. Son élogq, 
124. 11 étoic Athée, ihid. ^11 mourut pour 
s'ctre expofc aux exhalaifons du mont Vc- 
fuvc, 125.. Ce qu'il pehfoit de Tame, VIlî. 
246. 2. Il a copie Diofcoride ou Diofco- 
ride Ta copié, IX. 507. 53. Le faux ju- 
gement quen porte L. Racine, refuté, XÏT, 

51. 
Flotini Philofophe Platonicien :. lieu de fa naif- 
{ànce: (bn projet de fonder une ville cil 
Ton fuivit les k)ix de Platon , III. 146. 20. 
Refuté par Theodoret, 147. 

Plutarque: lieu de fa naiflknce, III. 126. Il fut 
le troiiteme Bœotien qui démentit le pro- 
verbe méprifànt pour ce peuple, 127. il 
fuivit la philofophie Académique, ibid. Il 
nadmettoit qu\m Dieu, ihid. Magnifique 
idée qu'il en .a voit, I28« Comment il 
pi-ouvoit rimmortalitc de l'amc ^' la Provi- 
dence, 129. Se vérité de "fa morale, 130. 
& fuiv. Ce qu'on peut lui reprocher, 133. 
& fuiv. 11 a paflfé pour un -maître fort dur, 
135. Son penchant pour les cérémonies lu- 
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perftitieufes, 139. Ses mœurs, 140. * 
iuiv. H foup^onnoit la lune habitée, 143. 
& connoiffoit pluiîeurs opinions de phyfi- 
que qu'on a fouvent regardées comme des dé- 
couvertes modernes, ihid. & fuir. Juge- 
ment que Tbeodort de Gaze en portoit, V> 
23Q. Eloge que fait Dacier des Hommes 
illuftrei de Plutarque,^ ihid, & ftiiv. Ce 
que dit le m^me de la traduction françoife 
d'Aniiot , 1^33. Dacier i-éfuté fiir ce qu'il 
dit cotttre Amiot , ihid. & fuiv. Reproches 
faits à Flutarque au {iijet de ce qu'il n'eft 
pas afTcz exaâ, en rapportant le (èntiment 
de quelques hiftoriens, 239. Son ftile» 

?43. 
Pœlenbourg, Comeille, temp^ & lieu de la naiflance 

& de la mort de ce peintre, XUl. 420, 8,2. 
Pûëme épique, iî les fables y font néceflkiresi» 

IX. 58. & fuiv. 
Poiftes François, XI. i. & fuîv. 
Poètes Grecs, VIIL i. Se fuiV^. Ceux dont les 

ouvrages ont été perdus en partie 4m en 

entier, 166, note, de 170. 
portes Latins anciens, IX. i. ^ fiiiv. 
Poètes tarins modernes, X. i. & fiiiv. 

Poiftes provençaux, XII. 341. Célèbres bien avant 
qu'il y eut des poctes françois, ihid. Temps 
oi\ ils furent le plus eilimés, 352. 

le Pogge, û'ttduiiît en ktin cinq livies de Diodo- 
re de Sicile: cette traduâien fîii eafiiite at- 
tribuée à Fbreas, V. 138* nêft^4. 

K'4 Poli* 
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Pàlithny Ange, précq>teiir de Léon X, X. 12. I. 
Jl changea fon nom de famUlc & de baptê- 
me, ibid^ note. .Ç. Lieu & temps de fa nais* 
fance, 13. Ses études, ihid, Laurent de 
Mediçis le fit élever, 14. Grande répu- 
tation qu'il fe fit, 16. Conte qu on a fait 
fur la caufe de fa mort, Ig. Ce fat une 
paffion criminelle qui le fit mourir de , cha- 
grin, 19. & fuiv. 

PoUa Argentaria, femme de Lucain, & après fà 
mort celle de Stace,lX.45. 2%, Avoit beau- 
coup de talens pour la pocfic, ibid. 

PoUfOy Trçbellius, biftorien dont il ne pous reftc 
que peu de cnofe, VII. 167. 

Poilus y Paflîenus, éloge que donne Pline à ce 
poëte dont les ouvrages ont été perdus, 
IX. 280. note. 

Polybe: Lieu dé fa naiflance, V. 104. Sen père, 
ibid. 11 pafla à Rome, où il gagna Tami- 
tié de Scipion & de Lelius, 105. Ses voya- 
ges faits dans le but de s'inf);ruire des faits 
dont. il vouloit faire Thiftoii-e, ihid. Son 
amour pour la vérité, 107, Une partie de 
fes ouvrages a péri, 109. 23. On prétend 
que le fameux Brutus en avoit fait uti abré- 
gé , ibid. Utilité de fes ouvrages, IIO. 
& 127. Son ftile, ihid, critiqué par De- 
nys d'Halicamaffe, ibid. Le liiême accufe 
cncoi'e Polybe d*inexa6titude , 112. Polybe 
. juiKfié à cet égard, 114. Se fuiv. Plutôt 
Pircbonien que crédule, 1 15. Attaqué par 
un moderne, nommé Sebaftién Maccius, que 
la Mothe le Vayei- larefaté, 122. & fuiv. 

Ccft 
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jC'eft au Pape Nicolas V qa on cft rede- 
vable de la première édition de Polybe, 
126. La meilleure édition de fes œuvres 
efl celle de Cafaubon, ibU, La traduction 
latine que fit Nicolas Perrot des cinq pre- 
miers livres eft peu eftimge> ibid. Sa mort, 
129. 
foly carpe, Saint, Evoque Se Maitir, VIIL 481. 
20. 

Folyiore de Caravage, temps & lieu de ià nais- 
fance & de fa mort, XIIL 98. 82. Compa- 
raifon de ce peintre avec Stella, 99. & fiiiv. 
. Il mourut aflaflîné, roo. • 

Polyen : lieu de fa naiflance, VlII. 613. Temps 
où il vécut, ibid. Erreur de Fabricîus qui 
a douté, avec d'autres, qu'il eût fervi dans 
les troupes, ibid, 64. Son ouvrage fur les 
StMtagèmes de guene, 614. Contenu de 
cet ouvrage, ibid. Quelques paffages tirés 
de cet . auteur, ibid. note 6Ç. Il avoir exercé 

. . la profefîion de rhéteur, 618. 66. Ses au- 
ti-es ouvrages font perdus, 619. • 

Pompe funèbre des Empereurs, VI. 75. Se fuîv. 

Pomponacey Pierre, temps Se lieu de fa naiflance, 

XIL 304." 30. Perlccuté par les Moines il 

fut foutenu par le Cardinal Bembe, ibid. 

• Àccufé d'atheisipe, ibid. Temps & lieu de 

fa mort, 305. note. 

Pontanus Jovien, lieu de fa naiflance, X. 34. 
Son éloge, 35. Accufé d'avoir nouvé di- 
vers manufctits de Qceron, Se de les avoir 
fait paflTer fous fon nom, ibid. Temps de fa 
K 5 ' mort, 
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mort, 57. Il fit lui même fou épittphe, 
37- 16. . 

iu Pont, V. le Baffan. 

Poutorme, Jacques, temps & lieu de ùl mort, 
. Xlil. -336. 47. Son véritable nom Giacomê 
Carnet, ibid. Eloge de ce peintre, ihid. 

Pope: fa belle traducHon d'Homère, & fa diQ^ute 
avec Mad. Dacier, VI IL 11. 8- Compaiai- 
fon du Lutrin Se de la toucle de cheveux 
enlevée, XI. 242. & fuiv.. 

U Porâenofi^ Jean Antoine Regillo dit , temps Se 
lieu de fà naifiance & de fa mort, XïII. 
. %z^. 100/ . Comparaifon de ce peinti-e avec 
Pespe, 225, ^ fuiv. La jaloufie qui ré- 
gnoit entre lui & le Titien alla fort loin, 
233. 

Porêey le Père, Jefuite, jugement fur ce religieux, 
X. 1x6. 50. 

Porphyre,: calomnie Socrate, lî. 121. Difciple 
de Plotin dont il écrivit ta vie, III. 147. 
21. Réfute par Theodorct , ibid. 

Port - Royd des champs : hiftoîre de ce" Monft^ 
ftere, XIÏ. 258- ^ fuiy. note. Fondé au 
commencement du I3eme ficelé, Angéli- 
que Arnaud fut la caufe de fa ruine, 260. 
note^ Origine de Poit - Royal de Paris, 
261. note. Peifêcutions qu'effuyerent ces 
Monafteres, 263. note. Ecole floriffante qui 
s*ctoit établie aux Granges, 265. Deftruo 
tîon de cette école, 266. Deftiniftion du 
Monaftere de Paris, 268. 

Pof. 
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Tofrinn, Antoine: k prière qu'il fàifoit anmt que 

de lire Tibulie, IX. 276. 43. 
Potter, Paul , Se Pierre , deux peintres, XIII. 

493. 27. / 

Pourbns, François, le. fils: erreur au fujet dei 

trois Pourbus, XIU. 408. 70. Comparai- 

fon de ce peintre avec Claude le Fevre^ 

40g. & fui?. Temps où il mourut, 409. 

note. 
Toùrhnsy François, le père : peintre eftime , XIII. 

408. 70. ëc fuiv- 
Fourbus^ Pierre, père du précédent, peintre &. 

ingénieur, XIII. 40(>. fton. Temps àf. lieu 

de fa mort, ibid. 
Pourcbant: a donné un cour» de philofophie d^ 

près les principes & les fentimens de de<- 

Cartes, III. 387. 
Pofijfin, y. Guafpre, 
Fouffin^ Nicolas, temps Se lieu de fa naiflânce A 

de fa mort, XlÉl. 294. 28. Compataifon 

de ce peintre arec le Guide, 294. Se fuiv. 

On Ta appelé le peintre des gens d*efpri|;, 

297. note. 
Pozï: peintre qui vit aéhiellement à Rome, XIIL 

34- 
Prades^ (T Abbé de) Anecdotes' à fon fujet, X. 

350. 73. 
Pradon: fon Regulus eft (a meilleure pièce, XL 

46.21. Sa Phèdre, 324. 39. 
Préde/Hmtion abfolue, I. 217. not. v. Grâce Jitffi- 

Jaine^ Réflexions à ce fujet, XII. 104. 

. Pré^ 
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PrédicatiûHj controverfe fur Tutillté de la prcdi- 

. cation, XII. 310. 
Preii/er, gravem- aujourd'hui très-cel(;bre, XHt. 

346. note. 
Premontval: quelques tmts de fa vie, VIII. 560. 

& fuiv. ♦ 

Frtfiefiti le fort ou divination qui y' étoit d ufa- , 

ge, V. 188. 4- 
Brevoty l'Abbé Prevot d'Exilés, fon éloge, 165. 

note, 
Primaticio^ Franccfco, temps Se lieu de fa. nais- 

fance & de fa mort, XIlI. 120. 44. Com- 

paraifon de ce peintre avec de Troie, 120. 

& fuiv. 

Frobusy Emilius, IX. 160. 94. 
Procacini^ André, XïlL 311. note. 
Procaciniy Carlo Antonio, XIII. 310. note. 

Procacini, Camillo, temps & lieu de fa naiflance 
& de fa mort, XIII. 308. 32. . Comparai- 
fon de ce peintre avec Galoche, 308* & 
fuiv. 

Procacini, Jules Cefar, temps Se lieu de fk naîs- 
fknce Se de, fa iport, .XIII. 310. 34. Com- 
paraifon de ce peintre avec Teft,elin, 3x1. 
Se fuiv. Les JProcacini quittèrent Boulogne 
Se allèrent établir une école à Milan, 311. 

Procope : lieu de fa naiffance, VI. 124. Temps 
où il vécut, ihid. Quelques circonftances 
de fa vie, 125. Il ne paroît pas qu'il fût 
Chrétien, ibid. Se fuiv. Alemannus a le pre- 
mier donné une tradudion latine de cet 

hift«^ 
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hiftoi-ien, 129. Quelques auteurs ont ibu- 
tenu qu'il avoit été Chrctieû, ibU. Us font 
réfutés, 131. Ses ouvrages, 194. & fuiv,. 
Il fe contredit au (ùjet de Juftinien, 135. 
& fuiv. Il paroit qu'il fe repentit du mal 
qu'il en avoit dit dans fes AiucdoteSy 136. 
La Mothe le Vayer a an, avec quelques 
autres, que ces /Inecdotcs étoient un ouvrage 
fuppofc, 138. 31. Cette opinion -eft réfu- 
tée, ibid, de fuiv. Examen des contes qup 
Procope débite fur Juftinien, 141. &luir. 

Prodicus, Ancien Orateur, Vlll. 138. 70. 

Prodiges : le goût des prodiges comment au 
IV fiécle, II. 29. 

Properccj Sextus Aurelius, lieu de fa nalffancc» 
IX. 279. Ce qu'on fait de fon père, 28O. 
Ami de Mécène & de Cornélius Gallus, 
281. d'Ovide àc de TibuUe, 232. Ce que 
. ' nous avons de lui, 283. Fabricius trouva 
beaucoup d'érudition dans ce pocte, 282. 
note 49. Ses ouvrages perdus fui-ent re- 
trouvés en partie^ 288. 50. Quelques pas^ 
fages de ce pocte traduits par Madame la 
Marquife d'Argens, 283. ^ fuiv. mu. 

Prophètes : preinier fens dans le quel ce nom 
fut pris, X. 148. Difficulté qu'il y a à les 
entendre, 195. & fuiv. 

Prophéties : abus que les Théologiens en ont fait^ 

II. IIO. 
Protogene^ peintre ancien, reproche que lui fait 

Apelle, XIII, 18. note. Ce qu'en rapporté 

Pline, 264. 17. 

Pru^ 
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Frudena, Aurele, po5te Chrétien qui Ifleurit fous 
Thtodofe l'ancien, IX. 373. 96. Bellarmin 
en fait l'éloge, quoique ce fi[i( un pocte 
mcdipae, ibid. 

Pniffèy Roi de Pruffe : faux jugement que Mon- 
tesquieu porte du feu Roi de Prufl'e, XII. 

165.. 

FJyUes: ce qu'en dit Dion Caffius, VI. 62. & Hé- 
rodote, 63. & fuiv. 

ftolémée: lieu de fa naiflànce , VIII. 625. 70. 
Confondu avec un autre Ptolcmée qui fut 
- attache à TEmperéur Galba, 626. note. Ses 
ouvrages, ihid^ Son cloge, 627. note, 

Pticelle : poCme de la pucelle, VII, 103. 

tuffendorf^ le Baron de, fon ti-aité du droit de la 
Nature & des Gens traduit pai- Barbeirac, 
^ fort efUmé, X. 95. 36 & 37. Faux ju- 
gement qu'en porte fauteur de la Théorie 
des loix Civiles y XII. 173. 

Pttget, PieiTe, lieu de fa naiffance, & temps de 
ÛL mort, XIII. 453.^ 100. Comparaifon de 
cet homme illuftre, comme peintre, avec 
Crayer, 453. <î<rfuiv. Quelques traits de fa 
vie, 457-. Reponfe feime qu'il fit à Louvois, 
458* 3* Habile fculpteur de habile peintre, 
459. de fuiv. 

Pytbagore : dilciple de Pherecide, le temps de ia 
naiffance. II. 153. Hiftoirc de fa vie, 154. 
<*fe fuiv. Auteui- du nom de philofophe, 155. 
Erreur de Montagne, qui attribue à Hera- 
clidc Ponticus le changement du nom de 
{flge en. celui de., philofophe, 156. Ses 

ouvra- 
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ouvrages, 157. Quelques-uns de fes Sym- 
boles difficiles à expliquer, 157. 36. Son \ 
opinion fur la Métempfycofe , 158- ^ fuiv. 
287. & fuiv. Oacier a foutenu que ce Phî- 
loibphe n^a pailé qti'allégoriquemefit de la 
Métempfycofe, 295. Ce fentimenc eft ré- 
futé, 297. & fuiv. Sa mort, 159. 39. Elo- . 
ge des vers dorés de ce phik>â)phe, 160. 
Le cas que Dacier faifoit de Pythagore, i6o« 
& fiiiv. Critique de la Mufiquc de ce phi- 
lofophe, 162. ^ fuiv. La grande union 
qui régna parmi fes dlfciples, 169. 42» 
Exemple de cette union, 169. note 4}. & 
- 164. Son idée de la divinité, 235. On 
le taxe d'impofture, 287. Combien il dé- 
clamoit contre Tufage de tuer à de mangée 
des animaux, 290. Belle defcription de ce 
fentiment de Pythagore dans les Métamor- 
j)hofes d'Ovide, 290. 26. Il dcfendoit auffi 
Tufage des fcvcs, 292. Comment Dacier 
Texcufe àj cie fujet, ibid. Mal juftifié par le 
m^me à plufiem-s égards, 295. de foiv. U 
flvoit pAis une gnnde pâme de'iès idéaa 
chez les Egyptiens, 303. Où il pla^oit le 
fiége;^ de rame, 957. La Géométrie lui dut 
une partie de fes progrès, IlL 25. On dit 
qu'il réduifit le premier la Mufique en art, 
ibid. Ce lèntiment eft révoqué eji doute, 
27. Se fuiv. Selon lui les nombres étoienf 
les principes de tous les Etres, 90. Ce f} s< 
tème des nombres expliqué par Stobée, 
V1U.-647. note. 
Pytbafforiciens ont a-u l'ame immortelle, U. 917. 

9f. 
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Qjiûiin, Louïs, temps & lieu de la naifTance âc de 
* la mort de tt peintre, XIII. 518. 39. 

Qtiellimis, Amis, neveu du fuivant, habile fculp- 
teur, XIII. 449. 96. 

QueUinnSf Erasme, temps & lieu de la naiïlknce de 
cet habile peintre, XIIÏ. 449. 96. 

ÇueUinus, Jean Erasme, fils du précédent , boa 
peintre, XIII. 449. 96. 

Qtierieij le Fere, un de fes fentimens condamné 
par TEglife, h 213. 4. 

Quinautf Philippe, jugement ridicule qu'en por- 
te Baillet, X. 412. Temps de lieu où il na- 
quit, XI. 234. 12. Ses comédies, ibid» Ses 
tragédies àc £qs opéra, ibid. Vilipendé par 
BoUeau, ibid. Eloge que Salo a fait de ia 
tragédie d'Aftrate, 237. note. Sa fupériori- 
tc pour le pocme Lyrique, 238. & fuiv. 
Exemple des beautés qu'on ti-ouve dans fes 
opéra, 240. 14. 

Çtiinte-Curce: incertitude où Ton eft fur le temps 
QÙ il vécut, VII. 69. 60. • L'opinion que fon 
hiftoii'e étoit un oiivi-age fuppofe a été en- 
tièrement réfutée, 70.61. Son ouvrage, 72. 
Freinshemius, Chriilophe Bnmo de quelques 
auu'es ont donné des fupplémens pour rem- 
plir les lacunes, ibid. de fuiv Jugement 
que portent de cet auteur la Mothe le Vayer 
de Rollin, 73. de fiiiv. Ce dernier reproche 
à Quinte 'Curce des harangues qui tentent 
le déciamateur, Se des penfces trop biillan- 
tes, ibid. Quinte- Curce juftifié, 74. &£uiv. 

On 
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On lui reproche encore des fautes (te Géo- 
graphie, 7^. 65. On loue en lui la, maniè- 
re dont il parle des prodiges, go. 65. Son 
talent pt>m- les poitraits, gl. Portrait d'A- 
lexandre le Grand,' ihid, note 6y. 
f^intilien: fes înftimtîons Oratoires, X. 985. 92. 
traduites par TAbbe' Gedoin, ihid. 

R. 

Rabelais, François, temps & Ijleu de (à naifTançe * 
^de la mort, -Se- 118.70. Ses œuvres, ibid^Xi. 
Abrégé de fa vie, ibiJ. Reprochés qu'on 
lui ftit, ihid, 

Rabins anciens>^ v» Talmud, modernes, v. X, jn. 
& fuiv. 

Rabutihy le Comte Bufli, fon hiftoire amoui'e^ifè 
des Gaules le fît exiler, IX, 353. Il a écrit 
beaucoup de lettres, iWi, Sa vanité, 354. 
Tradu£lion qu'il fit d une épigiamme de 
Martial, 353. Le héros du P. iiouhours^ 

X. 389. 

Racan: Honorât du Beuil Seigneur de Racan : . 
temps JSr lieu de fa naifTançe ^dc de fa mort^ 
Xï. 318. 33. Jugement qu'en porte Boi^ 
leau, iiid. 

RéKinfy Jean, temps & IkvL de fa naiffance & de 
fa mort, XI. 78. 41. Prit, la defenfe d*Eu- 
ripide contie quelques modernes, Vlli. 142. 
11 en empmnca quantité de beaux endroits, 
iUd. note 74. Imitation d'un endroit des 
Héi-oïdes d'Ovide dans deux fccnes d'An- 
di-omaquç, IX. 309. note. Jugement qu'en 
Twi. XIV- L porte 
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porte Voltaire, XI. 55. réfuté, ^ 56; On 
ft prétendu qu'il a mis trop d'amour danis 
•• fcs tragédies, 57. Juftifié à cet égard,, 
58. & uiiv/ Compai'axfon de Corneille & 
Oe Racine, 61. & fuiv. 7g. & fuiv. Ra- 
cine ^ekcelle dans les portraits, ibid. Il a 
mieux obfervc les refe-ies du théâtre que 
Corneille, 65. & fuiv. Il a furpaffé tous les 
poctes mo4ernes dans le pathétique, 72. 
Jugement de Saint Evremont fur le mérite 
de ces deux poctes, 78. Parallèle qu'en 
a fait Longepierre, 79. Son ftile Se & ver- 
fification, 82. & fuiv. L'infidélité d'une 
comédienne qu'il aimoit lui fit quitter le 
théati-e, 285. 11 devint dévot Se Janfenifte, 
note 23. Sa Phedie oppofée à celle de Pra- 
don, Se le fonnet de Mme. Deshoulieres con- 
- tre la première, 324. 39. Ayant montré Gt 
tragédie d'Alexandie à Corneille, celui-ci lui 
confeille d'abandonner la pocfîe, XII. 145. 
Perfècuté 'par les Jefuites , 276. 
Racine, Louis, fils de Jean Racine : fes ouvrages, 
Xn. 46. Reproches qu'on lui fait, 48. 
Le jugement qu'il porte de Seneque réfu- 
té, 50. de même* que celui qu'il porte de 
Pline le naturalifte, 51. &fuiv. Critique peu 
fondée qu'il fait de Montagne, 54. de ^ 
Locke, 56. Se fuiv. de Bayle, 74. Se fuiv. 
de Chaulieu, 8I. Prédiction de l'arrivée du 
Meflie qi^' il trouve dans Virgile, 86. Se 
fiiiv. Ce qu'il dit de Julien, 95. Belle 
defcription qu'il fait du jugement dernier, 
loi. Il étoit dans les' finances > 114. 

. Rmal 
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Rmnaly TAbbé, fç$ ouvrages hiftoriques, VIIL 
263, 

RauC) J^an, temps & lieu de fa naiflànce & do 
fa mort, XIII. 393. 67. Comparaifon de co 
peintre avec KneUer, 392. .& fuiv. 

, Raoux^ Jean, temps ^ lieu de .fa naiflànce Se de 
fa mort, XlU. 130. 51. Compai*aifon do 
ce peintre avec Salmti, 131^ & fuiv. 

Raphaël (PUrbirn temps & lieu de fk naif&nce & 
de là mort, XIII. 52. 9. Il euf deux ma« 
Bières de peindi-e,^ 52. & 60. 12. Elevé du 
Perugin, 53. Quelques-uns des défauts de 
fa pcintuie, 54. & fuiv. Le tableau de 
Chevalet le plus parfait qu'on ait de lui, 
• 55. Sestalens, 57.&luiv. Jugement qu'eu 
portent le Pouflin À de Piles, 56. 10. Fer- 
re irréparable de ïès tableaux à la quelle il 
faut s*attendie, 58. & fuiv. ÇomparaifoR* 
de le Sueur & de Raphiêl, 62. à^ fuiv., 

Rapbad di Regio, XUI. 52. 9.' 

Raphaël ia CoUe, XIIL 52. 9. 

Rapbaa del Gaibe, XllI. 53. 9. 

Rapin, le Père Rapin, Jefuite : Son éloge exagéré 
d'Ariftote, II. 136. Refuté avec aigreui: 
par le P: VavgiTeur, IX. 295. sig. Temp» 
Se lieu de fk naiffance, Se de fa mort, X^ 
389* 97* Jugement fur ce Religieux^ 
ibid. 

Raptn Thoîras, hiflorien fort efltimé, VU. 257. 

Rasramct v. Bertram. 
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R^rffiamn : le bien qu elle fit ^ttx fcience& k 

aux arts, I. 258* 
Régicide: IX. 439. & fuîv. La doSTine qui per- 
- met rafTairinftt des tirans & des Princes ex- 
communiés infpire encore pliis d'honeur 
chez les Jacobins que chbz les Jefuites, 453.. 
Aibiv. V. Jacobim & Jefuites^ 
Régis a donné un Cours de philofdphîe d'après 
les principes â: les opinions de des-Caites, 
MI. 187. 
Regnard jugeme&t qu'on porte des différentes 
pièces de théâtre qu'on 9 de cet aatcui-, 
XI. 288. 
Hegnatik, Jcfuite: jugement qu'il porte de l'at- 
traàion, IV. 242. & 246. 47. Son erreur 
fur les couleurs , 279. Justement fur fes 
ouvrages, 393.. Etok Carthefîen, ft/<f. mais 
rej;;ta l'opinion, qui fait des b^tes autant 
' de machines, 394. Son ftile eft guindé, 
398. H cherche les nointes, ibid. Eloge 
de fon ouvrage fur 1 origine ancienne de 
la phyfique nouvelle, 401. & fuiv. 
Régnier: le feul pocte Satirique qui ayant Bai- 
leau mérita quelque eftime, XL 275. Re- 
proches qu'on lui fait, 2^7, 
Reliques: leur multiplication, I. 73. 
Rembraud van Ryn, temps & lieu de fa nais- 
fance, XlII. 462. 4. On n eft pas d'accoid 
fur le temps de fa mort, ibid. Compai*ai- 
fon de ce peintre avec d^ Troie le père, 
462. èi fuiv. 
Remondi^ v. Marc Antoine,' 

Renath 
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Kênandot, l'Abbé, ft critique du Diatonnaîré 
de Bûile, IV. 104. XII. 7^9. Jugrcment 
fur cet auteur, IV. 107. Ses démêlés avec 
le Clerc XI. 207. 

Reitty V. fe Guide. 

Reflouty peintre afluellemem vivant, XIIÏ. 288- 

Refurre&im de^ coi-ps: idées de quelques Perct 
de l'Eglife à*ce fujet, VI. 205. Ik fuiv. 

Kbotoma% favant auteur d'une excellente traduc-' 
tion latine de Di&dore de Sicile» V.^ 140. 
4- 

Riberoj v. tEfpagnokt. 

Ricarelti, v. Fokerre. 

RichtUtUy le Cardinflil âe, voulut fê faire une ré- 
putation dans les lettres, VIII. 567. Son 
Tcftament, 568. 3^. Difputc à ce Tujet 
tnti'e Voltaire à le Père GrîfFet, ibid. Ne 
peut être lavé du fupplîce de Graûdier Curé 
de Loudun, qu'il facrifia à Sa v^g^eance, 
IX. 503. ww. 

Rici, Sebaftien, temps à lieu de fa nai(rance&46 
fa mort, XlII. 33. 6. Jug^ement qu'on en 
porte dans cet ouvi-age. ibid. 

Rietfchoof, Henri, peiâtre dc/^ Marines, Xm, 

501. 

Rivaisj Antoine, temps & lien de fa naiflknce St 
de fa mort, XIII. 106. 37. Comparaifon 
de ce peintre arec Beccaiumi, 107, 

Rofcerî/e>/, hiftorien Anglois, VII. 259. 
Rabufiiy V. Tintoret, 

L 3 ' Ro- 
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Bocbefaticûtik, le Duc de U, jagement qu'on 

porte de Tes ouvrages, XII. 226. Temps & 

lieu de fa mort, 22g. 
As Rochers^ graveur cdéhre aujourd'hui, Xm. 

393. note. 
Rodtj bon peintre vivant à Berlin, XIÎL 23S. Il ft 

gravé quelques-uns d& ies tahleausp, 346. 

noti, 

Modolpbe II. Empereur, protégeoit les arts, XlII* 
37<5. 58- & 37^- 59- 

Rohauh a donné un ti-aité de phyfique dans le» 
principes de des-Cartes^^ III. 387. Ce quH 
dit de la divifibilité de la matière à Tinfitû,^ 
IV. 215. 30. du vuide, 238. &fmv.40. 

Roi : pacte qui' a réuffi dans le Lirique, XI. ^57. . 

Rotin j jugement fur cet éjcrivain, X. 391. 

Romagnefi: Ùl comédie contre Voltaire, XI. 4. i< 

Romanini, ffirolamo, XIÎI. 242. g. ' 

Ro0ians: anciens romans François, XL 156. %$. 
Romans Anglois, 163. note. Allemand?, 
165. note. 

Ronfard: Failêrat préféroît TodcdeRonferd. pour 
le Chancelier de l'Hôpital au Duché de Mi- 
lan, X. 50. 22. Ce qu'en penfoit Boilcaa, 
XI. ;40. note. 

Rtfa, Salvator,. temps & lieu de fa naiflance, XlIL 
348. note. Peintre eftimable qui a beau- 
coup gravé, ibid, H peignit bien les mari- 
nes, 500» 

Jtojhlbay Caiiera, fille célèbre par fes portraits cm 
paftel, Xni. 518. 33. 
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Rofe* Croix, (Frères de la) v. Rofencretitz. 

Rofen-Creutz: abrégé de fa vie, I. 210. 1. 

Roffo, ou Maître Roux; temps & lieu de fa naiS- 
fance, & de fa mort, XIII. 112. 40. Com-' 
paiaifon de ce peintre avec Parrocel, 113; 
& fuiv. 11 s'empoifonna, 116. 

RotOy Jules Martin^ auteur de la vie de Bocce; 

. yii. 213. 51. 

Rotûj Martin, graveur italien, XIII. 348. note* 

Rofrou: fonVenceslas, tragédie fort eftimée, XI^. 
43. note. ^ 197. 

^ttettbamer, Jean, temps & lieu de fa naifTance 
À de fa mort, XUÎ. 964. Surpaflà tous les 
peintres allemands qui l'avoient précédé, 
ibid, Comparaifon de ce peintre avec Sub- 
leyras, 364. de fuiv. 

RouiUéf leVeie, Jefuite, le jugement qu'oa en 
porte, X. 116. 50. 

JtouJJiati, Jean Bapdfte, fes démêlés avec Voltaire^ 
I. 39. &fuiv.AXlI. 7. avec la Motte, I. 
43. Sts couplets, 44. note, Se XL 312* 
Jugement de Voltaire fur ce poète, XL 
16. , Son éloge, 301. Temps & lieu de 
faiiaiflanc&& de fa mort, 301. 26. Sea 
odes, 302. > Ses épigrammes, 306. A cor- 
rigé la Mariamne de Triftan & le Cid de 
^ Corneille, XIL 7. i. ' 

Roujfeau, Jean Jacques, fes démêlés avec Hume, 
VIL 260.. 55.'. VIIL 548. 34. 

Roujfet , auteur d'un livre intitulé : Les hteret^ 
des Princes: fes malheurs, VIU. 573. 

L 4 • RubenSf 
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Rubens, Pierre Paul, temps élr lien de fil nflî(&OGt 
* de fa- mort, XIII. 436. 88- Quantité 
(tonnante de fes tableaux, 4^6. Comparai- 
fon de ce peintre avec le Moine, ilnd, &. 
fuiv. Beauté de foa coloris, 411. Il a 
porté plus loin qu'aucun autre la fcience 
du clair obfcur, 442. & fuiv. Ab^gc de fa 
vie, 442. 90. Se fuiv. Honneui-s. qui luî 
fuient accordés, 444. note, ^es élevés, 445. 
& fuiv. 

Jtue, lePcre de la, Jcfiiitc: lieu de fi nais- 
fïtnce, X. 114. Eloge de fes Oraifeœ fu- 
nèbres, ihid, 48. A fait de beaux vers la- 
tins, ibiii. mais des vers françois médiocres^ 
ibid. 49. Ses ouvrages, 115. &fuiv. Cor- 
neille eilimoit fa tragédie de Sylla, Il 5. 
Temps de lieu de fa moit, 116. 

Jbtgetidas, Pidlippç 1 bon graveur, XIIL 946» 
ftote. 

Bi^f Ltiprecht, les Allemands lui attnbuent l'in-. 
ventioA de la taille ê^ bois, XIII. 341. 
nùte. 



Sacébi^ Andréa, ©u André Oché, peintre fort cfli- 
nlé, XIIL 916. note. Ten^ps & Heu ifi ùl 
naiSfTance, 417. 78. 

Sacchi, Benoît, Père dii précédent, XIII. 3i(^. 
note, 

Saci y Louïs Ifaac le Maître de : temps & lieu 

de fa naifiknce, XU. 144. 6. Heve d'Aiv 

naudv ibid, Traduift le Vieux Toftun^it 

tlaBaftille, ibid. 

- ^ ' Sadolet, 
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SêJUety le Cardinal, réuffit dans la poCfie htine, 
Xi q. 3. 11 f*appliqaa à la théologie, AU. 
Se nt eftimer par (es vernis pacifiquet, ibid. 
Il eftimoit beaacoup Erasme , 10. mte. ain* 
fi qa'Oecolampade Ik Calvin, Aii. On a 
débité qu'il avoir été empoilbnné, ainfi que 
Bembe, C ontareno & Cainpege', tous qua« 
tre Cardinaux Ik amis des Proteftans: mais, 
c*eft un concei 11. 4. 

Satm-faix : fes comédies, X(. 291. Son ouvra- 
ge hiftorique fur la ville de Paris fort efti« 
. mé, 39a. 

SeîfiCf , le culte des Saints : fim origine lèlon 
Chemnititts,- v. Pins Gru$. 

Solo: le premier auteur du Journal des Savans, 
XI. 257. note. 

Sabiati^ Cecchino, XliL 199. 89. 

Ssfoiarf , François, temps & lieu de ft naiflânce A 
de (k mort, XI IL 190. 50. Compasaifon 
de ce peintre avec Raoux, 131. â[ iiiiv. 

Ssbfari, Jofeph, temps à lieu de fk . nailfinice & 
de fa mort, XIII. 199. 89. 

Sàlu/le^ Caius Crif^ : lieu de fa nai(&nce, VII. 
27. Quoiqu d donnât dans les excès de la 
débauche, il a parlé de la vertu de de la 
corruption des mœurs avec force, ibiéL A 
fuiv. notes 24 élr 25. H fut chaflfé du Sénat, 
29 à réubli par Ccfkr, 90. Il pilla U 
Nomidie où il écoit Préteur, Aid. il épou- 
là la femme que Ciceron avoit répudiée, 
Aid. Son ptindjpal ouvrage n'eft pa» parve* 
nu eu entier jusqu'à nous, mais U nous en 
L 5 refte 
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fefte deux tels qu'il les avoit compcfô, gr; 
On le regarde comme Thiftorien Iç plus 
parfait, 93. Le portrait de Catilina pafTe 
pour un chef-d'œuvre, 34. 30. Egale- 
ment loué par les anciens de les modernes» 

35. Quelques reproches qu'on lui a.fait, 

36. Temps de fa mort, 37. 

Sanchez, Jefuitc Efpagnol : fameux Cafuifte. L'in-» 
décence des cas de confcience qu'il rapporte^ 
X. 326. note. 
Saniovali Archevêque de Pampelune, & hiftorio- 
graphe de Charles Quint, affure que le So- 
leil s'aiTéta afin que les Catholiques eufTent 
le temps de maflacrcr les Luthériens, V. 
179. 
Sannazar^ Jacques, lieu de fa naiffance, X. 38. 
Il changea fon nom en celui d'Aôius Sin- 
cerus, Wîd, Admiré à caufe de fes vers ita- 
- liens, & furtôut de fes vers latins, 39. Il 
I travailla vingt ans à fon pocme fur les 
Couches de la Viei'ge, ibid. Les Vénitiens 
lui firent un préfent confîdérable à locca- 
fion des vers qu'il fit fur la ville de Veni- 
fe, 38. 17. Ses Eglogues des péchems fu- 
rent le plus eftimé de fes ouvrages, 40. 
Sa mort, ibid. 
Sang, la ciiculation du fang connue déjàdh 

temps de Seneque, IlL 121. 
Santerre, peintre, temps Se lieu de fa naiffance 
& de fa mort, XIII. 91. 26. Compai'aifbn^ 
de cet artifte avec André del Saito, ibiJ^ 

f Sameuit, 
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Sàntm^ : Chanoine de Ste. Geneviève » le . pli^ 
grand poète latin moderne, X. 117. ' Set 
hîmnes faaées font de lt.plu$ grande beau- 
té, ihid. , L'infcription pour la fontaine dtt 
Pont Notre-Dame, ibid. 51, U etoit fujet à 
s'enivrer, Il g. Anecdote à ce fujet, ihid. 
nçte 52. Sa vanité étoit extrême, 119. 
Sapbo: temps où elle vécut, VIII. 86. Lieu de 
fa naiffance, ibid. Elle eut tn cœur biea 
paflîoné, 87- 44- Ce • qu'on fait des évene* 
mens de fa vie, 88. Accufce d'un amour 
peu naturel, 89» 45- Elle fç précipita dans 
la mer, 92. Imitation d'une de fes odes 
par Catulle, IX. 271. 34. 
Sarazin, Jean François, jugement qu'en a porté 
Bdileau, XI. 18- 3. Tem^ & lieu de fil 
naiflknce & de fa mort, 19. note» 
Sarpiy Fra Paolo, v. Fra Paolo^ 
' SartOy André del, temps Ôc lieu de fa naiffance 
& de fa mort, XI IL 90. Fils d'un tailleur^ 
91 « Comparaifon de ce peintre avec San* 
•^ terre, ibid. 

Savans: la contrariété de leurs opinions prouve 
qu'ils tombent dans beaucoup d'erreurs, I. 
8. &liiiv. Leur prévention en faveur de 
lems opinions, I. 24. & fuiv. Vanité de 
quelques -ims, 32. La haine des uns con- 
tre les autres, 33. Ont foutenu des opi- 
nions extravagantes, 64. Leur hipocrifie, 
-79. Les calomnies qu'ils ont débitées, loi. 
&fuiv. Soutiennent ^quelquefois dans le 
même ouvrage d^ idées conUadi£toircs, 
208* -^ ' 

Saver/^ 



à 
J 
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Sâvery^ Roknd, temps & lieu de fft naiflânce &. 
de fa mort, XlII. 372. 59. Ce peintre 
travailla beaucoup à Prague, ibid, 

Saumaife, Claude, ouvrage qu'écrivit contre lui le 
' P. Petau, X. 106. 40. Son éloge, ibid. 
Jugement qu'en porte Voltaire, condamné, 
107. fidte. Temps où il naquit, 416. 4. 

Saurin: fon éloge, Xlf. 157. Se fuîv. Ses demi* 
les avec la Chapelle, 158. 15- 

Sauvansy Xîll. 262. 

Scdiger^ Jules Cefat, difoit qu'il auroit mieut 
aimé avoil- fait la féconde Ode du premier 
livre d'Horace que d'être Koi d'Anagon, 
IX. 125. 86. Jugement qu'il porte des fa- 
tires de Juvenal Se de Perle, 178. Préfé- 
roit les tifgédies de Seneque à celles d'Eu- 
ripide Se (Je Sophocle, 254. note. A fait 
un poCme à l'honneur de Fracaftoj;, X. 

./ 3I« 13. Pafiàges Cités de ce poeme, ihid. 

Eloge que de Thou fait de Stialîger, 58. 

Sa nobleffe • fauflefticnt conteftce par Aug, 

, Niphus^ 60. 27. Son père commanda les 

' ' armées de l'Empereur Mathtas, ihid. Sa 
mère d'une famille illuftre, ihid. Il fut pa- 
ge de rÇmpereur Maximilien, ihid. De là 
S entra au fervice Se y mpntra beaucoup 
de courage, 61. note. E le quitta St eut 
enfuite envie de & faire moine, ihid, 11 
rentra quelques temps après au femce, Se 
fervit François premier, ihid. Enfin il renonça 
tout à fait aux armes, Se s'appliqua ai\x let- 
tres, Se furtout à la médecine, qu'il pratiqua en 
pi-ance , ibid. Portiait que de Thou fait de 

Scali- 
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Scaligcr, 62. 2g, Jugement peu jufte qu'en 
porte Mylord Litieton, 65. note. Ce juge- 
ment, réfuté, 64. note. Quelques paflk- 
ges tirés des poGfies de Scaliger jwur prou- 
ver contre Litleton que ce favant n*éCQit 
point un pédant, 64. & fuiv. Litleton ré- 
futé encore . fur ce qu'il refuft du génie à 
Scaliger, 69. de fuiv. Eloge qu'en ftiç Jus- 
te Lipfe, 79. n avoit une grande con? 
' noiriance des langues Grecque & Latinç, 73» 
Ses pi intipaux ouvrages , ibiii. note 2^* Jus- 
tifie fur le jugement qu il a porté d'Horace, 
74. fiote. Il écrivit contre Erofme avec trop , 
de violence, 77, & gl* 30. Examen dt 
fon ouvrage de caufis lingua latina , go. note. 
Sa femme, 83. Temps de fa mort, 87* 
Scaliger^ Jofeph, fils du précédent, X. 83. 91. Lieu 
& teropç de'fa nailfance, ibid. éc de fa 
mort, ibid. Ses fuccès, ibid. Il étudia fani 
maître, ibid. Eloge qu'on lui a donné, 84. 
note. Bévues du P. Rapin au fujet des deux 
Scaligers relevées par le P; Vavaffeur, 85. ^ 
fuiv. note. 
Scaron: fax le premier qui introduifit le goût du 
ftilc burlesque^ X. IÏ3. Jugement qu'on 
porte de fes ouvrages, ibid. 
$deffmacber, le Père, Jefuite, en attaquant les 
Proteftans prête des ai-mes aux Sociniens, 
I. 157. Se fuiv* Réfuté par la Chapelle, 
l68' Se contredit lui-même, 231. Ré- 
primandé par la Chapelle, 307. ^ fuiv. 
Défendit le pouvoir des reliques, U. 40^ 
èc fuiv. 

Schia- 
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ScbiavofUy Andréa, temps de û naiflance & de fa. 
mort, XIII. 246. 10. ' Compandfbn de ce 
peintre avec Nicolas Mignard, 247* Se 

ScUdomy Bartelemî, temps Se lieu de &. naifTan- 
ce & de fil mort, XM- 314, 36. Compa- 
raifon de ce peintre avec Blanchet, 314. Se 
fuîv. Il y a de lui une belle copie de la 
fameufe nuit du Correge, ibid, 

ScbUgel, auteuç de quelques tragédies, XL 294^ 

Scbmid, graveur aujourd'hui très -célèbre, XUI. 
345. note, 

Scbuty G}rneiile, temps Se lieu de la naifTance de 
cet habile élève de Rubens , XIII. 447. 
94. 

Schwartz^ Chiftophe, temps Se lieu de fa naif&n<* 
ce & de {k moit, XIII. 362. On l'appela 
le Raphacl dés Allemands, 363. 

Scored^ Jean, temps Se lieu de la naifTance de 
ce peintre , XIII. 424. note. Temps de fa 
mort, ibid. 

Scot: ce Cordelier s*appeloit Jean Duns, JII. 
Ig6. 51. Temps où il vî^cut, adverfaire de 
St. Thomas, ibid. Son éloge, igg. fiote. Sa 
mort, ikid. 

Sctt//Tr«/rx italiens fameux, XIII. 461. François, 
ibid. Modernes connus en France , ibid. 

Scribes, v^ Ecrivains publics. 

Scuderi, fes romans, XL 159. note. 

Scuderiy Mademoifelle de, fes romans ; XI. 159, 
note. 

Seconde 
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Second, Jean, fit patrie: X. 122. 54. A fut Se* ' 
cretaire de l' Archevêque de Tolède, ibiJ. 
Temps & lieu de fa mort, ibid. Ce que 
nous avons de fes pocfies, ibid. Son élo« 
ge , ibid. Quelques paflfages de fes pocfies, 
123. note. 

Segers'y Gérard , temps & lieu de la naiflance A 
de la mort de cet habile élève de Rubens, 
Xill. 447. 95. 

SegraiSf Jean Renaud de, temps & lieu de Ct, 
naiflance <S: de fa mort, XI. 24. 7. U 
eft douteux qu'il foit auteur de Zaîde» 
ibid. Sa traduâion en vers de Virgile, ibid. 
Défendu contre Voltaire, 25. ^fuiv, 

Seneque, le Philofbphe: fon éloge, fa naiflfance, 
fk mo;-ti III. 114, &fuiv, L'excellence de 
fa morale, ibid. Un impofteur produiiît dea 
lettrés qu'il devoir avoir écrites à St. Paul, 
& d'autres quil devoit en avoir reçues, 115. 
Se fuiv. " Ce conte eft réfuté par la Motb^ 
le Vayer, 116. St. Jérôme & St. Augua-r. 
tin ont regardé ces lettres comme autenti* 
ques, 117. Quelques modernes ont été dui 
même avis, Il g. Dion Caflîus ëc Xiphi- 
lin ont été les fources où Ton a puifé tou^ 
les vices & les défauts qui ont été repro** 
chés à Seneque, 119. Il étoit fort riche *, 
faifoit un bon ufage de fes ncheflès, thid. 
Si 120. Ses ouviages de phyfique, 120. 

;^ Il a connu la circulation du fang, 121., 
Calomnié par Dioù Caflîus, VI. 48. & fuir.- 
Examen de ces accufationsi 59. &fuiv. Le 

faux 
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faux jugement qu'en porte L. Rucine eft r^ 
. futc', XU. 50. 

Seneque^ Ludus Anniiis , pocte tragique, IX* 237. 
Quelques critiques ont jugé que toutes les 

( tragédies qui portent fbn nom ne font pas 
de lui, 252. ttctés 21. 22. 23. 24. & 25. 
Difpute fur la Theb,aïde que quelques-uns 
ont regardce comme une pièce parfaite & 
que d'autres ont trouvée indigne . de Sene- 
que, 235. 25. Jules Scaliger préféroit les 
pièces de cet auteur à celles d*£uripide Se 
de Sophocle, 2^4. note^ Jugeitient qu'on 
peut en porter, ibid. Celui qu'en porte 
Boileau, 255. u$te. Ce qu'en dit le F. 
Brumoi, 257, & Ant* Muret, ibid. note 2%. 
Abonde en fentences, ibid, PafTages qui 
le prouvent, ibid. note 2^. A fuiv. Défauts 
des pièces de cet auteur, 258. 

Sepulveda: met Ariftote au nombre des bien -heu- 
reux, I. II. 2. IL 136. à 138. 15. 

Srrre^ Michel, temps & lieu de fa mort, XIII. 
' 163. 6g. Compaiaifon de ce peina-e avec 
Jordans, 162. de fuiv. 

Serres, Jean de, fon hiftoire de France, IX, 440. 
18. 

Servety fa mort rapportée par Sleîdan, VI. ^99, 

Sextus Empiricus^ temps où il vécut» VIlï. 595. 
Confondu avec Sextus de Choronée, 594. 
53. Ses ouvrages, ibid. Quelques paflages 
propres à faire juger comment il foutenoit le 
pii*rnonifme, 595. Ce pinhonifmc pàroît con- 
traire au bonheur 4^ la Société, 600. & Çvây^ 
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S^Gravepmde, a foutenu la divifibîlité de la ma- 
tière à Tinfini, IV. 220. Ce qu'il dit dr 
Tattraâion neiï pas fort clair, 240. & fuîv. 
Son éloge, 353. Difciple de Newton, ibiJ. 
Expofd de fes principales opinions,, 354. de 
fuiv. Idée de fon ouvrage intitulé Èîemem 
Mathématiques de la Fbyfiquey 358. & fiiiv. 
Sa modeftie, 363. Son ftile n'eft ni 
clair ni pur, 364. Se fuiv. Défauts de 
fon Introduftion à la Logique & à la Me* 
taphyfique, 365. & fuiv^ Les règles qu'il t 
données fur Tait de déchifrcr, 373. 31; 
Oitique de fbn ttaité de l'art des fîllogis- 
mcs, 374. & fuiv. Ce qu'il dit de la li- 
beité, 384- 33- 

Sbqftsburi, Mylord, fbn éloge, IV. 32. & 102. 

55- 

Sbakespaer: pocte angloi$, VIII. 121. note. Exa- 
men de fon Hamelet,' 174. & fiiiv. , 

Sigisbert, hiftorien baibarc, Vil. 222. 

Silène: ancien hiftorien, V.'il2. 

Silius halicus: fa vénération pour Virgile, IX. 
30.^ Temps où 'il vécut, 31. Son poëme, 
ibii. Jugement qu'en porte Pline, ibid. 
note 20, Sa mort, ibid. Lieu de fa naiP 
fance douteux, 32. 

Silob: on ne convient pas du véritable (èns de ce 
mot, X.213. 

SUvefire, Louis, temps Ik lieu de fa naîfrance'& 
de fa mort, XIII. 139. 57. Compaiaifon 
de ce peintre avec Frédéric Zuccaio, 138. 
& fuiv, 

ToM. XIV^ M «w- 
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Simmaqrte: Préfet de Rome, VII. 209. 50. Peut 

* être régardé avec BoCce & Caffiodore com- 
me le dernier écrivaiiT qui eut quelque 
mérite , ibid. Nous avons de lui un rc- 
cutuil d'Epîtres, 212. «or. 

Simon f le Père, Oratorien: ce qu'il dit des li- 
vres qui' compofent la Bible, X. 135. Ce 
qu'il dit des Scribes qu'établit Moyle, 141. 
Lieu èc temps de fa naiflance, ibid. 59. Elo- 
ge de fon favoir, ibid. Ses ouvrages, ibid. 
Sa mort, ï^.note» Spanheim écrivit «con- 
n*e lui, 144. Quelques traits qui le regar- 
dent , Xll. 174. 

Sifnoftide: fa patiie., VIII. 172. Temps où il vé- 
cut, ibid. Ses pocfies ont été perdues, ibid. 
Jugement qu'en porte Quintilien*, ibid, no- 
te 89- 

Siriy Florentin, rompu vif Se bralé à Paris, VIII. 
571. Son frère fut pendu , iiW. 

Sirmondj le Père, Jefuite, lieu de fa naiflance, 
X, 97. Temps 'où il naquit & où il mou- 
rut, 97. ftote. Ses ouvi'ages, ibid, 11 fut 
çonfefleur de Louis XIIL ibid» 

Skidan^ hiftorien très - eftîmé , Vil. 28 1. Son im- 
paitialité, ibid. Se Cvtiv, Portrait qu'il fait 
de St. Thomas, 285. Ce qu'il dit de 
Léon X. 287. de. Bucer, 291. de Lu- 
ther Se de Carlftadt, 292. Se fuiv. de U 
^. mort de Servet, 299. 

"^ Société: Sentiment de Montesquieu & d'un de 
fes aitiques fur fon origine, XH. 182. & 
fuiv, 

Socin: 
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Socin: abrège de (à vie, I. 201. gj. Son idée 
fur Texiflcnce de Dieu, 202. Sa piiilofo- 
phîc & (es connoii^ces hiftoriques lui font 
peu d'honneur, ^3. Rcfiité par laCro- 
ze, 204. Utilité de l'Alcoran félon Socin, 
206. & 207. 

Socrate: calomnié par Porphire & par Ariflopha- 
ne, II. 121. par St. Cyrille, 122. Loué 
par St. Juftin, ibi^i. Admiré par £r:<fme, 
ibid. note 4. Maltraité par Voltaire, 144. 
Juftilîé par la Mothe le Vayer for ce qujil 
dit de fon Démon, 145. Eloge qu'en fit Pla- 
ton, 179. Sa vie écrite par Charpentier, ibid* 
Son éloge par la Mothe le Vayer, igo. 
La beauté de fes préceptes de morale, igo* 
62. Condamné à mort: réflexions de Xe- 
nophon fur cette condamnation, ig2. Se 
fuiv. Ce qu'on peut croire de ce qu'il pen- 
foit, Ig4. À fuiv. Modération de Soçrate, 
Igg. Ce qu'on doit penfer au fojet d'Aï- 
cibiade, 189. de fuiv. Ce quil penfoit de 
* la nature de famé, 264. A parlé le plug 
grandetnent de hi divinité, 265. Le beau 
difcours qu'il tint fur la Providence: 

265. 9. S&i erreurs fur la nature de l'ame, 

266. & foiv. Son amitié pour Xenophon> 
V. gg. & fuiv. 

Socrate y le Scholaftique, temps où il vécut, VI. 
239. Ses études, ibid. Son hiftoii'e, ibid. 
Inexaél dans le ftile de dans l'expolition des 
faits, 240. 

S^Uffiac, VII. 262. 
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SoUmainty François > temps & lieu de fa naîflTan- 
ce & de fa mort, XIII. 158. 65. Compa- 
laifôn de ce peintre avec Carie Vanloo, 
158. cScfuiv. 

Songes divins: leur realité ridiculement prouvée 
par Tcrtullien, 11. 4. 

. Sophocle: poCte tragique & General Athénien, VIII. 
124. <y luiv. Il compofa cent & huit tra- 
g;cdies, 125. Ce qui nous en refte, ibitf. 
Sa fupérioiitc fur Efchilc conteftée par le 
P. Brumoi, ibid.tiote 64. Comparé aux m a- 
dcrncs, 127. 65. Ce que les modernes ont 
emprunté de Sophocle , 129. &fuiv. Eloge 
qu'en fait Longîn, 131. Li^ traduction du 
Perc Brumoi cft fort eftimée, 134. note, 
Sophocle fut furaomraé la Sirène Attîque, 
136. Attaqué en jultice par fes enfans, au 
lieu de fe défendre, il lut aux juges fon 
Oedi{)e, ibid. Sa moit, 137. Difpute fur 
la préférence entre Sophocle êc Euripide» 
149. Jugement de Quintilien; ibid. note 

Sorcellerie : accufation de forcellerie fort en vogue 
en France fous Henri III. II. 30. 

Sozontine , le ScbolalHque , temps où il vécut, VI. 
240. Son hiftoire ecclefiaftique , ibid. Lieu 
de fa naiflance, 241. 

Spanijeim: écrivit conti*e le P. Simon au fiijet 
des Scribes chez les Hébreux, X, 144. 

Spartien, ^lius, auteur de la vie de quelques 
Empereurs, VII. 165. v. Lawpride. 

Sf if lofa : 
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Spinofa: fon fyftèmc fur la divinité, 11, ^Jg» & 
iuiv.' & note, ne diffère que par les ter- 
mes du fyftèîTie des Stoïciens, 242, Ce 
qu'on a objc6lë de mieux c'cft ce que St. 
Auffuftin oppafe aux Stoïciens , 243. 20. 
Rcratation de ce fyftème , 244. àc fuiv. - En 
quelque façon dilciple de des-Cartès, III. 
401. Son éloge, ibid, 

Spinôjifine: tous les anciens philofophes en fooft 
accufés, II. 305. VIII. 653. note, Abfurditc 
de ce fyftème, II. 315. Le germe de ce 
fyftème fe trouve dans les opinions d'Ana- 
ximeme, ÏU. 12. Deux efpcces. de Spinolîs-- 
me, le matériel & le Qnritucl,, 83- Malle- 
brânche donna dans le dernier, 396.' 

Spranger, Birthelemî, temps <ît lieu deû nailTan- 
ce, XUl. 372. 59. Eloge de ce peintre, ibid. 

Stac€y Publius Eapiiius, lieu de fa naiflançç, IX. 
75. Son.peie eut beaucoup de talcns pour la 
pocfie Se le bai-reau, 78. Nous avons de lui 
unpoëme intitulé la rhehàïde^ 83- un auU'o 
intitulé Acbiliéide, qui efl: imparfait, 84« 
& cinq livres de Silves, ibid. Temps de fa 
^ mort, 85* Sa pauvreté', iW. «ofe 42. Il 
avoit compofc des pièces de théâtre qui fe 
font perdues, 86. Son eftime pour l'Enéi- 
de, ibid. Le jugement quon en peut por- 
ter, ibid. 

Stanislas, Roi de Pologne, fon éloge, XH. 323. 
Statuç defel: contes à ce fujet, V. 204. &fuiv. 

Steimer, Tobie, lieu de fa naiflànce, XIII. 361. 
Peintre de graveur. • 

M 9 Stella, 
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SteUê, Jacques, tçmps & Heu de fa naifTance & 
de fa mort, XIP. 99. 33. Compaiailbn de 
ce peintre avec Polydore de Cai-avage, 99. 
& fuîv. 

5Wfe, rémarques de Voltaire for le ftile, XII. 
220, note. Ce qu'en dit Oiai-pentier , 223. 
note, 

Stiïe burlesqrte: v. Vavajfenr. 

Stilicon: hîlloire de ce fameux Général, IX. 
993- 2- 

StiJliff^fler : Do£^eur angloîs, fa difpute avec Loc- 
ke au fiîjet de la nature de l'amc , IV. 39. 
16. Ce que Volcaiie dit de cette difpute, 
49. 

Sfobée: cloge de fon Recueuil Vlll.é??. Quel- 
ques paflâges qui peuvent en faire juger, 
658- 72. Contenu de cet ouvrage , 64^. 
& fuiv. On y trouve le germe du fyftème 
de Leibnitz, 646. 75. On ignore le temps 
où il a vécu, 657. 

Stoïciens: ils foutenoient Tégallté d'indifférence en 
tic les vices de les venus, II. 215.91. Lear 
fage, un être chymérique, 217. & fuiv. Ils rc 
gardoient le Suicide comme pemiLs, 21Q 
Ooyoient Dieu matériel, 231. d( fuiv, Leu. 
fyftème for la divinité étoit le pur Spinc»- 
lîfme, 242. Ce qu'ils enfeignoieht de !a 
nature de Tame, 277. Us laaoyoiem iu*- 
« mortelic, 317. 

Storcky Abraham, peintie demaiines, Xin. 501 

Strabofi: lieu de fa naiflânce, VIîI. 620. 67. 
Ses études, ibid» Sa Géographie, it/id. Ce 

qu'elle 
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4IU elle contient, 621. Son utilité, 623. 
Il icfute ce qu'on a dit d'Empedocle, qu'il 
s'étoit précipité dans les Aammes de T^tna, 
622. 69, 

Subltgrast Piene, temps & lieu de fa nainknce 
cV de fa mort, XI II. 36c. 54. tomparai- 
fon de ce peintre avec Rottenhammer, 364. 
Se fuiv. ^ 

Suétone: temps où il vécut, VIL 138, Il fut 
Secrétaire d'Adrien , & privé enfuitc de cet- 
te charge, 139. Muret a prétendu que I9 
lefture de cet hiftorien étoit dangereufe, 
ibid. note 10. Tillemoot a été dans la mê- 
me idée, ibii. On lui reproche d'avoir 
rapporté trop naturellement les débauches 
des Empereurs; cxcufé à cet égard, 140. 
On prétend que Golbert' n'aimoit pas cet 
hiftorien à caiîfe de cela, 142./ Pline Tes- 
timoit iingùlierement , 144. Ce que nous 
avons de lui contie les Ccfars, ihid. On 
lui attribue à faux la vie de Plinfe Tancien, 

145. Quelques paffages de cet hiftorien, 

146. & fuiv. 

V h Sueur ^ Euftache, on prétend que quelques- 

uns de fes tableaux ont été gâtés par des 

écoliers de le Brun, XllI. 38- 7. Temps 

iV 6i lieu de fa naiftànce ^ de fa moit^ 6o. 

V II. Jugement. fui* ce peintre, 60. 

:' Suidas-, il y en a eu deux, VI. 243. Celui du 
, Xle fiecle nous a laiftë un difiionake hifto- 
que, ibtd. 
'■''- Sulzier: reiute Roufleau fur ce qu'il dit du théa- 
^1 tre, X.414. 3. . 

M 4 Suze, 
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Stize, Henriette de 0)ligni Comteflc de la Su- 
^ ze, quelques tiaits de fa vie, XI. 327. 40* 
Son éloge, ibid, 

Syfiejius: lieu de fa naiflance, VI. 195. Set 
études, fc fit chrétien, devint Evéque, ibid. 
Examen de quelques unes de fes opinions^ 
196. & (iiiv. Ses ouvrages, 230. &fuiv. 



Tacite: temps où il vécut, VII. iio. Eloge 
qu'en fait Pline, ibU. note 87. Son hiftoi- 
re, fes Annales, fon ouvrage fur les mœurs 
des Germains, la vie d*Agricola, III. On 
lui attribue encore im autre ouvrage, .que 
d'autres donnent à Quîntilien, 112. Juge* 
ment que Jufte Lipfe porte de cet hiftoricn, 
ibid. note gg. Conjeéures fui: Tordre dans 
lequel Tacite écrivit ce que nous avons de 
lui, & fur ce qui peut être perdu de fes 
ouvrages^ II 3. & fuiv. Alciat appeloit les 
ouvrages de cet hiftorien un boiiTeau d'épi- 
nes, 114.90. Eloge de cet hiftorieA, 115. 
& fuiv. Quelques modernes lui ont fait un 
crime de n'avoir pas bien parlé des Chré- 
riens, II 6. note. Cas que l'Empereur Ta^ 
cite en faifoit, ibid, & fuiv. Tous les po- 
litiques l'ont beaucoup eftimé, 11 g. H eft 
quelquefois obfcur, ibid. On a eu tort d« 
critiquer fon ftile , ibid. & fuiv. & note 93. 
Diverfité des fentiments à cet égards I20» 
, 94. Tacite âccufé d'avoir penfé mal du 
cc^ui' humain, 122. & fuiv. Preuves de foa 

cfprit 
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Tiffi, André, peintre:* 3 fcr cr!jfT»îe d,Kr*'jTtf^ 
nius, pcinnt grrc, éi-x £ trrrr à fagoA- 
1er, XUL 4^ Temps 6t fk vjft. 44- 

^almud: temps auquel on fxc li rrcrâere tx»! tr ^ 
des oarrages qiri Gwipoérar ie Taîmu^ ^L 
261. Quelle fbt la ibconct. iW. Or I^s:> 
pela le Talmud de Jen:filtaj, iï^ j-a 
dernière ftit appdéc le Tahnud 4f î^ik»- 
Ion, 262. Ce que le T^'zttjA dk 6.t J>.*:;i. 
263. ' qui gémit d'iv^/j- abeodvmf i'^n 
peuple, 266- âet Ai>ç«; 275. ^ fe^'P 
tent aux noces des jt.;u, 274. d«^ ÎA/itf 
& des maorais angef^ 275. 4^ iJvnx'AA, 
S77. de Tame aprêf la jnon . ^^'y. 1^ 
Tahnnd a 20 Toluoxf is iv jv, 2^ 40^ 
Tons les Juifs qui k ^urtaat Tacbtrtçîj^ 
iW. Feu {bot ai étac dt ï^aaxx^iAxt ^ k 
lifent pourtant, 29^ «wre- Com/e aHut^e 
au iujct de Utos, 500, à. (vhr. Autr« iiMn- 
te fm Antonin le pifux qui di^^ît aroir ^i 
circoncis & s'être fint luif, ^02.41^ ^^çl^ 
ques autres contes abmrdes, 917^ &£t^r^ 

TartroHj le Fere, Jcfiiite : ib traduâiioof 4& ^ 
gement qu'on en porte, IX* 9^ m4€, 

le Taffi: défenda contre Boiieac, IX. 64 97* 
£xpo£e de Cm pocme, la Jtmùdsm d^U* 
vrée, 65. 00^. & fiur. Lien de la néiùa- 
ce, 7g. ii0rf. Sa pflflion pour la fieur da 
Duc de Fenare, md. Se$ malbcots, Und. 
& fuiv. Sa mort, i2.mfte. 

Taiïoy Aneuftinoy peintre de itiarines, XIIL 500. 

- M 5 T^ 
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Tajfont: fa Secchia rapitft, XI* 243. 

Tatiefty difciple de St. Juftin ne crut" pas Dieu 

le fils e^gal à Dieu le Peie , VI. 212 Cxut 

les anges & Tarnî corporels, Vlll. 257. il. 

Il éaivit beaucoup: if ne nous relie qu'un 

feul ouvrage de lui, iUd, 
h TelHer, le Père, Jefuite, XI 555. note, 
Teiephaney Sîcionien, regarde comme un des prc- 

miei-s peintres, XIII. 14. note. 

Tempe/le, Antoine, geintre & graveur italien, 

XllI. 349. note. 
Templkrt: l'ordre des Templiers eomparé à celui 

des Jefuites, X. 200. gg» Les crimes des 

Templiers ne font pas bien prouvés, 966* 

note. 

Tenieres^ David, le vieiKx, temps & lieu de (a 
naiflknce ik àt fa mort, XllI. 467. g. Com- 
paraifon de ce peintre avec Wateau, 467. 
<& futv. Ces deux pdbtres fi)nt les vrais au- 
teurs d'un goût que les véritables cofinoi{^ 
leurs regardent Comixie mftuvais, 470. 

Tefderes^ David, le jeune, temps & lieu de fi 
naifTancc & de fa mort, XIH. 467. 8. On 
Tappella le iinge de la peinture, ibid. U 
furpaiîâ fbn père ,' tbid. 

Terence: lieu de fa naiffance, IX. 209. Efclavi 
afFrandii, 210. Il fut foit eftimé, 21 1. 
Açcufc d'un commerce aimincl avec Lelius 
à "Scipion, Md. ihfteij. Sa pauvreté^ 2 ira- 
note. Ce qui nous refte de cet miteur, 21 g. 
Succès qu eurent fe pièces , J20. On a dit 
que Ldkis de Sdpion i'aideeie&t à les coaS' 

po- 
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I 

pofer, 221', Eloges que lui ont donné Ci- 
ccron & Cefiir , 222^ 20. Quelques paiTa- 
ges propres à faire juger du merixe de jce 
pocte, 223. note. Sa mort, ;225. On a dit 
qu'il avoit traduit loS Comédies de Mehsn- 
dre; c'eft un conte, 227. A fuiv. Traduc- 
tion françoife des comédies de Teicnce par 
Mad. Dacîer, 242. mn. 

Terrajfotiy l'Abbé, fa traduôîon de Diodorci il 
prit la défenfe de la Mothe conti*e Mad. 
Dacier au fujet d'Homerc: le mérite de cet 
écrivain; V. 140. Sa mort, XL 284. 23. 

Terre : expofé de la difpute fur la figuic de hi 
terre , IV. 334. Voyage fait par des Acaf- 
démiciens françois pour melurer différens 
' degrés du Méridien , 340. & fuiv. 

Tertullien : a foutenu la matérialité de Tame , X 
175. Vlll. 267. 19. A fuppofé un corps 
à Dieu, I. 176. 11.255. Son- Apologie en 
faveur des Chrétiens, I. 176. Ridicule preu- 
ve qu*il apporte de la realité des fongcs di- 
vins , IL 4. AbOardité qu'il rapporte de \f 
ftatue de fel , V. 205. Ne crut pas Dieu 
le fils égal à Dieu le Père, VI. 214. 

Tefietins Louïs, temps ëz lieu de fa naifbiice k 
de fa mort, Xin. 311. 35.* Com}îffl^ifon 
de ce peintre avec Jules C<far Procacini» 
311. & fuiv. 

Jhaks le premier que la phyfique rendit fameux 
dans la Grèce, il. 146. 21. La beauté de 
fa morale, 149. & fuiv. Sa conduite y ré- 
pottdoit, 150. Sa pati-ie, 151. 29. M(^- 
t^^ne. le biame pour ne lavoir pas entendu, 

& 
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& Code le juftific, I52. 31. Ce qu il pen- 
foit de Tame, 261. Il fut difciple de Phe- 
lecidc, IH. 7.3. Selon lui Teau étoit le 

Î)rincipe de toutes chofes, ibid. Se fuiv.. Son 
yflème renouvelle en quelque façop par vân 

Helmont, 9. Thaïes fur Géomètre & Aftrt)- 

nome, 10. 
Theatte: ancien, v. Comédie. > • 

Théâtre Anglois : jugement qu'on peut porter 

des tragédies, Vill. 173. de des Comédietr 

angloifes, 218- 
néatre Efpignol, VIII. 229. & fuiv. 
Théâtre François, XI. 40. & fuiv. XII. I. 8c 

fuiv. 
Théâtre Allemand, XI. 292. & fuiv. 
Théâtre Italien, XI. 300. 
Thef^i/Hus, lîeu de fa naiffance, VIII. 657. Ce 

que nous avons de lui, 658. Ses Oraifons 

ont cfc tiaduites pour la première fois en 

latin par le Comte Nogaroîa, ibid, note. 

Thtûcrite: lieu de fa naiffance, VIM. 93. Difpu- 
te fur le temps où il vécut, ibid, note 46. 
Ce qui nous relèe de fes pocfies, 94. 47. 
Jugement que Longin porte de fes Idylles, 
95. 48. Ce qu'en a dit Fontenelle, 98. 
Réfutation des i^eproches que ce dernier fait 
à Théocrite, ibid. note 49. Mort de ce 
pocte, 99. 50. Longcpien*e penfe qu'on le 
confond en ce point avec Théocrite de Chio, 
ibid» 

Théodore de Gaze < lieu de fa naiffance, X. 15. 
note. Ce que nous avons de lui, ibid. Sa 

i granx- 
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grammaire grecque cft fort eftimcc, 16. 
note. 

Jitoduret: rems où il vécut, M. 291. Difci- 
ple de St. Chrifoftome , ibid. Prit dabord 
le parti de Neftorius, & e'crivît conn-c St. 
Cyrille, ibid, & fuiv. Sinnond a donné 
une belle édition \le fes œuvres en grec Ô: en 
latin, 237, Ce qu'ils renferment, ibid, <k. 
fuiv. Ce qui s'cft perdu, 238. Réfute fur 
ce qu'il dit de f Empeicur Julien, IX. 465, 
36. Se fuiv. 

Theodofe, TEmpereur, une lettre qu'il écrivit à 
Aufone, IX. 371. 95. 

Théologiens .* peu chàftes dans leui*s émt^, I. 109, 
S'occupent fouventdc queftions inutiles, 133. 
Ont foutenu des erreurs très - groffiercs, , 
170» Se fuiv. Vices de ftile dans quelques- 
uns, 238» Indécents d^^ns leurs difputes, 
\ C^j, Abus qu'Us ont fait des miracles, 11. 
I. Se fxm. Leurs cabales Se leui's intri* 
.gués, 65. &fuiv. Abus qu'ils 'ont fait dc« 
prophéties, iio. 

Théophile: pacte dramatique, jugement qu'on ca 
porte ici, XI. 41. note, 

Tbeophrafte: lieu de fa naiflance^ VIH. 379. Ses 
études, 380. Ses (uccés, ihid. Succéda à 
Ai'iftote dans l'école d*Athenes, 382. Soq 
ouvrage traduit ea latin par Cafaubon, Se en 
François par la Bruyère, 384. Ceux de ie« 
ûuviages qui ont été perdus, ibid. 11 mou- 
rut fort âgé, ibid^ 

Tboiraf, v, Rapinr 

TbomaSy 
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Thomas, Saint, reg-aillc par Bucer comme le 
plus grand dcfenfciir de TEglife Romaine, 
1. 10. I. Lieu de fa naiffance, III. jg3. 
Difciple d'Albert le grand, ibid. Eloge qu'en 
fait le Perc Rcgnault, ibid. note 48. Criti- 
que de Deslandes, 184.49. Inutiles fubti- 
licés de St. Thomas, 186. Son plus grand 
adverfairefutScot. ibid tiote^i. Ses queûions 
frivoles fur Dieu, 187. & fiiiv. Sa morale 
excellente, 189. Il admettoit la grâce Uni- 
verfelle dans fa plus grande étendue, ibid. 
Ce qu*en a dit Sleidan, VII. 285, Son fen-, 
timent fm- les idées innées, XU. 65. 

Thomas^ éloge de cet auteur, XII. 149. 

Thomaftus, Profeffeur à Halle: fon éloge, X. 96. 

Tiou, de, fon éloge, V. 109.. Sorf hiftoire, VIT. 
240. & fuiv. Bien au deflus'de (on conti- 
nuateui: le Fréfident de Grammont ^ 242. 

Thucydide: temps & lieu de fa naiffance, .V. 33. 
Son pere, ibid. Difciple d'Antiphon, 34. 
Hérodote prédit la réputation qu'il fe feroit, 
35. Fut fait Général d*année, 36. & exilé 
cnfuite, 37. Son attachement pour la véri- 
té, ibid, de fuiv. certifié par Marcellin, par 
Lucien, /& par Plutarque, 39. de fuiv. Jo- 
fephc Taccufa de déguifer la vérité, 40. La 
Mothe le Vayer le défend contre cette ac- 
cuiktion , ibid* Un grammairien, auteur de 
la vie de Thucydide, faccufe des mêmes dé- 
fauts, 42. D'Ablancouit réfute ce grammai- 
rien, ibid, Modei-ation de Thucydide, qui 
loue même fes ennemis, 43. Son ftile, 44. 
Eloge qu'en font Qceion) Jufle Lip&^ibii. 
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Défaut que Ciceron-lui reproche, 4$. Ju- 
gement qu*en porte LongÎD, ihid. Cafau- 
bon le judîlie, 46. 90. Demofthene copia 
huit fois les ouvrages de Thucydide, 47. 
Chailesi - Quint portoit toûjouis avec lui 
l'hiftoire de la guerre du Peloponneiè, ihid. 
Pûflages tû'és dunremi«: livre de Thilloire 
de cette gueiTe, ftvoir trois harangues, 49. 
& fuiv. - 83- Coiiîparaifon que fait Dcnys 
d'Halicarnaffe de Thucydide àc d'Hérodote, 
84. Xenophon fut le premier qui fit con- 
noître fes ouvrages, 'i 01. 
Tbuldeny Théodore van, lieu & temps dé la riais- 
fance de cet habile élevé de Rubens, XUI. 

449. 97- 
Tiboldi, Pellegiîn, temps Se lîeu de & naifTance, 
XIII. 122. 46. Comparaifon de ce peintre 
avec P. PaiTocel, 123. Se fuiv. 
Tihuîle : temps où il vécut, IX. 273. Lieu de fa 
naiflance, ibid. Ami d'Hoi-ace, ibid. note 39. 
d'Ovide, 277. 44. Se 278. 45. Il prit 
dabord le paiti des armes, 274. qui ne 
lui plut pas longtemps, ibid, note 42. Ce 
que nous avons de lui, 276. Crainte de 
Poffevin en lifant Tibulle, 276. 43. Juge- 
ment qu'en porte Defpréaux, 277. uou. 
Temps de fa mort, ibid, 

Timée, ancien hiftorien : jugement qu'en porte 
Polybe, V. 107. Ce qu en dit Denys d'Ha- 
lidAmaffe, II2. 

lîiw/edeLoa-es; vécut peu avant Socrate,Vin.233. 
Eloge que Ciceron en fait, 234. 92. Son 
ouvrage que Platon s'appropria^ ibid. Celui 

de 
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' de Timéc préférable à celui de Platon, ibiâ. 
& £mv. Nouvelle édition qu'en a donâé, 
avec une ti-aduéHon Francoife, le Marquis 
d'Aigens, 336. 95. 

le Tintorety Jacques Robufti dit, temps Se lieu de 
fa'naiflance & de fa mort, XIII. 198. 87. 
Compaiaifon de ce peintre avec Jean Baptis- 
te Vanloo, 198. & fiiiv. Il laiffa une fill5 
qui eut du mérite dans la peinture, 203 

Ttte'Live : temps Se lieu de fa naiffance, Vll^, 
44. de fa mort, 46. Son hiftoire ne nour 
eft parvenue qu imparfeite, ihid. Il fut choi- 
fi pour avoir foin de l'inflruclion de Qau- 
de, ihid. Jugement que Fontenelle porte de 
cet hiftorien, 47. Les fupplemens de Freins- 
hemius, 48. Tite-Live eut beaucoup de 
génie natiu'el, Se ne fut pas heureux en 
maîn-e, ihid, note 41. Quelques reproche, 
qui lui ont été faits, 49. 42. Fatavinité qui 
lui eft reprochée, 50. Sa crédulité, 51. 61 
peut Texcufer,; 52. Le Pape Grégoire le 
' grand fit bmler fes ouvrages, 53. 46. Ses 
^ouvrages philofophiques ont. été perdus, 54. 
47. Avienus avoit mis fon hiftoii-e en vers 
iambes,, IX. 357. 84. 

U Titien, Tiziano VecceUi da Cadore, temps & 
lieu de fa naiffance Se dt & mort, XIIL i88- 
83- Comparaifon de ce peintre avec Blan- 
chard, 189. & fuiv. Quelques reproches 
qu'on lui fait, 192. A péché contte le 
Coftume, 196. Se fîiiv. La jaloufie qui 
régnoit entre lui Se le Pordenon alla fort 
loin;i 233. <îiLfuiv. 

V ' T^ur: 
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; Ttmrhilhns, v. des -Cartes. 

Tourejl, Jacques de, lieu de fa tfaiffance, XI. 274. 

15. Sa traduàion de Demofthene, ibid. 
Tournefort: Thiftoire de fon voyage dans 1« Le- 
vant, VIL 275. Temps & lieu de fa naiflan- 
ce & de fa mort, ibid, mu. 

'.l Tourneminè, le Père, Jefuite: fon éloge, X.l 16.50. 

'': fpujfaim: perfecuté, XI. 357. note. .Eloge de 

,,. fon ouvi-age fur les Mœurs, XIL 217. Élo- 

" , ge de l'auteur, 218. 

Sragédie: anciens auteurs tragiques dont les ouna- 

\ ges ont été perdus, IX. 194. 7. 

\; Tranfubftantiation: ni St. Auguftin, ni Teitulien 

^" ne l'ont admife, VL 200. ni Bern-am Moin 

5 du X ficelé, 201 • 

■•; TrebeUius PoUit, v. Pollio. 

' Trr/»«/iere, Pierre Chailes, temps & lieu de^fa nais* 

'\ g fance Se de fa mort, XIIL 153.62. Comparai- 
, fon de ce peintre avec Vannius, 153. & miv. 

'■• Tribunal littéraire : ce qu'il devroit être , I. 4. 

' Trinité: reçue avant le Concile de Nicée, L 204. 
& 205. note 89. Ce qu'en ont penfé les 
principaux Pères de TEglife des trois pre- 
miers Siècles, VL 210. & fuiv. ^ 

^ Tri/ian: fa Marianne tragédie fort eftimée, XÏ. 
43. note, 
de Troie, François, le Père: lieu dp fa naiflance, 
àc temps de (a mort, XlIL 4<$3. 5. Com- 
paraifon de ce peintre avec Rembrand, 
462. & fuiv. 

^e Troie, François, le fils: temps & lieu de fii 

naihance & de fa mort^ XIÏL 121. 45. Com- 

paiaifon de ce peintre avec le Piimatice^ 

120. & fuiv. 

ToM. Xiy. N Tr^. 
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Trague Pomp^: temps où U vécut, VII. 162. 

Son éloge, 163. Son ouvrage ne fubfifte 
. que dans l'abrégé qu'en a fait Juftin. 
TroftbaJours, XII, 341. A fuiv. 
Xrouvaitty Antoine, graveur célèbre, XlII.393.«off. 
Tttrc: pocfic turque j I. 20. 14. 
Tycù-Brahé: fameux Aûronome Danois, Vilï. 

628. note. Quelques tiaits de fa vie, ib'ti. 

Sa moit rapportée par Gaffendi, ibid. Se fuiv. 

Faux bruits qui boururent de fa mort, 632. 

note. Son fyftèmc, ibid. dcGnv» difficultés 

qu'on y oppofe, 633. 

u. 

iUdine^ Jean Nani : temps 8c lieu de fa nainknce 
& de fa mort, XÏII. 134. 52. Comparaifun 
de ce peintre avec Oudii, Î34. ëc luiv. 
On lui doit la découverte du Stuc, qui jus- 
qu'à lui étoit un fecret perdu, 135. 

JtUrf^: jugement que D^fpréaux portoit do 
TAftiée de dXWé, XI. 122. 72. 

Utrecbty Adrien van, bon peintre de fleurs. XIII. 504. 

del Vaga, Perrin, temps de fa naiffance & de fa 
mort, XIII. 96. 30. Son véritable nom cft 
Buonacorfi, ibid. Compargifon de ce pein- 
tre avec Nicolas Loir, 96. U fuiv. 

h Vtdentint cotnparaifon de ce peintre avec fon 
maître Michel -Ange de Caiavage, XIII. 288- 
& fuiv. 

Vakre Maxime: fa famille, VII. 95. Il fiiivit 
Pompée en Afie, ibid. note j^. Son hîftoi- 
re, 96. Quelques fàvans ont a*u qu'il n'ef: 
pas Taùteur de cet ouvrage, 98. Sentiment 
de Voffius à cet égard, ibid» note 76. On 
/ a cm que nous n'avionc qu'un abrège de 

Valei^ 
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Valere Maxime fait par Julins Parie, IQO. 
note 76. Jugement d'Erasme défàvanta- 
geux à cet hiftorien, loi. j/. Réfutation 
de Topinion qui fuppofe que Valere Maii- 
me n'eft pas l'auteur de l'ouvrage qui por- 
te fon nom, 102. àcCinv. Le Père Vavafleur 
alTure avoir vu un manufcrit de cet auteur 
où les tîtres des chapitres étoient différents 
de ceux que nous y. voyons, 104. Ma- 
nière outrée dont Valere Maxime loue Tl- 
/ beie, 105. & fiiiv^ * 

Vmini : ion explication de l'effet de Teati bénite, 

ï. 68. 
Vanbo, Jacques, peintre, XIII. i^g- 88- 
yanhoj JeanBaptifle, temps & lieu de (a naîis- 
fance & de fa moit, XIII. 198. 88. Corn- 
paraifbn de ce peintre avec le Tintoret, 
198. & fuiv. 
Vanlooy Carie, temps 8c lieu de fa naidânce^ de fk 
mort, XIII. 159 66. Comparaifon de ce pein- 
tre avec Solimaine, 1 58. & fuiv. Le Roi de 
Priiffevouloit l'avoir à fon fervice, 160. 
yànloo, peintre du Roi de Prufle : beau plafond 

qu'il- a peint à Potsdam, XIII. 12. i. 
yiofinias, François, temps Se lieu de fk naiffance 
^ de fa mort, XIII. 152. 61. Comparaifon 
de ce peinti-e avec Tremoliere, 153. A: fuiv. 
f^arotarioy AlefTandro, temps. & lieu de la nais- 
fance & de la moit de ce peintre, XIII. 
, 415. mte. 
yarotarioy Dario, très-bpn peintie, XIII. 206. 
note. Lieu & temps de fa naiffance Se de 
fà mort, 414. 74. 
Warotaria^ Clai*a, femme célèbre qui peignit bien 
le portrait^ XIIL 416. nou* 

N 2 Vaforï 
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Vofarty George, temps 8c lieu de ia nfliflknce 8c 
de fa mort, XIII. ioo« 34. Comparaifon 
de ce peintre avec du Fresnoy, loi. 8c fuiv. 
II a écrit la vie des peintres, 106. 

k Faffot'j perfecuté à caufe de fon hiftoire de 
Louis Xîll. VII. 63. 

Fateletj fon pocme fur la peinture eft fort efti- 
mé, XIII. 107. 

FavaJJinr, le Père, refuté fur çc qu'il dit contre 
Perfe, IX. 170. note, 8c contrç Ju vénal, 
189. note* 11 a dit beaucoup d'injures à 
Arnaud, ibU. A fait un libelle contre Go- 
deau EviSque de Graffê, ibid. Il a vomi un 
tas d'injures contre Janfenius, 190. note, 
Maniei-e ai^*e 8c dure dont il réfute le P. 
Rapin, 295. 5g. Il fut un des poctes la- 
tins modernes qui réuflit le mieux à en- 
noblie les chofes les plus fimpies, X. 109. 
Exemples, note 43. Sts principaux ouvra- 
ges, iio. 8c fuiv. notes 44. 4; 8c 46. II a 
prouvé que les auteurs grecs n'ont point 
connu le ftile burlesque, III. 47. Ce qu'il 
dit de^e fHle, 112. de fuiv. Scarron fut le 
premier qui l'introduifit, 113. Jugement 
fur ce ftile, X, 390. 
.Fayer^ (la Mpthe le) ne loqoit perfonne , I. 32. 
Réfuté fui- ce qu'il dit pour excufer des 
Pères qui Ont calomnié quelques phi- 
lofophes. II. 131. 8c fuiv. Selon lui Pla- 
ton, Socrate, Ariftote, Seneque doivent ctre 
parmi les bienheureux, 140. 8c fuiv. fwte 
16. Ce qu'il dit de Timmoitalité de Tame, 
354. &fuiv. Ce quil dit du fiége de Ta- 
me, 359. Soupçonné d'irréligion, III. S28. 
Paflfage qui le fidc a'oiie, 229. 8c fuiv. 232. 

91. 
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4)1» Il fut malgré (ks ennemis précepteur du 
frerc de Louis XlV, 235. Ouvrages qu'il a 
coni^oTcs poui' le Dauphin, 236. Son 
cours de phiiofopiiie, peu eflimé, 237. Ac- 
cufc de pédanterie, 239. Examen de fe» 
iraiionnemens fur l'immortalité de' Tame, 
240. (S^fuiv. Défendu contre le Moine quipi'jt 
le nom de Vigneul Marville pour Tattaquer, 
249. Jugement de Baile de de Baiiiet fur ie 
mérite de la Mothe k Vayer, 250. 6c fuiv. 
Ce «pi'il dit d'Hérodote, v. Hérodote. 

Fccelli, François, frère du Titien, très -bon pfcîn» 
tre, Xïll. ^223. note. 

FectUh Horace, temps de & mort,. XIII. 222. 98. 
Fils du Titien, ibid» ComparaiTon de ce 
peintre avec Vivien, 223. & fuiv. 

Veeti, Odave , temps 6c lieu de fa naifTance ^ 
de fa mort, XIII. 42g. 85. Comparaifon 
de ce peintie avec Louïs Gieron, 428* 6c 
fuiv. Il étoit ialh'uit, 429. 

Veirotttr, XIIJ. 346. nofe, 

Felde, Adrien van der, peintre, XIII. 494. 2g. 

rW*, Efw€, peintie, Xlii. 495. 

Felde, QaiUaumc, pebtre, Xllf. 495. noti. 

Velde, Jean, peintre, XlII. 494. 28* 

VfiUy, rAbbé, Vil. 262. 

Venettano^ Bapcifta, peintre de mérite, XIII. 143. 60. 
, VefiifuSi &.grande chafteté, IX. 345. 6c fuiv. 

Vermont^ v. Colin. 

Femety ,peintre de payûges fort eftimé aujoui> 
d'hui, XIU. 503. 

Varoclm'i Andiea: temps 4ic lieu de fa naiâhnçe, 
XIII. 49. Eut Léon de Vinci & le Peru- 
gîn pour ileves, 50. 

Veron^ç, .Paul Caliari dit Paul; temps & lieu de 
N 3 fa 
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^ fa tiaîflknce, XIII. 264. 90. Eloge de fom 
carafterc, ibid. Tempe de fa mort, 20Ç. 
note. Ses enfans, ibid. Son âere, ibid. 
Ses élevés, ibid. Comparaifon de ce peina e 
avec la Foffc, ^05. & fuiv. Où Ton voit 
fés plus beaux tableaux, 212. Se fui^ 

Fertoty ( l'Abbé de) fes ouvrages hiftoriques, Vil. 
258. *fuiv. 

Ferfu : les Stoïciens nioient qti'ii y eût des de- 
grés entre les vertus, II. 21 5. 91. 

Vice: les Stoïciens foutinrent que tous les vices 
étoient égaux, II. 215. 91. 

Vfcentinoj Andréa, temps de lieu de la naiflfance & 
de la mort de Ce peintre, XIII. 416.75. 
f ViBor^ -Sixte Aurele, v. Aurtk. 

Vicusy Eneas, graveur Italien eftimé, XIII. 34g. ivoff. 
^ Vida, Maïc Jérôme, lieu de fa naifTancct X. 41. 
Fut fait Evéque d*Alba, ibid. Le premier qui 
après Sannazar fît feiTir la poclie aux chofes 
Saintes, ibid. Jugement de Scaliger, 40. 21. 
. Le P. Rapin n'en juge pas favorablement, 41. 
note. Réfuté par le P, Vavafleur, 42. «ore. 
Franche?iUe .a imité plufieurs endi*oits du 
pocme de Vida fiir les vei-s à Soie dans celui 
qu'il a fait fur le même fùjet, ^2.fiote. &fuiv. 

Viefge, Sainte : il y a une vie de la Ste. Vierge par 
le B. des Coutures , VI. 29. 
,Figen€re^ Blï^ife, & tradudlion dePauftnias, VIIL 
612. 63. 

Vtllamefie, François, graveur italien fort eftimc, 
XUI. 348. mte. 

Ville y graveur très -célèbre aujourd'hui, XIIL 345. 
^ note. 

Ville -DiCMj Madame de, connue par fès talent 
pour la poeiie, ëc par fes roms»> XL 32g. 

nUon, 
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yUIoft; François Coibucil dit Villon : rcmf s où il 
vécut, XII. 348. 3. Quelques traits de fe vie. 
ibid^ Edition de fes œuvr:es, ibid. Ce qu'en 
a dit Boileau, 349. 

Plncif Léonard de, peinti'C fameux : temps Se lieu 
de fa nailfance & de fa mort, XIII. 73. 17. 
Comparaifon de ce peinn-e avec Jean Coufîn, 
79. & fuiv. Le plus beau de fcs tableaux, 
. 82. note. Jugement par rapport à fon'' 
ouvrage fur la peinture, 83- 

Virgile : fon Enéide eft un ouvrage fuppofé, félon 
le P. Hardouin Se fes défenfeuts, IL 99. Ce 
pocme fabrique dans le XIH Siècle, ibid. St. 
Ignace^ clxaffoit le diable avec quelques verg 
de Virgile, III. 142. La vie de ce poCte par 
Donat, IX. I., par Martignac, 4. Quelque? 
traits de fa vie félon Donat, ibid, note. Cç 
qu'il y a de certain à cet égard, 9. Le temps 
& le lieu de fa naifîancc , ibid. Ses études, 
ihid. Sa réputation commença par les Buco- 
liqueSi 10. & fuiv. Ses Géorgiques paffent 
pour ^n-e le plus parfait de. fes ouvrages, 11. 
Auguftc l'oblige à ôter de cet ouvrage Télo- 
ge de Gallus, ibid, note 7. Son Enéide 12. 
Jugement de Voltaix*e fur le mérite d'Homère 
Se de Viigile, 14. &fuiv. Beauté des de- 
fcriptions dans l'Enéide, x6»I0. Virgile vou- 
lut qu'on jetât ce poème au feu, craignant 
de laiffer après fa mort un ouvrage qu'il re- 
gardoit comme impai*fait, 17. &fuiv. notell, 
St 30. mtCn Vers d'Augufte à ce fujet, 18. 
12. Les iix derniers livres de l'Enéide ont 
paru moins beaux à la plus grande pauie des 
Oîtiques, 16. note 10. Se 20* note 14. Sa 
mort, 29. Le cas qu'on fit dci Virale de fon 
N 4 vivant 
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vivant, 30. Silius Italicus célébroit religîcu- 
femcnt le jour de la naiflkncc de ce poctc, 31. 
.Prétendue Prophétie de la naîiTailce de Jefus- 
Chrifl, dans la quatiieme Egloguei; 34. 21. 
Xli. g6. & fuiv. Eloge que quelques anciens 
ont fait de Virgile, IX. 36.22. Deux auteurs 
modernes ont voulu ajouter un I3efne livre 
à l'Enéide, 37. Hôte. Quelques anecdotes de 
la vie de ce pocte, 38- note. Accufé d'avoir 
. aimé les gaiçons, 39. note, Fai-allele de Vir- 
gile àc de Voltaire, XII. 32. &fuiv. 

Fisclede, delà, pocte» Lyrique fort eftimé, XI, 
15. note, 

Vivèsy Louis : Sa critique de Dioddre de Sicile, V, 
142. Se 144. 7. 

Vivien, Jofeph, temps Se lieu de fa naidânce & de 
fa mort, XIII. 223. 99. Comparaifon de ce 
peintre avec Horace yecelli, 223. & fiiiv. 

Voè'tius: ÙL difputc avec des -Cartes, III. 355, 

Voiture : jugement défavorable qu'en porte 
• Voltaire, XI. 30. & fuiv. ' Ses lettres, 
33. Lieu de fa naiifance, 36. 14. Son 
voyage en Efpagne, Se fes progrès dans 
la pocfle Efpagnole, ibid. Ses charges, ibid. 
Sa mort, ibid. 

Voltaire : fes démêlés avec Roufléau, L 39. 
Se fuiv. avec TAbbé des Fontaines, 46. 
Se fuiv. Eloge qu'il fait de des -Cartes, III. 
372. Se 386. Il croit pounant les ouvra- 
ges de ce philofophe inutiles, 381. Accu- 
fé Malebi-a&che de Qtiakerifmey 398* Ré- 
futé fur le jugement qu'il porte du Diétion- 
naii-e de Baile, IV. 120. • Ce qu'il croit ob- 
je£ler de plus fort contre le fyftéme des 
Tourbillons, 150. Ce qu'il allègue en fa- 
veur 
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yem dçs Atomes, 251. 52. Jugement 
fur fes Ëlemens de la philofophie de 
Newton, 288. - 323. Origine de fa que- 
relle avec Maupertuis, 942. & fuiv. Sok 
procès avec le Juîf^ Hiifch, 343. L'Aka- 
kia, 345. La Beaumelle, J47. Ses anna- 
les de TEmpiic & fes autres ouvrages hif- 
toriques^ VU. 258.* Dans fon Oedipe il a 
beaucoup empi-unté de Sophocle, VU I. 129. 
Sa difputc avec le P. GrifFet au fujet du 
teftament politique du Gard, de Richelieu, 
VUI. 568. Le jugement qu'il poite du 
mérite d'Homère & de Virgile, loue, IX. 14. 
11 juge avec n^op de fevérité de Miltoo, 75. 
38. Réfuté fur ce qu'il prétend que ia fa- 
tirc de Pétrone cft lounage d'un auteur 
du fixieme fiécle, 416. Le jugement qu'il 
porte de Dacier Se de Saumaife, condam- 
né, X. 107. mu. Se retira pour quelques 
temps dans TAbbaye de Senones chez U. 
Calmet, ^19. 92. Examen de fon Temple 
du goût, XL i.^fuiv. qui fit beaucoup de 
bmit lorsqu'il parut, ibid. Roqagnefî fit 
une comédie contre lui, 4* Son Ecoffoilè, 
4. note I. Son Oedipe, XIL 5. Sa Ma- 
^viamne, 6. Cette dernière pièce fut l'ori- 
gine de fes brouilleries avec RouCTeau , 7. 
Brutus, fa meilleure pièce, 9. Analyfe de 
cette pièce, 10. &fuiv. Zaïre, 12. Ma- ^ 
homet, défauts de cette pièce , ibid. à fuiv. 
Son Oi-phelin de la Chine, 26. L'enfant 
prodigue, 29. Eloge de la Henriade, 32. 
Se ixm. Parallèle de Voltaire avec Homè- 
re & Vii-gile, 34. & fuiv. Parallèle de 
Voltaire de de Crebillon, 44. 12. Ré&tation 
N 5 du 
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du jugement que le Card. de Bcrais porte 
de Voltaii-e, 44. 12. Dëiî que Maupertuis 
lui fit, & fa reponfe, XIIL 232. 5. & fuiv. 

Vuberre^ Daniel Ricarielli dit Daniel deVoltcrrc, 
temps & lieu de fa naiflâncc ^ de fa mort, 
XIII. 126. 48. Comparaiibn de ce jKintre 
avec Champagne, 127. & fuiv. U quitta 
la peinture, & fc fit Tculptcur, 1^9. 

Vopifque^ Flavius: lieu de (k naiflânce, VIL 167. 
Autem* de la vie de quelques Empercuri, 
• ibià. De tous les écrivains de Thiftoke Au- 
gufte le plus eftimé, i68. - 

Vos y Corneille ) temps & lieu de la naiflknce de 
ce peintre, Xlïl. 412. 72. 

Vos y Martin, temps àc lieu de fa naiflânce & 
de fa mort, XlII. 412, 72. Comparaifon 
de ce peintre avec Guillaume Courtois, 412. 
& fuiv. Quelques - uns de fes bons élèves, 41 5. 

Vos y Pierre & GuÙlaume, deux élèves du prcce- 
,dent, XlII. 41 5. 

VoSi Simon, autre peintre eftimé, XIIÏ. 4Ï2,72. 

Voffiust Gerhard Jean, temps Se lieu de fa naiffancc, 
X. 41 8 . note. Principaux événemens de & vie, 
ibid. Ses (àivrages, ibid. Sa mort , ibid, 

VoJJîuSy Ifaac, lieu ^ temps de & naiflânce, X. 
419. «ofe.- Sa mort, 420. Ce quen^difoit 
Charles IL Roi d'Angleterre, ibid. 

Vojfîusy Matthias, fes Annales de Hollande, X. 
42Q. noie. 

Vojfins, Denys, favant qui mourut fort jeune, 

X. 420. note, 
.Fouet, Simon, temps Se lieu de fa naijffance & 
de fa mort, XIH.3'b2. 31. Compwraifon de ce 
peintre avec Lanfranc, 302. &fuiv. U forma 
ks-plus grands peintres françois, 307. 

ynide: 
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yuide: Çyftème 'du Vnide attribué à Lcucîp» 
pe, ni. 90. à Mofchus, 91. Développé Se 
foutenu par Démocrite, 92. par GafTendi, 
331. ik fuiv. Démontre ncceffaire pai- New- 
ton, IV. 156. Objeâions contre le vuide, 
• 228. &fuiv. Réponfe à ces objeâiohs, 259. 
& fiiiv. Le vuide admis par Locke, 263. 

Vulcacè, auteur de la vie d' Avidius Caflius , VIL 
166. v; Lampride. 

W. 

fVagntr, graveur qui jouit aujourd'hui d'une 
grande réputation, XIH. 349. note, 

fVatisbrugt le Chevalier: poète di*amattque An- 
glois : 'fes Comédies , VllI. 222, 

fVateaUj Antoine, temps & lieu de fà paifTance, 
XHL 467. 9. . Temps de lieu' de fa mort, 
468. fiote. Jugement que porte de Piles, de 
Wateau & de fes difciples, ibid. Compa- 
raifon de ce peinn-c avec Teniei-es le vieux, 
466. & fiiiv.. Ce^ deux, peinti-es font les 
vrais auteurs d'un mauvais goût en peinture, 
470. & fuiv- 
fVeefûti^y Jean Baptifte, peintre, XIIL 481. 17. 
fVtemnXy Jean, fils du précédent, peintre, XBI. 

481- 17- 
fVeijfe , 4iuteur de quelques pièces de théâtre, XI. 

295. 
Wtrffy Adrien van der, temps & lieu de fa naif 

fance, XllL 476. il. Peintre eftimé, ihïd^ 
lVerff\ Pierre van der, frère du précédent, boa 

peintre, XIII. 477. «off. 
fVefitrboHt, A«iold, graveur célèbre, XIIL 349. 
fVtugky Nicolas, temps ëc lieu de fa mort, XIII. 

379. 62p Comparaifbn de ce peintre avec 

Els- 
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Elfchcimer, 379. & fiiiv. Hoaneurs qui lui 

furent accordés, ^il. dc£uiv. Houchardon 

Tappeloit le joli peintre d'éventails, 382. 
fFkberley: po6tc dramatique anglois: fes Corné» 

dies, Vin. 221. 
fVtUartSy Adam, peintre de maiines, XIII. 500. 
fVifighm, Jean, temps Se lieu de la naidance de 

de la mort de ce peintre, XIII. 429. note. 

Ce fut lui qui forma les grands peintres de 

l'Ecole flamande , ibid, 
Woîgemont^ Michel, peintre qui forma Albert 

Durer, XIlL 333. 
fFouverm^m, Philippe: lieu & temps de (à naif- 
Sànçfi Se dt {k mort, XIII. 482. 18- Com- 

paraifon de ce peintre avec Charles PiM*rocel, 
483* Se fiiiv. Son père Se fes deux ùct^ 
ont aufli peint, 482. i8« . 

X. 

Xmmpe: femme de Socrate, II. iSg^ 

Xenocrate: fa chafteté, II. 198* 72. Son éloge, 
200. Admettoit huit Dieux , 236. 

Xenophatie, fondateur de la SeSe d'Elée> UL72. 
Condamna les idées des poctes fur la divi- 

• jûté, Se en avoit de. très -ridicules, ibiJ. 
Confoitnitc de les idées avec celles de Spinola, 
* 73. Mal défendu par l'auteur d& TArt de 
penfer Se par le Jefuite Lefcalopler, 78. & 
iuiv. 11 nioit qu'il y eût un mouvement 
réel, 79. 

Xmopfjou: don ouvrage fur les chofes Memorahks 
de Socrate y IL l85< lieu de & aatffance, 
V. S8* ^on père, Md. Sovate l'ayant vu 
k jugea digne de fon iimicié , iby. L'ami- 
<ié que Soci-ate eut pour lui^ Se .celle qu'il 

eue 
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cnt pour Qinias ont paru fofpeftes, 90. 
& luiv. Attiré à la Cour du jetine Cyms, 
93. Se fuiv. Il gagna l'amitié fk ce* Prin- 
ce, 94. Sa famcufe retraite après que ce 
Prince eut été tué, 95. 11 s'attacha enfui* 
te à Agefilas Roi de Lacedemone, ihid, qu'il 
fuivit à la guene, 96. de qu'il quitta tït^ 
fuite pour ft retirer à Sullonte, 97. d'où 
il fût chaHe por les Eléeqs ; ce qui l'obligea 
de fe rendre à Corinthe, ibid. Comment 
il apprit la mort d'un de fes fils qui avoit 
tué Êpaminondas dana une bataille, 9^. Sa 
mort, 100. Son éloge, loi. Ses ouvra- 
ges, ibid. note 14. Il fut le premier qui fit 
connoîne les ouvi*«ges de Thucydide, ibid. 
Jugement fur les ouvrages de Xeiiophon, . 
J02. <!(rl04. Ce qu'en ont dit Ciceron, 
Quintilien, Longin, 103, On a appelé cet 
Hiftorien là Mujè Attique^ ibid. 

SpbiUn, VI. 33. 

Z, 

Zacbarie: tempâ où il vécut, & où il commença 
à prédire, X. 220.93. 

Zampieriy v. le Dominicain. 

2i//o«, Baptifta, pçintre, XIII. 2p6. «are. 

Zwïoi», Cypriot, accufë d'avoir été le Ganimedç 
de Pai-menide, II. 195. Chipre fa patrie» 
214. 89* Premier fondateur de la Se6^e 
des Stoïciens, 214. Ses mœurs réglées: 
fa chaflété, ibid, mte^. Point de degrés 
entie les vices die les vertus félon lui, 215. 
91. & 92. Opinion dont Horace fe moque, 
216. 93 A que le Vayer tourne en ridi- 
cule , ibid. n mourut de fes propres mains, 
220. 97. Ce qu'il penfoit de la nature de 
l'ame, 277. Zerion^ 



2o5 TABLE DES MATffiRES. 

Zaïon d'Eléei difciple deMeliflus, IIL 84. ni» 
le mouvement, ihid. Son ^loge, 88- 

Zeuxis: fameux peintre, XIII. 15. note. Compa- 
raifbn de ce peintre avec Parrhaiius, 16. not, 

^'^S^ graveur qui a beaucoup de réputation au- 
jourd'hui, XIII. 346. note. 

Zofiarè: Moine Grec, VI. 244. Ses Annales, 245. 

2^fime: temps où il vécut, VI. 8l. Ouvrage 
qu'il éaivit, ibid. Se ftiiy. Son rfile, 82. 
-Soupçonné d avoir donné pour fon ouvrage, 
un fimple abrégé d'Eunapius, 83. AccuTc 
d'avoir marqué trop d'animoiité contre le* 
Chrctiens, ibid. Apologie de Zofime par 
Leuclavius , ibid. & fuiv. Pourquoi les au- 
teuis eccléfiaftiques en ont û. mai jugé, 86> 
Reproches que Zofime fait à Conflantin le 
grand, 87. & fuiv- Examen de ce que cet 
auteur dit à la charge de cet Empereur, 94. 
Se fuiv. Reproches que lui fait la Mothe le 
Vayer, m. Examen de ces imputations, 
ibid. &fuiv. Sa crédulité. Il 9. & fui v. 

Zuccare,, Frédéric, temps Se lieu de •& naiHknce 
Se de fa mort, XUI. 138. 56. Comparaifon 
de ce peintre avec Silveftre, 138. & i^uiv. Ce 
qui l'obligea de quitter Rome, 140.. 

Zuccare, Taddee, temps Se lieli de fa naidànce & 
de &. mort, XIII. 136. 54. Comparaifon de 
ce peintre €vcc Imbert, 136. Se fuiv. Son 
frère Frédéric Zuccare acheva les ouvrages 
qu'il laiflk imparfaits, 137, 

fin! 



ERRATA 

POUR LE DIXIEME VOLUME, 

Pag. g. lig. 7 à fa fupreme KJiz^ k la (upreme. 

p. 97. 1, 2 en 1505 /(/es en I503« 

p. 42. L 27 voyés lifez voici. 

p. 44. 1. 10 dédie l^ez dédié. 

p. 49. 1. 22 fouvent les plus communes UJh {bu* . 

vent les idées les plus communes. 
p. 60. 1. 19 pourrait -on UJèz pouvoit-on. 
p. gl* L 5 des autres Ufez des auteurs. 
p. 21 g. L 21 quelques autres lifez quelques au- 
tres auteurs. 
p. 226. 1. 19 ce paHage iifez ce paflkge d'Ofee. 
p. 2^8. l 16 Halle liffz Basle. 
p. 264. 1. I j'étois en voyage pour y faire ma 

prière lijèz j'étois en voyage, j enci-ai dans 

les ruines du temple, pour y faire ma 

prière. 
p. 292. 1. 29 bout lifez bût. 
p. 915. 1. 21 Mofes Mifcoli lifez Moles MîfcotL 
p. 956. 1. 7 avec Couteaux lifez avec des Cou- 

• teaux. 
p. 961. 1. 22 doâeurs des droits lifez doâeurs èa 

droits. 

p. 999. lig. 2. de la note, Auguftin Frion Ufez 
Auguftin Frioul. 

p. 997* 1. 29 par la barbarie des Moines Ufez fu 

la barbarie; des Moines. 
p. 99g. 1. 10 Sdlinbeni lifez SalinbenL 
p. 998* l 5 les auteurs lifez les aâeur$. 



ERRATA 

POUR L'ONZIEME VOLUME. 

P. 12. L X$ nombre de fes odes /i/Se nombre de 

ces odes. 
p. 107. 1. 25 ces maifons lijiz fes maifons» 
p. log. 1. 15 en confident lifez à (on confident, 
p. 109. L 27 enfin Mithridate lifez enfin de Mi- 

thridate. 
p. 160. 1. 19 Peindre Caton galant &c. lifez 
Peindi-e Caton galant, Se Brutus dameret. 
Dans un roman frivole aifément touts'excufe : 
C'eft aflez qu'en courant la fiâion amu(è. 
p, 210. 1. 3 iciar lifez ieior. 
' p. 243. 1. 27 de la teri-e & de l'onde tifez de la 

terre & des Geux. 
p. 352, 1. 29 la Taffe lifez le Taflc. 

ERRATA 

POUR LE DOUZIEME VOLUME. 

P. 25. 1. Ig fi inftmit lifez fi peu inftruiit. 

p. 26. 1. 22 lui peimet Iffez lui promet. 

p. 30. L 26 les lettret Ufiz les Lettrés*. 

p. 103. 1. 19 fune(h*e lifez funefte. 

p^ III. 1. 6 les lettres chtnoifest lifiz les Lettrés 
chinois. 

p* 253. 1. II fi le ha&rd U^z & U hafaiid. 

p. 309. 1. 13 a un plûfir Ufez avec un plaifir. 

p. 362. 1. 12 k prife Ufez le prix. 

p. 384* 1* II pavmî les gens lifez parmi ces gens* 

ER. 



ERRATA 

POUR 
LE TREIZIEME VOLUME* 

p. 14. L 8 quelquefois /r/îz quelque foi, 
p. 44. i. 10 Gûdâo Faddi lifez Gaddo Gaddi* 
p. 49, 1. 15 Andréa, Se Grflagno, Ufez Andréa 
del Caftagno. 

p. 65. 1. 18 des tableaux de Raphaël UJiz du ta- 
bleau deRaphacL 

p, 8o, 1. 14 Nibn Ufiz Milan. ^ 

p. 99. 1. 13 du quel tijez de laquelle, 

p. 120. 1. 18 deCleopatre de Belvédère Ufiz de la 
Qeopatre du Belvédère, 

p. 217, 1, 18 étotien Ufez étoient. 

p. 221. 1. 17 Palme le vieux ou l'oncle eft né à 
Serinalta, dans le pays de Bergame en 
1548, & Palme le jeune ou le neveu n4 
à Venife en 1544. /i/ez Palme le vieux» 
ou l'oncle, eft né à Serinalta, dans le pays 
de Bergame en 1544, à Palme le jeune, 
ou le neveu, né à Venife en 1548* 

p. 225. 1. 12 Bonoreini lifez Bonondni. 

p. 255. 1. 16 la vie Mignard Ufez la vie de Mtr 
gnard. 

p. 272. 1. 3 & Louis XIV. lifez Louis XIV. 

p. 342. 1. 4 Montaigne Ufez Mantaigne. NI & 
partout ou il y a Montaigne dansia pag. 
342 il faut lue Mantaigne, 

p. 371. L 7 precieufe antiques lifez precieufes an: 
tiques. 



P* 393- ^ 13 Juvenet Ufez Jouvenet 
p. 994. 1. 4 vint Angleterre lijh vint en Angle- 
terre. 

p. 4ir). L 12 il fe fit même lijiz il le fit mê- 
me. 

p. 430. 1. 2 Zucheri Ëfez Zucharo. 

p. 489. 1. 10 la ton lifez le ton. 

f. 496. 1. 3 Potter lifez Ptiter. N. B. Il faut li- 
re toujours dans tout cet article Pater an 
lieu de Potter. 

p. 502. 1. 13 le mou UJiz le Mole. 

p. 516. 1. 9 qui ne lui cèdent point Hjiz qui ne 
leur cèdent point. 
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